







•U 







J- ' 











DISCOURS 


SUR 




L’HISTOIRE UNIVERSELLE. 

. * 

TOME BRE'MïEr; 



Digitized by Google 



' Cette édition, d’après le procédé d’HERBAN^ 
‘ se trouve, à Paris, f ï 

; • ' _ ‘ ’ .4 ' i- 

A la Librairie stéréotypé, chez H. Micolle , 'rae 
des Petits-Augustins , i5. 

^LAMTet fils, libraires, quai des Augustins. 

CKezl îâi primeur 'j aTucièu collège jd’Har- 

• ^ court. 

^ 7 Bozeiua» , relieur , quai des, Aug;ustins. 

* *.• L • * f t t ‘ ^ J. 

I ^ Êt à VERSAIttES , 

Chez Ph. D»"Pjerbes, imprimeur. 



Dépôt fait à' la bibliothèque impériale. 


Digilized by Googic 


J il 


DISCOURS 


SUR 



L’HISTOIRE UNIVERSEL 

PAR BOSSUET; 


Depuis l’an 800 jusqu’à la naissance 
du Dauphin. 


TOME PREMIER. 




o^rw 




P-' i 

t' 


PARIS, 


STÉRÉOTYPE D’fiERHAN. 



AV XIT. = 1806. 


Digitizeci : Googli- 



Digitized by Google 


PRÉFACE. 


Nous publions pour la première fois la con^ 
tinuation de l’Histoire universelle de Bossuet, 
par Bossuet. Cette édition a été faite sur 
quatre manusôîts autographes; le dernier 
est une copie ancienne, mise au net et col- 
lationnée avec exactitude. 

' La publication de cette partie de THis- 
toire universelle doit naturellement, donner 
lien aüx questions suivamtes : ’ 

1 ® Cette continuation est-elle de Bossuet? 
a® Est-elle digne de Bossuet? 

3° Pourquoi la publication en art^lle été 
aussi retardée? 

Mous n essaierons def répondre qu’à la 
seconde de ces questions. L’aivertissement 
des éditeurs nous parbît avoir satisfit a la 
première et à If troisième. , . . ‘ „„ ; J 

..Cette. quatrième ptntHe.est-relk dignn de 

Bossuet? . . : 


rrT'r’!' 
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vj PRÉFACE 

Nous sommes obligés de convenir que 
cette continuation ne peut être celle que. 
Bossuet annonce à la fin de la troisième par- 
tie (i), et dans laquelle il s’engageoit à dé- 
couvrir les causes des. prodigieux succès de 
IVlahomet et de ses successeurs; mais quelle 
n est qu’un abrégé très rapide ou ime chror 
nique des évènements arrivés depuis Charr 
lemague jusqu’à l’époque de la naissance.de 
son élève, en i66i. 

Nous convenons cmcore qu’il est vraisem- 
blable qu’il ne la destinoit pas à l’impression , 
du moins dans l’état où elle se trouve. Nous 
avouerons qu’il seroit même possible qu’elle 
ne fàt que le résultat de notes, prises, çà et là 






(i) Ou: c’est plutôt le canevas de cette seconde partîe 
à' laquelle il n’a pu tù^ttrela dernière main. Il avoi&sûre- 
nunt,rinteDtion de remplir l’engagement qu’il preUoit; 
mais U ne nous a laissé ,, en quelque sorte, qu’une toile 
préparée , sur laquelle son pineau Menuet lâigé et vigdu- 
reux auroit ensuite appiîqtiê séà èôùTeUrs.' Ôn ignore les 
raisons qui ne 'lui'ont p«s'|>è|inié'dé'DOÙ8’enricliir-àe ce 
second monument de son génie. 




U 
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PRÉFACE. 


dans les historiçns j , notes sur les<pielles ce 
grand hoinmeimproyisoit ensuite aux heures 
qu’il consacrbit à l’instruction de son élève. 
Ce qui semble' autoriser cette dernière con^ 
jecture, c’est la manière dont il compôsoit 
ses sermons. Son procédé se trouve consigné 
dans la préface de l’édition ^’en ont i faite 
les Bénédictins (i). Cependant, pourquoi 
auroit^oit trouvé parini les manuscrit^ de cet 
homme célèbre plusieurs copies de cette 
continuation , dont l’une même est distri- 
buée en douze cahiers-, sans doute' pour la 
commodité de l’impression? Et pourquoi ne 


nous seroit^ü pas peirmisi d^a jouter qu’on 
ne ’]^ut le mfeonnbîRé dans ^ abrégé -, 
qu’il s’y décèle aii moins’ quélq'uéfois par ces 


traits' rapides qui caractéribént sa ma- 


(i) Les notes r et ' citadoDS) qui éclairc^nt Ou réta- 
blissent^ quelques faits historiques dans l’ouvrage que 
'nouspobUons-oM étd rédigé pai< on'ffîindire très esti- 
mable de cette savante congrégation, dora' £d&6afe^ mort, 
il y a environ deux ana» curé de Saint-Iteny^ ^ 
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viij PRÉFACE. 

Bière (i)? On y remarque de ces expression^ 
familières que leur ca^e anoHlît ou cpe leur 
énergie excuse; de ces locutions actuelle- 
ment hors d usage, mais qui donnent plusde 
rapidité: au style, comme celle-ci. (et elle 
revient souvent) : «Pépin brouille de nou- 
véau en Italie, etc.';' tel autie en Alle- 
magne, etc.» ; \ . 

Le lecteur néanmoins y rencontrera sou- 
vent des . négligences et des incorrections 
pour l^ueUes nous ne. réclamons pas son 
indulgence , nous bornant à lui ra|q)ieler que 
Bossuet, rUiéme dans ses chefs -d'oeuyre, ne 
domnie„pas toujours la langue ; qu il ne la 
maîtrise que lor^u’il.écrit 4e,yeiye,,et que 
par-tout où le goût ( 2 ) lui défend {(Je mettre 
du génie , si nous osons, parler, ^insi , .Ü 


„ (i).PQnr:)ttger de cette asMition, nous reiurbyons lei 
lecteur, à la. de la page a 16 du second .vdluine, où est 
jappprtë dp la soiert de Ghaütn-^pitmm» H 

(2) Là les n^ligenoe» sont des repos.’* ’ 


PRÉFACE. ix 

dédaigne d y suppléer par l’esprit, Télégance, 
le nombre, et tout ce qui tient de l’art. 

, Nous avons encore remarqué, dans cette 
quairièm'e partie comme dans les trois pré- 
cédentes , qu’au mi}ieu de tout çe fracas 
d’évèneinents, pour nous exprimer A sa ma- 
nière , il ne perd jamais de vue la religion , 
ses progrès, les conquêtes de l’église, ses 
pries; que le pu de réflexions qu’il y a se- 
mées ont pour objet d’assurer à la piété, à 
la modération , à la prudence , à la justice , 
la préférence qu’on leur accorde très rare- 
ment sur des qualités plus brillantes. 

Mais c’est sur-tout en étudiant le manus- 
crit original sous les ratures dont il est cou- 
vert; c’est dans le choix des faits qîi’il y ad- 
met et le choix de ceux qu’il en rejette, que 
nous avons reconnu le zèle éclairé dont fiit 
toujours animé ce grand évêque : on y voit, 
si l’on nous prmet cette expression, les re- 
pentirs de sa plume; on y remarqué qu’il 
s’occupoit à dégager la religion de tout ce 
qui puvoit altérer sa pureté, qu’il s’attache 
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X PRÉFACE, 

sur-tout à lui imprimer un grand caractère ': 
certes, la religion de Bossuet doit ressembler 
à son éloquence. C’est dans ce dessein qu’il 
ne balance pas à rejeter du texte les légendes 
qu’il y avoit d’abord accueillies, séduit sans 
doute par l’autorité de ceux qui les rap- 
portent. 

Enfin, en convenant que ces incorrec- 
tions,' ces négligences de style ne peuvent 
dans cet ouvrage qu’ajouter à la sécheresse 
inséparable d’un abrégé chronologique, nous 
n’avons pas cru néanmoins devoir en efiacer 
aucune. Npus nous sommes bornés à réta- 
blir le sens, altéré quelquefois par des fautes 
de copistes, ou d’autres fois indéchil&ahle 
dans le manuscrit rempli d interlignes , de 
ratures et de renvois. Mais, loin de nous ter 
nir compte de cette réserve, on dira; peut- 
être encore qu’il ne falloit témoigner notre 
respect potu* cet homme célèbre qu’en n’ex- 
posant, pas au jour de l’impression un ou- 
vrage que probablement il n’y avoit pas des- 


PRÉFACE. xj 

tinë. C'est au succès et au débit de ledition 

à nous justifier. 

< ^ • 

COLLATION 

' DES QUATRE MANUSCRITS AUTOGRAPHES. 

Les deux premiers de format in-4*'> et les deux 
autres de celui petit in-folio. 

Le PREMIER 'à pour ^intitulé .‘Seconde 

PARTIE DE'l'HiSTOIRÈ UNIVERSELLE , DEPUIS 
l’an ’8o4 jusqu^én 1217.' n est entièrement 
écrit de la' main de Bossuet, sur cinquante* 
cinq feuillets , cotés page i à 1 1 o: ’ , ' * ' ' i 

Le deuxième commence en l’an 800, par 
cette phrase Charlemagne empereur 
MALGRÉ lÀ/i' P ar pape Léon iiLJ et finit 
en 1661 Il 'est' en' cîUq- SOiiante-séizé 
feuillets, page i à- î'ï8o; 'ptûsiéürs sont 
cotées double et d’autres omises. Les cent 
trente -quatre premiers feuillets ne sont 
qu’une copie du premier manuscrit : Bossuet 
n’y a fait aucune correction ni addition. Ce 
n’est qu’aux pages 26g et suivantes , com- 
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£\ PRÉFACE, 

mençant en laii i-aiS, que se trouvent les 
ratures , surcharges et 1 additions considé- 
rables de la main de Bossuet, jusqu’à la fin 
du manuscrit, que l’on attribue au célèbre 
Fleury, qui faisoit souvent auprès de l’au- 
teur les fonctions de secrétaire. 

Le troisième, intitulé : Seconde partie 
DE l’Histoire universelle, depuis l’an 8o4 
jusqu’en ififit. C’e$t une copie collationnée 
par Bossuet, qui y a fait vingt; corrections 
de sa main. Il est en trois cent vingt-un feuil- 
lets, cotés page i à 638, au lieu de 64^, 
parceque quatre sont cotées deux fois.. 

Le quatrième, en donze cahiers, a le 
niéme intitulé, commence et finit comme le 
précédent) il est sur cent qu^ante-un feuil- 
lets : après avoir été de nouyean revu, il a 
été livré à l’impression. , i 



• • ( . <, i ' • ■ < 1 . . . 1 . 

. .■ • . • •• ‘a 


Digitized by Google 


HISTOIRE UNIVERSELLE, 

PAR BOSSUET; 

QUATRIÈME PARTIE. 

Depuis l’empire de Charlemagne jusqu’à la 
naissance du Dauphin. 

SUITE DE LA DOUZIÈME ÉPOQUE. 


IX= SIÈCLE. 

Irène gagne les peuples oppressas eu 
les soulageant de Uibuts. 

Nicépliorc chasse Irène. 

Mort d’Irène eu exil. 

Charlemagne achève de subjuguer 
la Saxe, et y établit la foi chrétienne. 

Aaron, princedes Sarrasins, marche 
contre l’empereur Nicéphore , qu’il ré- 
duit à lui payer tribut non seulement 
pour l’empire , mais encore pour lui 
et pour son fils. 

BoMoet. Conlinnatioa. I. I 


Ans de J, C. 
8oi 
Sou 

803 • 

804 

805 
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HISTOIRE UNIVERSELLE. 


Charlemagne envoie son fils aîné 
An» de J. c. secouFS de Cagan , autrement Théo- 
dore, roi des Avares, prince chrétien, 
que les Sclavcs , païens établis en 
Bohême avoient chassé. Les Sclaves 
sont vaincus, et Léon, leur capitaine, 
est tué dans le combat. 

806 ♦ Il fait son testament àThionville, 

où il partage son royaume entre ses 
enfants. Il paroît que son dessein étoit, 
en les faisant rois, de les soumettre à 
Charles leur frère aîné, à qui il desti- 
noit l’empire et la principale partie de 

la France. 

/ 

807 11 équipe une grande flotte qui, 
sous la conduite de Burchard , bat 
deux fois les Sarrasins aux environs 

' des îles de Corse et de Sardaigne , 
qu’ils vouloient occuper. 

808 L’empereur Nicéphore se rend 
odieux par ses cruautés. 

Bo» Le pape Léon iii refuse aux envoyés 

* L’empereur veut que s’il s’élève quelque 
différent au sujet de ce partage , il se décide 
par le jugement de la croix. Mabill. ad ann. 
806. 
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B Charlemagne de consentira raddi-^^^ ^ - " - "- 
on faite en sa cour et en Espagne du^“*^® 
îrme de fiuoque, ajouté au symbole 
e Nicée , qui > parlant du Saint-Esprit, 
voit dit simplement: qui Àpatre pro- 
:EDiT. Le pape reconnoît pourtant que 
c Saint-Esprit, selon l’ancienne tra- 
lltiou, procède du Père et du Fils ; 
nais de crainte des conséquences, il 
lie qu’il faille ajouter au symbole un 
terme que les conciles de Nicée et de 
Constantinople n’ayoient pas jugé né- 
cessaire*. La chose s’établit pourtant 
par l’usage, et personne ne fait diffi- 
culté d’ajouter au symbole une vérité 
universellement approuvée. 

Pépin , second fils de Charlemagne , « » • 

que son père avoit fait roi d’Italie, ir- 
rité contre les Vénitiens, qui par 
le traité entre Charles et Nicéphore 
étoient demeurés aux Grecs, marche 
contre eux et se saisit d’une de leurs 
îles; mais voulant attaquer les autres 
sans savoir la route qu’il falloit tenir, 
il s’engage dans des bancs et dans la 
boue, où il est défait par les Vénitiens, 


N 
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Ans de J. 


8ii 


8i3 


HISTOIRE UNIVERSELLE. 

-mieux instruits des lieux. Il en meurt 
* de regret. *Les Vénitiens profitent de 
cette victoire et des désordres de l’em- 
pire de Constantinople, et tâchent de 
s’affranchir. 

Nicéphore, après quelques avan- 
tages remportés sur les Bulgares, leur 
refuse la paix et les réduit à combattre 
en désespérés ; ils le défont. Ils le pren- 
nent, lui coupent la tête et boivent de- 
dans. Après divers désordres l’empire 
est donné à Michel Curopalate , gen- 
dre de l’empereur Nicéphore. • 

Charles, fils de Charlemagne, meurt. 
L’empereur donne le commandement 
de l’Italie â Bernard, bâtard de Pépin, 
et le reste de l’empire à Louis, qu’il 
avoit déclaré roi d’Aquitaine dès son 
enfance. 

LesBulga^esfontde grands progrès 
sur les empereurs de Constantinople , 

* Omission de cinq grands conciles , tenus 
par ordre .dfi Charlemagne dans diverses par- 
ties de l’empire, pour la re'formation de la dis- 
cipline. ijabbe , t. vij. 
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ef leur prennent Andrinople , où ils 
exercent des cruautés inouies. 

Après fa mort d’Aaron la division 
se met entre ses enfants et les Sarra- 
sins. Les chrétiens de Syrie et de la 
Terre Sainte sont la proie des deux 
partis. 

Charlemagne fait une fin digne de 
sa vie chrétienne et pieuse , après 
avoir ordonné à son fils Louis de se 
mettre la couronne impériale sur la 
tête en présence eide l’avis de tous les 
seigneurs. Il mourut âgé de soixante- 
douze ans, la quarante-quatrième an- 
née de son règne, et la quatorzième de 
son empire. 

Louis, appelé le Débonnaire, en- 
voie à Rome Bernard^ fils de Pépin , 
pour appuyer Léon, persécuté par les 
Romains. Il réprime les séditieux , et 
déclare Léon innocent. 

Le pape Léon ni meurt. Étienne iv, 
son successeur, est appelé en France, 
où il vient pour couronner l’empereur 
et sa femme Irmingarde. 

Bernard se soulève contre l’empe- 

1 . 


'5 


Ant lie J. C. 


8i4 


8i5 


8i6 


817 
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I 


— — — ” reur qui marche contre lui. A son ap- 
‘*e^’ C‘ proche, Bernard est abandonné par 
les siens. L’empereur fait de cruels 
châtiments des partisans de Bernard 
et de Bernard lui-même, qui en meurt. 
Les remords suivent de près cette ac- 
tion sanguinaire, et Louis confesse 
son crime aux évêques. 

819 Louis fait tenir beaucoup de con- 
ciles en divers endroits de l’empire 
pour la réformation de l’église. Elle 
souifi'e beaucoup en orient par les 
cruautés de l’empereur Léon Armé- 
nien, qui renouvelle les fureurs des 
, iconoclastes. Cruelles persécutions et 
constance admirable du saint moine 
Théodore Studite. 

Ce cruel empereur , attaqué dans 
l’église du palais le propre jour de 
Noël par les gens de Michel Ducas , 
autrement appelé Michel le Bègue , 
fut tué après s’être défendu long-tenaps 
avec une croix qu’il prit sur l’autei. 
Michel , que l’empereur destinoit au 
feu après la fête, pour punir sa dés- 
' obéissance, est tiré des fers et élevé à 
l’empire. 
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Les chrétiens sont persécutés en — — 
Espagne par les Sarrasins. ‘‘e c- 

Bii 1 

Louis fait pénitence publique à At- 
tîgni pour le meurtre de Bernard. 

Il associe à l’empire Lothaire son 8a 3 
fils aîné, qui est couronné à Rome par 
le pape Paschal i , dans l’église de 
Saint-Pierre. 

Michel , empereur d’orient , en- * 
voie à Louis une ambassade solen- 
nelle, et lui fait présent d’un volume 
où étoient les livres attribués à saint 
Denys Aréopagite, que Louis fait tra- 
duire par Hilduin, abbé de St. -Denys. 

L’armée de Michel est défaite en 
Crète par les Sarrasins d’Espagne, qui 
avoient occupé cette île qu’ils îippe- 
lèrent Candie, du nom d’un lieu qu’ils 
fortifièrent. Arialde ou Harolde , roi 

' I 

des Danois, chassé de son royaume , 

' » » • . I 

* Omission des grandes suites qu’eut cette 
ambassade par rapport au culte des images , 
sur lequel l’empereur Louis et l’église galli- 
cane n’étoient pas encore d’accord avec l’église 
romaine. 
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Ans de J. 


8'27 


8ug 


83o 


— est baptisé à Mayence, et fait comte de 
Frise par l’empereur Louis. 

La foi s’ébranle en orient par les 
désordres qui s’y augmentent sous 
Michel, le plus impie et le plus igno- 
rant des empereurs. Le septentrion 
prête l’oreille à l’évangile. 

Eupbème, gouverneur de Sicile , 
épouse une religieuse, et, craignant le 
châtiment de ses crimes, appelle les 
Sarrasins d’Afrique qui occupent la 
Calabre et quelques parties d’Italie. Le 
traître Euphème est tué à Syracuse. 

Le pape Grégoire iv fortifie Ostie 
pour se défendre contre les Sarrasins, 
et commence à enfermer l’église de 
Saint-Pierre dans la ville. 

Pépin et Louis, enfants de Louis le 
Débonnaire, se révoltent contre leur 
père , sous prétexte de chasser Ber- 
nard, comte de Barcelonne, qu’on di- 
soit aimé de Judith, seconde femme 
de l’empereur, par qui il se laissoit gou- 
verner. Judith se sauve d’un monas- 
tère où elle avoit été renfermée, en 
promettant de disposer son mari à se 
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faire moine : mais deux moines font 
reprendre cœur à l’empereur, etLo- 
ihaire , revenu d’Italie , prend son 
parti ; mais son père, trop doux, aug- 
mente l’audace des rebelles. 

Pépin brouille de nouveau. L’empe- 
reur le fait arrêter et donne à Charles 
son fils, qu’il avoiteu de Judith, l’A- 
quitaine, partage de Pépin. 

Les trois frères, jaloux de la puis- 
sance de leur marâtre, qui ne son- 
geoit qu’à établir leur jeune frère à 
leur préjudice, se réunissent. Le pape 
Grégoire iv , venu en personne en 
France pour les réconcilier avec leur 
père, ne peut réussir dans cet accord. 
L’empereur, abandonné par les siens, 
est contraint * de se laisser déposer à 


* Les évêques assemblés à Compïègne ne 
prétendirent point déposer l’empereur Louis ; 
ils le supposoient privé de l’empire depuis 
trois mois : aussi ne le nomment-ils que le 
seigneur Louis , ou cet homme vénérable , et 
ils ne lui ôtèrent ni la couronne ni les autres 
marques d’empereur , etc. Fleuri , tom. x, 
pag. 356. 


9 


Ans de J. C. 


83s 


833 
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Compiègnc par les évêques, qui, sous 
Aiu de j.c. prétexte de le mettre en pénitence, le 
déclarent incapable de régner. Le 
pape improuve ce procédé jusques 
alors inoui. * 

834 Tliéophire , fils et successeur de 
Michel le Bègue, persécute les défen- 
seurs des images; et, aussi impie que 
son père , il ne peut résister aux Sar- 
rasins. 

Pépin et Louis sont touchés du 
malheur de leur père , et se détachent de 
Lothaire, toujours désobéissant. Louis 
est rétabli à Saint-Denys, et, avec ses 
deux enfants obéissants, il réduit Lo- 
thaire ,qui persistoitdaiisla rébellion. 

835 II SC tient un concile ^ à Rheims 

* On peut compter cet exemple pour le 
second d’une entreprise remarquable des 
évéques sur la puissance temporelle , sous 
prëtexte.de pénitence : le premier est celui des 
évéques d’Espagne, au douzième coucile de 
Tolède, contre le roi Yamba. Fleuri , t. x, 
pag. 357 . 

“ U n’y eut point de concile à Rheims en 
835. Ce fut dans une assemblée tenue d’abord 
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contre ceux qui avoient osé déposer* - - = 

l’empereur. Ebbon , archevêque de 
Rheims, le principal auteur de ce crime, 
est contraint de se déposer. 

Les Normands se jettent en Frise : 836 

les Bretons se révoltent ; Louis ré- 
prime les uns et les autres. 

A la vue d’une comète par laquelle 83? 
il se croit menacé, il se prépare à la 
mort , et fait couronner Charles sou 
fils roi de Neustrie. 

Il ôte l’Aquitaine aux enfants de 
Pépin, qui étoitmort, et l’ajoute au, 
partage de Charles. Cela cause de 
grandes révoltes eu Aquitaine. 

Louis, qui avoit l’Allemagne eu 
partage , se révolte contre son père , 
qui apaise par sa présence les trou- 
bles d’Aquitaine. 

Il marche contre Louis et meurt eu s4o 
chemin. 

Lothaire son fils aîné , associé à 
l’empire depuis long-temps, est re- 
connu empereur, et, en cette qualité , 

h Thionville, et transfe'rée h Metz, qu’ËhboQ 
ronsentit lui-méme à sa déposition. 
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■ il prétend que ses frères doivent lui 

Ans de J. C. obéir. 

84-1 Guerre cruelle entre les frères. 

843 Sanglante bataille de Fontenay , où 

^44 périssent cent mille François. Lothaire 
est défait, et les frères s’accordent, on 
ne sait comment, ni à quelles condi- 
tions I. 

Les Sarrasins sont introduits en 
Italie par les ducs de Benevent. 

Lothaire associe à l’empire son fils 
Louis, et le fait couronner à Rome. 

Alphonse le chaste règne àOviédo, 
et refuse aux Sarrasins, toujours bru- 
taux, le tribut qu’ils exigeoient de 
cent jeunes filles. Ramir son fils '■* , 

* Le dernier accord se fît à Verdun au mois 
d’août 843. Les ti'ois frères partagèrent entre 
eux l’empire François. Lothaire, avec le titre 
d’empereur , eut l’Italie , tout ce que l’on ap- 
pela depuis la Lorraine et la Provence ; Louis 
toute la Germanie au-delà du Rhin; et Charles 
le Chauve ce qui est en-deçk du Rhône , de la 
Saône et de l’Escaut. 

* Alphonse le Chaste ne laissa point de 
lignée , ayant toujours vécu dans la continence. 
Ramir , dont la victoire sur les Sarrasins est 
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« 

roi deGalice, en défait soixante-dix ^ 

mille par une victoire qui tient du mi- 
racle. 

Les manichéens, pauliciens, prodi- 845 

gieusement répandus en orient , y 
causent de grandes révoltes, et, joints 
aux Sarrasins, ne sont réprimés qu’à 
peine par les empereurs. 

Hincmar, moinedeSaint-Denys,et 
ensuite abbé de Saint-Germer, est en- 
fin élevé par son savoir à l’archevêché 
de Kheims. 

La France, épuisée par les guerres 
civiles, est ravagée par lesNormands, 
qui , sous leur roi Horic, prennent 
Rouen , et pillent jusqu’auprès de 
Paris le monastère de Saint-Germain. 

Us assiègent Paris qui se sauve de leurs 
mains par une longue et opiniâtre ré- 
sistance. 

rapportée à l’an 846, étoit 61 s de Bennnde, « 
élu roi d’Oviédo en 788, et célèbre par une 
victoire où soixante mille Maïu^s restèrent sur 
la place, l’an 791. 

En général , l’histoire d’Espagne de oé 
temps-là est( fort obscure. 

Boiinct. Continuation. I. 
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! . Robert le Fort est en ce temps le 

Aui de J. c. i-enipart de la France contre ces bar- 
bares. 

Ils entrent en même temps dans 
l’Aquitaine ; d’où ils sont chassés. | 

84« Les Sarrasins d’Afrique sont à peine ' 

repoussés de devant Rome; mais on ne 
peut les empêcher de piller l’église de | 
Saint-Pierre. I 

^4: Le pape Léon iv achève de la ren- | 

fermer dans Rome, et bâtit pour cela 
- la nouvelle ville, qu’il appelle Léonine, 
pour empêcher les insultes des Sarra- 
sins. 

85o Charles le Chauve, roi deNeustrie , 

est contraint de céder à Godefroi * , , 

duc des Normands, Rouen, et cette • 
partie de la Neustrie qui est appelée 
Normandie , à condition d’en rendre I 

' I 

hommage à la couronne de France. 

Le pape Léon, après avoir achevé 

* Ce n’est pas Charles le Chauve , c’est 
Charles le Simple qui a fait la cession de la 
Normandie; elle a e'té faite, non à Godefroi . 
nais ^ Rolloa , l’an 911 ou 9 1 2. 
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et fortifié sa nouvelle ville, travaille ^ ■ 
avec une vigilance infatigable à rëta- 
blir les villes d’Italie ruinées par les 
Sarrasins. 

^ Cruelles persécutions en Espagne , 
principalement à Cordoue; apostasies 
fréquentes, et en meme temps grand 
nombre de martyrs. * 

. Charles le Chauve lait tondre Pépin 
et Charles ses neveux, fils de son frère 
Pépin. 

' Les Normands font dé grands ra- 8 53 
vages le long de la rivière de Loire. La 
France, épuisée par les guerres civiles 
et par les pillages continuels de ces 
peuples , a peine à se soutenir. La 
puissance royale est alToiblie , et les 
seigneurs commencent à s’approprier 
leurs gouvernements et leurs charges. 

Lothaire se repent d’avoir causé 854 
^nt d’cfilision de sang, et se retire 

* Plusieurs refnsoient les honneurs du 
* martyre à ceux qui s’étoient ofièrts d’eux- 
mémes , en disant publiquement des injures à 
Mahomet. MabilL U iij, p. ii. 
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~ -- dans le monastère de Pruym * après 
Ans de J. c. ^voir partagé ses états à sc - enfants. 

Michel , fils et successeur de Théo- 
phile, imite les impiétés de ses an- 
cêtres , et, plongé dansla débauche par 
Bardas son oncle, quivouloitle rendre 
incapable de régner, il méprise les 
saints avertissements de Théodore sa 
mère et de ses sœurs. 

S 58 Saint Ignace, patriarche de Cons- 
tantinople, est chassé de son siège par 
Bardas, qu’il avoit excommunié pour 
ses désordres. Photius, eunuque et 
allié de Bardas, est mis à sa place, 
contre les canons. 

Louis le Germanique, appelé par 
les seigneurs de France pour régler le 
royaume de Charles son frère , y est 
reçu d’abord et rappelé par les dés- 
ordres de laGermanie.il s’en retourne 
sans rien retenir de ce qui s’étoit donné 
à lui. 

s 5a Bardas, pour modérer la haine du 
peuple et diminuer l’infamie de son 

* Priun en Ardennes. 
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administration, rétablit les écoles en* 
orient. Lé(?a, philosophe, disciple de 
Michel Psellus , grand platonicien , 
enseigne dans Constantinople. 

*• Photius tente en vain de forcer par 
les tourments Ignace à la cession , et 
rie peut surprendre le papeNicolasi. 

Il fait en sorte que les légats de ce 
grand pape sont mal reçus en orient.' 

n tient un concile de 3 1 8 évêques, 
où il contraint les légats du pape d’as- 
sister et de souscrire. Ils couvrent 
leur lâcheté au pape en lui taisant la 
vérité et l’appel d’Ignace. 

Le jeune Lothaire * , fils de Lo- 
Ihairc, devenu amoureux de Valdra- 
de , répudie sa femme Theutberge , 
malgré les remontrances du pape Ni- 
colas. 

* C’écoit le second fils de l’empereur Lo- 
tbalre. Dans le partage que son père avoit fait 
de ses états , il avoit eu, à titre de royaume , ce 
«Ju’on a depui^ appelé de son nom la Lorraine , 
ou le royaume de Lothaire, et qui étoit plus 
étendue que le duché de Lorraine, et ce qu’on 
appelle les Trois Evéchés. 

2 . 


17 

ns de J. C. 

860 

861 

86j 
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Le pape châtie les quatre légats 
d’orient, et excommunie Photius. 

D’autres légats’, corrompus par Lo- 
thaire , confirment dans un concile 
tenu à Metz la répudiation de Theuf- 
berge. Le pape casse ce concile, qu’il 
appolk prostitution , et punit ses lé-» 
gats. 

Ce grand pape répond avec une 
prudence admirable aux consultations 
qui lui viennent de toutes parts ; il 
soulage les pauvres et rétablit les 
églises. 

L’empereur Louis réprime les Sar- 
rasins, qui VQuloient occuper la Cam- 
panie et les pays voisins. 

Valdrade est excommunié , et Lo- 
thaire est menacé par le pape. 

Photius, pour se maintenir dans le 
siège de Constantinople injustement 
usurpé, soulève les Grecs contre le 
pape qu’il ne pouvoit fléchir , et leur 
fait faire diverses plaintes contre l’é- 
glise latine. 

L’empereur Michel fait tuer Bardas, 
et associe à l’empire Basile , Macé- 
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donien , qui chasse Photius et rétablit '• 

Ignace. An»deJ.C. 

LeslégatsdeBasileetceux d’Ignace 868 
sont bien reçus à Rome par Adrien ii , 
successeur de Nicolas. Le faux con- 
«ile de Photius* est brûlé à Rome et à 
Constantinople. 

Lotbaîre et les seigneurs com- 
munient à Rome de la main du pape 
Adrien , après avoir juré que ce prince 
s’étoit retiré d’avec Valdrade , et ce 
faux serment est suivi d’une prompte 
mort des uns et des autres. 

Huitième concile général tenu à 869 
Constantinople. Les légats du pape y 
président; l’empereur Basile y assiste. 

Photius est anathématisé ; son faux 
concile cassé de nouveau. 

* Ce n’est pas le concile de 3 1 8 évêques 
dont il a été parlé plus haut, et auquel les lé- 
gats du pape avoient eu la lâcheté de sous- 
crire; c’est un concile imaginaire dont Pho- 
tius avoit fabriqué les actes , et dont il 'avoit 
eu l’adresse de se procurer un nombre prodi- 
gieux de souscriptions. Le pape et saint Ignace 
y étoient excommuniés. 
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870 


872 


873 


874 
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Charles le Chauve se fait adjuger 
au concile de Metz le royaume de son 
frère Lotbaire * malgré le pape Adrien. 

Les disputes se renouvellent sous 
Ignace entre l’église romaine et l’église 
grecque, à l’occasion des Bulgares, 
que l’église de Constantinople main- 
tient dans sa dépendance immédiate 
contre l’église romaine qui la prê- 
te ndoit. 

L’empereur Louis, pris à Benevent, 
dans son palais, par Adalgîse, duc de 
Benevent , et Scordas , général des 
Sarrasins , jure ce qu’ils veulent. 

Abdala, prince des Sarrasins d’Afri- 
que, est chassé par l’empereur Louis 
de devant Salerne qu’il assiégeoit. 

Les Danois ou Normands sc jettent 

en Angleterre , et Bcorède , roi des 

.7 

* Il s’agit de Lotbaire , roi de Lorraine , qiü 
mourut en 869 , peu de temps après avoir 
reçu la communion du pape Adrien^ Il n'ëtoit 
pas frère de Charles le Chauve , .inais son 
neveu. 


A 
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Merciens, après une lon.^ue résistance, 
leur abandonne son royaume. 

L’empereur Louis meurt à Milan 
dans une vieillesse décrépite. 

Le pape Jean viii, successeur d’A- 
drien II, appelle Charles le Chauve * , 
et le couronne empereur à Rome le 
jour de Noël. Mais cependant Louis , 
roi de Germanie, ravage la France. 

Il meurt dans cette entreprise. 

Charles le Chauve entreprend à 
celte occasion d’envahir le royaume 
de Louis son neveu, appelé comme 
son père le Germanique, et il est battu 
quoique le plus fort. 

r 

L’Italie, tourmentée par les Sarra- 
sins, se ligue avec ceux de Beiievent 
et de Naples, et demande secours à 
Charles. 

Charles meurt dans cette entre- 
prise, empoisonné par son médecin 


' C’est à la demande de tous les ordres de 
la ville de Rome, dont le pape regarde le 
concert comme une marque de la volonté de 
Dieu. 
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-- qui étoit Juif . Son fils, Louis le Bègue, 
Am de j.c. succède EU royaunie.. 

Le pape, destitué 4 e secours par la 
mort de Charles, paye tribut aux Sar- 
rasins, et persécuté par Lambert, duc 
de Spolelte, il se réfugie en France. 

878 II envoie des légats à Constanti- 
nople, avec ordre de menacer Ignace 
d’excommunication s’il ne lui aban- 
donne les Bulgares. Cette division 
donne lieu à Photius de s’insinuer dans 
l’esprit de Basile. Il gagne ce prince 
de basse naissance en lui faisant une 
belle généalogie par laquelle il le fait 
descendre de Tiridate, roi d’Arménie. 
Il feint en faveur de cette famille des 
prophéties chimériques que lui seul 
peut expliquer . Ignace meurtdans cette 
conjoncture, et devant l’arrivée des 
légats. Basile rétablit Photius tant de 
fois condamné, et il lui laisse exercer 
d’étranges violences sur les amis d’I- 
gnace. 

Syracuse est prise par leSSarrasius-. 
A Home, le pape Jean est mis en pri- 
son avec son clergé par Lambert , 
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comte (le Spoletfe , et Adalbeit, raar- 
quis de Toscane, qni font jurer aux Amde j.c. 
seigneurs de rendre obéissance à Car- 
loman, un des fils de l’empereur Louis. 

Le pape s’étant échappé vient à Arles 
et de là à Troie, où il couronne Louis 
roi et empereur * , sans pourtantqu’il 
ait jamais joui de c«tte dernière di- 
gnité. 

Alfred, roi des Anglais, batGitron, 
presque maître de l’Augleten'c , et 
l’oblige à (imbrasser le christianisme. 

Louis le Bègue meurt. 11 laisse Louis 879 

et Carloman, d’Insgarde sa première 
femme, dont le mariage n’avoit. pas 
été reconnu pareequ’il l’avoit fait mal-, 
gré son père , et de la seconde , un 
posthume appelé depuis Charles le 
Simple. 

Charles le Gros, fils de Louis frère 
de Charles le Chauve, est appelé par 

* L’auteur de l’Art de vérifier les dates 
assure positivement qu’il n’est pas vrai que 
le pape Jean vin ait donné à ce prince la 
couronne impériale. T. ij , p. a66 col a. 
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— le pape dans l’Italie, déchirée par les 
courses des Sarrasins , les séditions 
des seigneurs et les factions des évê- 
ques. 

Le pape , foible par lui-raônie , ef 
affolbli par les malheurs de l’Italie, ne 
soutient pas son autorité avec la même 
vigueur que ses prédécesseurs, et sur- 
pris par les artifices de Photius, il le 
confirme dans son siège. Ses légats, 
corrompuspar cet homme autantadroit 
qu’audacieux, adhèrent au faux con- 
cile qu'il appelle huitième œcumé- 
nique , et abandonnent l’aulorilé de 
l’église romaine. 

Le pape Jean se réveille, casse ce 
qu’avoient fait ses légats, condamne 
Photius et son concile, et envoie Marin 
en orient, où il souffre beaucoup pour 
la justice. 

Mort de Louis ii, roi de Germanie. 

Charles le Gros fait la paix avec les 
Normands. Godefroi leur duc, son fil- 
leul, épouse Gisle, fille du roi Lothaire, 
et on lui donne la Frise. 

Le pape Marin, successeur de Jean, 
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ajoute le filioque dans le symbole, à - - 
l’occasion d’un évêque d’Aquilée, qui 
nioitavec Photius que le Saint-Esi>nt 
procédât du Père et du Fils. 884 

Adrien iii,son successeur, excom- 
munie Photius malgré les iiistauces de 
l’empereur Basile. 

Le monastère du Mont-Cassin , le 
plus riche de l’univers , et célèbre 
pour avoir été celui où saint Benoît 
établit sa règle , est brûlé par les Sar- 
rasins. 88“ 

Carloman meurt i ; son fils Louis le 
Fainéant lui succède. 

L’empereur Charles le Gros prend 
soin de Charles le Simple. 

Mort de l’empereur Basile. Son fils 886 
Léon lui succède , ayant été tiré de 
prison un peu avant la mort de son 
père, parles ordres qu’il eu donna sur 
des paroles qu’on avoit apprises à un 
perroquet. 

Sous Basile, les Scythes, appelés 

' Carloman ne laissa point d’enfants. Lpuiâ 
le Fainéant fut le dernier roi de la deuxième 
race. U ne régna que long-temps après. 

Botsuet. Coulinuatloa. 1. 3 
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Croates et Serviens, avoient obtenu 
le pays appelé depuis, de leur nom , 
Croatie et Servie. 

Léon , appelé le Philosophe , ins- 
truit par le livre d’Or, composé par 
Basile son père, règne sagement. 

Il chasse Photius, qui vouloit faire 
un de ses parents empereur, et fait 
patriarche son frère Étienne, destiné 
à l’église dès le vivant de Basile. Pho- 
tius meurt, et laisse dans l’orient le 
levain du schisme qui ne se déclare 
pourtant que long-temps après. 

Il sort continuellement du côté de 
Danemarck des troupes de Normands 
qui ravagent la France et l’Angleterre. 

Charles le Gros perd l’esprit , et , 
chassé de son royaume par Arnoulph , 
fils de Carloman , il meurt dans une 
extrême pauvreté. 

Bérenger, duc de Frioul, se fait roi 
d’Italie. Guy, fils de Lambert duc de 
Spolette , prend le titre d’empereur. 
Eudes , comte de Paris , descendu de 
fiobert le Fort, se fait roi de France 
dans Penfance de Charles le Simple. 
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Tout est en confusion par-tout; les ' SS 
évêques et les abbés ne songent plus J* c-' 
qu’à la guerre. 

Saint Étienne, frère de l’empereur 
Léon , meurt dans la communion de 
l’église romaine et soumis au pape. 

Les Huns, introduits par Arnoulph 889 
dans la Germanie, la ravagent. La 
France et l’Italie sont en proie aux 
grands divisés. 

Formose est élu pape, et le schisme 89* 

du diacre Sergius, qui s’étoit fait élire, 
est dissipé. 

Il couronne Guy empereur , et ir- 89a 
rite Arnoulph, Bérenger et plusieurs 
citoyens romains de parti contraire. 

Charles le Simple, âge de quatorze 
ans , est reconnu en France , et cou- , 

ronné àRheims par l’archevêque Foul- 
con, qui avoit pris soin de lui pendant 
son enfance. 

Formose sacre empereur Lambert 893 
fils de Guy. 

Il rétablit en Angleterre le ebristia- 894 
nisme presque détruit par les courses 
des Danois. 
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896 


897 


898 


899 


900 


“ Le mauvais traitement qu’il reçoit 
de l’empereur, qu’il avoit couronné , 
lui fait appeler Arnoulph, qui prend 
Rome, venge le pape, et est couronné 
empereur par ses mains. 

Le pape meurt. Boniface envahit le 
siège. Jean IX, homme scélérat, le 
chasse. Il est chassé par Étienne vi , 
qui s’établit par la force , et fait dé- 
terrer Formose , sous prétexte qu’il 
avoit été transféré d’un autre siège à 
celui de Rome, contre les canons. La 
confusion est extrême dans l’eglise 
romaine. 

Eudes meurt, et Charles est reconnu 
par tous les seigneurs auparavant di- 
visés. 

Arnoulph, déréglé en tout, meurt. 

Guy , que Formose avoit couronné , 
meurt. 

Bérenger, duc de Frioul, et Louis , 
fils de Boson J ixintestent l’empire. 



-/ . 
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SIÈCLE. 

Bérenger règne à Pavie. II est " — 
chassé par Louis, qui se fait couronner J* c. 

à Rome par le pape. 

Les Huns ravagent les environs du 9“^ 

Pô , et battent l’armée immense de 
Bérenger. 

Par accord ils se relirenl dans la 90 j 
Pannonie avec desrichesses immenses. 

L’empereur Louis, pris par Béren- 
ger, est privé de la vue et de l’empire. 

Bérenger couronné par force, puis 
rejeté j Lambert reconnu. 

Les Normands, convertis au chris- 90 S 
tianisme presque par toute la terre, no 
«juittent point leur férocité. Mais les 
victoires de Robert de Chartres les 
rendent-meilleurs en France. 

AIphonse-ie-Graud, roi de Galice', 
remporte une victoire signalée ’sür les 
Sarrasins . , 

Les papes se chassent l’un Fautre. 9®7 9®* 
La race de l’infâme Marozie tient long- 
temps le siège de Saint-Pierre. Dieu 

3 . 
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91 ï 


91a 


= pourvoit à son église, où il ne s’élève 
durant ce temps aucune hérésie. 

Alphonse-le-Grand , tant de fois 
victorieux, des Sarrasins , cède son 
royaume à son fils rebelle, pour donner 
la paix à ses peuples. 

Léon le Philosophe, illustre par sa 
piété et par son savoir, en mourant 
laisse l’empire à son frère Alexandre 
et à son fils Constantin Porphyrogé- 
nète. 

Alexandre meurt des excès qu’il 
faisoit àboire du vin. Constantin règne 
seul. 

Le patriarche Nicolas rend raison de 
sa conduite et de sa doctrine au pape. 

Les désordres et les scandales con- 
tinuent à Rome. Le respect que la reli- 
gion gravoit dans le cœur des fidèles 
pour ce siège ne s’affoiblit pas, quoi- 
qu'on le vît si mal rempli. ^ 

I Alphonse - le - Grand donne une 
grande bataille contre les Maures , 
comme lieutenant de son fils ; il les 
défait , et meurt quelque temps après , 
plus renommé par sa modération et 
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par sa prudence (jiie par tanï de vie- 
toircs signalées. 

Le monastère de Cluni , fondé en 
ces temps, se rend célébra par la sain- 
teté de ses religieux et de ses abbés. 

Louis, roi de Germanie, le dernier 
de la race de Charlemagne en Ger- 
manie, meurt. Charles le Simple, trop 
méprisé dans son royaume pour être 
considéré par les étrangers , ne peut 
rien pour la soutenir, Conrad est éiu 
par les Allemands. 

Rollon , duc des Normands , est 
baptisé à Rouen avec les siens ; leurs 
mœurs s’adoucissent sous ce prince, 
qui fait régner la justice et la piété. ^ 

Les Bulgares tourmentent les Grecs 914 
et assiègent Constantinople. Une paix 
honteuse la sauve ; mais les Bulgares 
la rompent bientôt, et prennent Andri- 
nople. 

Les Grecs et les Latins joints en- 91 5 
semble chassent les Sarrasins de Ga- 
vilian , d’où ils ravageoient depuis 
quarante ans toute lltalie. 

Jean x* lève des troupes. Les Sar- 
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Am de J. 


9»7 


919 

9U0 

9a ï 

9'a3 


— rasins sont battus , et l'Italie en est 
purgée. 

Durant cette guerre, Bérenger est 
sacré empereur par le pape. 

Ordugno, prince pieux, transfère 
le siège royal d’Oviédo à Léon, d’où 
les rois prennent leur nom appelés rois 
des Asturies. 

Les Bulgares sont battus devant 
Constantinople. 

Le patriarche Nicolas, uni à l’église 
romaine , purge l’Arménie des erreurs 
des. manichéens et des Sarrasins. 

Constantin, pour rendre les der- 
niers plus doux aux chrétiens , leur 
accorde un oratoire dans Constanti- 
nople. 

Par la mort de Conrad, Henri, duc 
de Saxe, est élu par les Allemands, et 
ensuite presque déposé. 

La France ne peut souffrir Haga- 
non , favori de Charles le Simple. 

Robert, frère d’Eudes, soulève les 
seigneurs ct.se fait sacrer roi. 

' La persécution continue à Cor- 
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doue. La vierge sainte Eugénie souffre 
le martyre. 

Charles, secouru par les Normands, 
défait Robert et le tue de sa main ; mais 
il ne sait pas profiter de sa victoire. 

Hugues, fils de Robert, etHéribert, 
comte de Verraandois , souliennept 
le parti. Hugues ne veut point s’attirer 
la haine, en prenant le titre de roi , 
mais le fait donner à Raoul , duc de 
Bourgogne, son gendre. 

Héribert trompe Charles le Simple^ 
et le tient prisonnier. Ogine , femme 
de Charles , se sauve en Angleterre 
auprès d’Adelstan son frère , avec 
Louis son fils encore enfant. 

L’empereur Bérenger, après avoir 
deux fois défait les Hongrois qui rava- 
geoient l’Italie, est assassiné. 

Raoul empêche ce s peuples de piller 
là France. 

Ordugno , roi de Léon , défait les 
Maures , et meurt. La division se 
met dans la famille royale , et un des 
fils d’Alphonse-le-Grand s’empare des 
Asturies. 


An$ de J. C. 


924 
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■! La division se met entre Raoul et 
An* de J. c. Héribert. Le dernier , pour faire peur 
asonennemi, £iit semblantde relâcher 
Charles le Simple. 

9u 8 Horribles scandales dans Téglise 
romaine. 

. L’empereur romain achète la paix 
des Bulgares ([ui ravageoient la Ma- 
cédoine , la Thrace , et les environs 
de Constantinople. 

gag Charlcs délivré , et tôt après ren- 
fermé de nouveau par Héribert dans 
Péronnc, y meurt bientôt. 

Henri, roi de Germanie, rend tri- 
butaires les rois des Normands et des 
AbroditeS(, et fait refleurir en Dane- 
marck la foi presque éteinte par la 
persécution. 

933 j)ç5 enfants sont mis sur le siège de 
Saint-Pierre. L’Italie est sans maître, 
et tout s’y fait par la force. Constan- 
tinople a un patriarche de seize ans, 
à qui Albéric , patrice des Romains , 
fait donner le pallium par le pape qu’il 
tcnoit prisonnier. 
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Les Huns ou Hongrois sont défaits 
par Henri , roi de Germanie. <ie J- c. 

■ Mort de Raoul. Hugues ^ appelé le 935 
Grand , persiste à ne vouloir point 
prendre le titre de roi, de peur de ses 
concurrents. 

Henri, nommé l’Oiseleur, roi de 936 
Germanie , laisse , en mourant , le 
royaume à son fîlsOthoni, non moins 
grand ni moins pieux que lui. 

Louis, nommé d’Oiitremer ; (ils de 
Charles le Simple, est rappelé d’An- 
gleterre et sacré par l’archeveque de 
Rheims. , 

Après tant d’infâmes pontifes , 

Léon VII, digne du saint-siège, y est 
élevé. Il appelleOdon,ahbé deCluni, 
pourrétablir la discipline monastique. 

Hugues, comte d’Arles et de Pro- 
vence, se fait roi d’Italie et assiège 
Rome. La paix est faite entre lui -ef 
Albéric par l’entremise d’Odon , abbé 
de Cluni. 

Gênes est surprise par les Sarrasins 
d’Afrique, qui mettent tout à feu et à- 
sang. 
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Othon-le-Graud est sacré- à Aix-Ia- 
An$ de j.c. Chapelle. 

Les Huns ou Hongrois ravagent 
l’italîe et y sont défaits ; mais une 
autre de leurs armées revient de France 
chargée de butin. 

938 Rainir , roi de Léon , défait une 
armée de cent cinquante mille che- 
vaux maures, en tue quatre - vingf 
mille et prend Abenain, roi de Sarra- 
gosse. 

Boleslas tue son frère saint Veii- 
ceslas, prince de Bohême, pour avoir 
sa principauté. 

9^9 Othon - le - Grand presque aban- 

»4o donné parles siens et accablé par le 
grand nombre de scs enuemis , qui 
avoieut à l'eur tête son frère Henri, no 
perd point courage, et à la fin les 
défait. Henri se soumet. Tous les 
autres périssent. 

Il travaille à donner un bon succes- 
seur à Léon vii, et fait élire Étienne viii. 

L’Italie est toujours troublée par les 
guerres entre Hugues, roi d’Italie, et 
Albéric. Odon , abbé de Cl uni , les 
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met encore d’accord; mais les 
durant les troubles ; recouvrent 
grande Grèce que leurs empereurs 
avoient laissé perdre. 

• Le pape reprend fortement Hugues- 
Ie-Grand;Héribertetlesautres princes 
françois rebelles contre leur roi. 

Othon moyenne la paix. 

Marin ii * succède à Étienne viii. Il 94* 
s’occupe à mettre la paix parmi les 
chrétiens. 

Hugues est renvoyé en Provence ; 94^ 

mais son fils Lothaîre ne laisse pas de 
se maintenir en Italie. 

Louis est fait prisonnier; et traite 
sa délivrance à des conditions avan- 
tageuses à Hugues-le-Grand; qui se 
rend maître de Laon, en ce temps 
siège des rois de'France. 

Othon ; victorieux dans un grand. 94a 
combat des Danois et des Sclaves; re- 

' Pendant tout son pontificat, il ne s’ap- 
plique qu’aux affaires de la religion, à réparei;' 
les églises, et à soulager les pauvres. Art de 
ye'rifier les dates, t j , p. 270. 

Botsaet. CoBtinnation. I. 4 
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""" belles à Jésüs-Christ et à lui, règle 
knt de j.c. églises de ees pays, 

9$ O Lothaire , roi d’Italie , meurt de 
poison. Bérenger envahit le royaume 
et fait cesser l’empire des François en 
Italie. 

s 5 i Othon le chasse, et épouse Adé- 
laïde, veuve de Lothaire, qui sembloit 
lui apporter l’Italie eu dot. 

s 5 a n se tient à Augshourg une assem- 
blée des seigneurs germains et lom- 
bards, où Bérenger, spumis ] est fait 
gouverneur d’Italie par Othoii - Ic- 
Grand ; mais il use mal de son pouvoir. 

954 Alhéric , patrice des Romains, laisse 

à son fils Octavien son titre et son au- 
torité. 

Luîtosphe, fils d’Othon-le-Grand , 
se révolte contre lui. Les armées prêtes 
à combattre, et en même temps la paix, 
faite par saint Ulderic, évêque d’Augs- 
bourg. 

Othon donne à son fils ambitieux 
le royaume d’Italie. 

Louis meurt tombé de cheval ca 
poursuivant un loup à la chasse. H 
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laisse le royaume à son fils Lothaire , g " ' 
et Charles, son second fils, est fait A»*de j.c. 
duc de Lorraine. , 

Hugues-le-Grand meurt. Hest en- 955 
terrë à Saint-Denys avec les rois qu’il 
surpassoit en pouvoir. 

Othon défait de nouveau les Hon- 
grois dans la Germanie, et fait pendre 
quelques uns de leurs chefs. 

Théophylacte, patriarche de Cous- 
tantinople, fils de l’empereur romain, 

SC rompt une veine^ et se hrise courant 
à cheval. Sa passion pour les chevaux 
étoit si désordonnée, qu’il quitta l’au- 
.tel pourvoir un poulain qu’une belle 
cavale venoit de faire. Il n’étoit pas 
plus réglé dans le reste de sa conduite, 
et vendoit les dignités ecclésiastiques. 

Luitolphe, filsd’Othon, meurt, et , '95^ 
Bérenger, gouverneur, devenu maître 
par sa mort, tyrannise ritalic. 

L’empereur Constantin Porphyro- 96» 
genète ést empoisonné par son fils 
Romain. C’étoit on prince pieux, mais 
négligent. 11 estimoit les François, et 
les excepta, à cause de la noblesse de 
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» ■ ses princes et de ses seigneurs , en dé- 

Ani de J. c. fendant à son fils les mariages avec les 
ëtrai^ers. 

Le pape Jean xii appelle Othon 
contre le tyran Bérenger, et lui ôte la 
couronne impériale; mais ce prince , 
avant que de s’engager à la guerre 
d’Italie, fait couronner en Allemagne 
son fils Othon. 

Il chasse Bérenger et son fils Âdal- 
bert. 

. La Crète, recouvrée par Nicéphore , 
Phocas , général de l’empereur romain , 
est convertie des erreurs des mahomé- 
tans par le patriarche saint Nicon. 

Saint Dustan , évÊque de Vigorne , > 
en Angleterre , est célèbre par toute , 
l’église, et vient à Borne, où il est reçu 
avec respect. 

90.» Othon-le-Grand , sacré empereur 

à Rome, par Jean xii , fait de grands 
dons à l’église, et confirme les doua- . 
tioiis des rois de France, en Se réser- • 
vaiit la confirmation des élections des 
papes, et quelque inspection sur le 
gouvernement temporel . 
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• Le pape, irritë contre l’empereur , ■ ■ 
qui avoit reçu deux de ses cardinaux 
rebelles, se joint à Adalbert fils de 

• 

Bérenger; mais l’empereur, retour- 
nant à Rome, le pape est eontraint dé 
prendre la fuite. Il est déposé pour ses 
crimes par un concile d’évêques d’I- 
talie et d’Allemagne. Léon viii est élu, 
et le peuple romain jure de ne point 
reeevoir de pape que du consente- 
ment des empereurs. 

Nieéphore Phocas, vainqueur des 
Sarrasins sous l’empereur Romain ii, 
appelé le Jeune, lui suceède, quoi- 
qu’il eût laissé deux enfants, mais en 
bas âge. Il envoie Manuel pour déli- 
vrer la Sicile de ces infidèles. «Il est 
battu, et un évêque de Sicile, nommé 
Hyppolite, prédit' que l’île ne seroit* 
point, délivrée par les Grecs, mais par 
les Francs. 

Le même empereur ajoute la Chypre 964 

à la Crète, qu’il avoit cçnquise sous 
son prédécesseur. Il reprend Antioche, 
et cent autres villes que les Sarrasins, 
avoient occupées. 

4. 
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Ses victoires ne lui gagnent pas 

•^"* ^*'* c* l’affection du peuple*, à qui il fut 
odieux , pareequ’il se fortifioit dans 
son palais , et ne regardoit que les 
soldats. 

Les Romains* rebelles sont défaits 
par Othon auprès de Spolette. Ils 
chassent Léon, et rappellent Jean , 
qui excommunie Léon et Othon , et 
meurt dans une occasion infâme. 

Othon prend Rome par famine ; 
mais son armée est désolée par la 
peste.* 

965 Ilemmèneen Saxe le pape Benoît v, 

, homme 5 )ieux et désiré par lesRomains. 
Ce pape meurt , et Jean xiii est mis en 
sa plac*e. 

Les Polonois, race d’Esclavons qui 
hahitoient la Sarmatic, se convertis- 
sent à la foi. Dobera, fille de Boleslas, 
roi de Bohême , convertit * Micisïas , 
leur prince, son mari. 

* Ce prince étoit déjà 'converti, et avoît 
congédié ses concubines avant d’épouser la 
fille du roi de Bohême. 
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Adalbert^ qui se disoit roi d’Italie,—- 
et Jean xiii, chassés par les Romains , 
appellent Othon. Les Romains rap- 
pellent le pape; mais Othon chasse les 
consuls que le peuple Romain avoit 
créés, fait pendre leurs tribuns , fait 
fouetter le tribun de la ville, pour as- 
surer le repos des papes. 

Othon , assemblé à Ravenne avec 
le pape, pourvoit au règlement de 
l’église. Son fils Othon ii est couronné 
empereur le jour de Noël par le pape. 

Les dissentions de la famille royale 
de Léon relèvent les Sarrasins abattus, 
et Sanche a recours à eux contre son 
frère Ordugno le Mauvais. 

Godefroi, comte d’Anjou, dans les 
guerres entre les François et les Nor- 
mands tue un géant Daiiois horrible 
Avoir. 

Les Normands entrent en Galice 
sous Gonderède , leur capitaine, avec, 
cent vaisseaux , et ruinent Compos- 
telle; mais ils sont presque tous défaits 
par les voisins rassemblés. * 

Nicéphore, après quelques plaintes 969 
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\i. contre l’empereur Othon^ qui proté- 

Ans de ï.c. ggoit coutre lui les princes de Bene- 
vent, de Capoue et de Salerne, fait 
un accord avec lui dans le dessein de 
le tromjJer, et sous prétexte de donner 
Anne sa fille au jeune Othon, il défait 
les Latins qui venoieut au-devant de 
cette princesse. Les capitaines d’O- 
thon vengent cette perfidie en lui ôtant 
la Fouille et la Calabre. ‘ 

L’horreur d'une si noire action fait 
révolter contre lui ses sujets et sa 
propre femme. Jean Zemisce , chef 
de la sédition^ est fait empereur. 

I Le nouvel empereur défait les Bul- 
gares , les Russiens et les Turcs, en plu- 
sieurs combats ; renverse. le royaume 
des Bulgares; prend leur roi Bonse et 
leur capitale, qu’il appelle de son nom 
Joannopolis; fait triompher la .mère 
de Dieu, dont il met l’image dans un 
chariot qu’il suit à cheval; et au lien 
de mettre son nom sur sa monnoie, 
il y met cette inscription ; Christ , roi. 
des rois. , i • 

973 Othou, justement appelé Grand 
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et en effet le plus grand des empereurs 
depuis Charlemagne , meurt. J* c. 

Jean Zemisce pousse ses conquêtes 
«ur les infidèles bien avant dans l’o- 

I 

rient, et prêt à prendre Damas, il 
meurt empoisonné par Basile , un des 
officiers de l’empire, qui rétablit Ba- 
sile et Constantin, enfants de l’empe- 
reur Romain le jeune, sous lesquels il 
gouverne tout. 

Les empereurs envoient Eupranius 
en Calabre , pour en être gouverneur. 

' Lothaire, roi de France, craignant 
Charles son frère et Hugues Capet, 
fait couronner son fils Louis. 

Saint Édouard, fils du roi Edgar, 976 
règne 'en Angleterre , et aide saint 
Dunstaii à réformer les mœurs du 
clergé. • 

Othou II, empereur, donne à titre 977 
de duché la Lorraine inférieure qu’il 
ne croyoit pas pouvoir garder à 
Charles , frère de Lothaire , qui en 
fait hommage à , l’empereur , et s’at- 
tache aux Allemands. 

Hugues Capet, qui se préparoit une 
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voie à la royauté, se sert 4 e cette con- 

adi de J. c. (Juite pour le rendre odieux en France. 

97S Les François ravagent la Lorraine , 
> et prennent presque Othon à Aix-Ia* 

Chapelle. L^empereur le leur rend 
bientôt, et vient jusqu’auprès de Paris ; 
mais il est battu au passage d’une ri- 
vière, et perd son bagage, heureux de 
sauver sa personne. 

979 Par la. mort de saint Ëdouard , 
Ëthclrède, âgé de dix ans , est cou- 
ronné roi d’Angleterre par saint 
Dunstan , qui prédit que le royaume 
n’aura point de paix jusqu’à ce qu’il 
vienne un roi étranger. 

9*“ Aralde , roi des Danois , étend la 
' religion. Vaincu par Suenne son fils , 
qui en étoit l’ennemi , il meurt de ses 
blessures. Suenne, souvent chassé et 
souvent rétabli, se convertit, et rend 
la Norwège chrétienne. La France , 
dans une entrevue entre Othon et Lo- 
thaire, perd la Lorraine haute et basse, 
qncLothaire cède malgré les seigneurs, 
et que l’empereur partage entreCharles 
et Frédéric, gouverneur delà Lorraine, 
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appelée Mosellane parcequ’elle étoit 
située entre la Meuse et la Moselle. ■ 

Sauves, roi des Bulgares , rétablit 98 1 
ce royaume ruiné durant les divisions 
de l’empire de Constantinople; mais il 
est chassé du Péloponnèse , plus par 
les prières de saint Nicon le Pénitent , ’ 
que par la résistance des 'habitants du 
pays. 

Les Grecs, pour se conserver la 98.1 
Calabre, appellent les Sarrasins. Othon 
fait de grands apprêts pour les chasser. 

Il perd une bataille » navale contre 9*3 
les Grecs et les Sarrasins, et d’abord 
se sauve à la nage, puis il est pris sans 
être connu ; et sauvé par sa femme 
Tbéophane, il meurt de chagrin. Dans '' 

^ une assemblée tenue à Vérone, il dé- 
clare son successeur Othon iii son fils 

* Le i3 juillet 98 a, Othon tombe dans 
une embuscade des infidèles et des Grecs réu- 
nis, qui taillent en pièces la plus grande partie 
de son armée. U n’échappa lui-même qu’avec , 
peine ; il fut même pris , suivant plusieurs' 
historiens; mais n’étant point reconnu, il se 
racheta. Art de vérifie^ les dates, t ij, p. i3. 
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r — aîné , et fait Henri son cadet duc de 

Amde J.'C. Saxe. 

984 Pierre, évêque de Pavie, homme de 
grand mérite, est mis dans la chaire de 
Saint-Pierre après la mort de Benoît Vu, 
et prend le nom de Jean xiv. 

g 85 ■ Chassé de Rome par le tyran Cres- 
cence, maître du château Saint-Ange, 
il fuit en Toscane , d’oii il appelle à 
son secours l’empereur Othon dont il 
avoit été chancelier , et il est rappelé 
par les Romains. 

La Gastilie et la Galice sont tour- 
mentées par les Sarrasins qui ruinent 
Compostelle, et contraignent Ramire, 
roi de Léon , à faire une paix honteuse. 

987 ’ Louis V , imhécille * , méprisé , et . 
abandonné de tout le monde , même 

i 

“ La jeunesse de ce roi.^ la brièveté' de sou 
règne , et la valeur qu’il fit paroître durant le 
siège de la ville de Biieims, dont il se rendit 
maître , font assez voir que c’est à tort que 
quelques uns de nos historiens lui ont donné 
Iq nom de Faine'ant C’est la judicieuse' ré- 
flexion que fait dom Vaissette. Art de vérifier 
les dates , t. j , p. 565 . , 
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de sa femme, est appelé le Faiiie'ant, ou — , 

NiHiL FECIT. Il meurt sans enfants. Les *** ®* 
François mettent Hugues Capet sur le 
trône. Il est fait roi à Noyon et sacré à 
Ehcims. Quelques amis de' Charles s^ 
opposent; mais on n’écoute rien en • 
faveur d’un prince que la France mé- 
' prisée avoit en horreur. 

Hugues j pour assurer la couronne 988 
à sa famille , faif sacrer à Rheims son 
üïs Robert. 

Adalbert , évêque de Prague , ne 
réussît pas dans les soins qu’il prend 
de son peuple. Dieu bénit' ceux .qu’il 
prend des Hongrois qui se conver- 
tissent. Leur prince Gérie , premier 
chrétien , obtient par prières un fils 
qu’il appelle Étienne. 

Charles , duc de Lorraine , prend 
Laon. Hugues accourt, défait les Lor- 
rains, assiège Laon. Les François né- 
gligents sont défaits, et ièventle siège. 

Hugues, sans s’étonner, lève une nou- 
velle armée. 

'L’archevêque de Rheims, Arnoulf, 99 * 
fils bâtard du roi Lothaire , livre sa 

CoBtinaktIoB. 1 . 5 
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— ville à Charles son oncle ; mais Char- 
A»*Ue j.c. jgg ^ assiégé dans Laon, y est pris par 
Hugues Capet avec sa femme. U meuit 
prisonnier à Orléans , et laisse des 
enfants malheureux. 

991 ' Arnoulf, archevêque de Rheims, à 

la poursuite de Hugues , est déposé 
par le concile de Rheims. Gerbert, pré- ’ 
cepteur de Robert, est mis 'à sa place; 
mais Arnoulf n’acquiesce pas à la sen- 
tence. 

995 Le pape, invité par Hugues à venir 
en France pour terminer l’affaire de 
Rheims, se contente d’y envoyer un 
légat par qui Arnoulf est rétabli dans 
le concile de Mouson. Hugues et Ro- 
bert dissimulent. Gerbert s’impatiente 
et se retire vers Othon iii , où il est ei^ 
grand crédit. 

99e Gerbert est fait archevêque de Rr- 
venne par le crédit d’Othon , qui étoit 
alors en Italie. 

Grégoire v, successeur de Jean xiv, 
est soutenu par Othon contre un anti-^ 
pape, et le couronne empereujr. 

Concile à Rome , où quelques uns 
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tiennent que les électeurs de l’empe- - "' 
reur sont établis^ mais autres que ceux *• ^ 
qui sont à présent. 

Saint Adalbert, évêque de Prague, m 
après la conversion des Hongrois 
empêché par Bolesl'as de retourner en 
son siège , va prêcher l’évangile en 
Prusse, où il souffiie le maÿyre. Saint 
Boniface , parent ïrès chéri de l’em- 
pereur Othon, convertit les Kussiens. 

SaintËtienne succède à Geise. Dans 
une guerre civile qu’il a* à soutenir 
pour la foi il choisit saint Martin et 
saint George , martyr , pour scs gé- 
néraux. Il remporte une victoire si- 
gnalée , et bâtit un monastère magni- 
fique en un endroit de la Pannonie, où 
saint Martin , né en ce pays , avoit 
prié. 

Hugues Gapet meurt, et Robert son 
fils lui succède sans difficulté. 

Après quelques difficultés avec le 
pape sur son mariage , U acquiesce et 
vit saintement. 

Les Sarrasins ruinent la Galice et Iç 
royaume de Léon. 
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■ Les princes voisins leur défont 

Anj de J. c. goixante-dix mille hommes de pied et 
cinquante mille chevaux. Leur roi Al- 
mansor se fait lui-même mourir’ de 
faim. . 

_ Yéramon , roi de Léon , laisse Al- 
phonse V sou fils encore enfant. Gar- 
sias , coiffe de Castiîle défait les ' 
Maures. 

, Othon III étant en Italie fait brûler ' 
vive sa femme Marie pour avoir ac- 
cusé un comte de Modène de Pavoir 
voulu forcer ^ au lieu qu’elle Pavoit ' 
sollicité. 

999 Gerbert, archevêque de Ravenne , 
est fait pape à la place de Grégoire v , ’ 
sous le nom de Silvestre ii. L’igno- 
rance du siècle fait qu’on l’accuse 
d’être magicien à cause qu’il savoitles 
mathématiques et quelques curiosités 
de la science naturelle. . 

* Il ne laissa point d’enfants, etn’avoit pas 
même été marié, suivant P^i et Muratori, 
qui traitent de fable son prétendu mariage 
* avec Marie d’Aragon. Art de vérifier les 
dates, t ij, p. i4* 
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Il envoie la couronne royale à -- - 

Ëtîenne, prince de Hongrie, qui offre 
. son royaume à saint Pierre. 

Xr SIÈCLE. 

On publie la fin du monde mille looi 
ans après Jésus-Ghrisf, et à. cause de 
la dépravation des mœurs. 

L’empereur Othon iil , averti par looj 
saint Romuald de se faire religieux , 
comme il l’avoit promis, est empoi- 
sonné dans des gants parfumés par une 
femme dont il avoit abusé sous espé- 
rance de mariage. 

Il est le dernier empereur de la pre- 
mière 'maison de Saxe. Henri, duc de 
« * 

Savière , est élu roi d’Âllcmagne , et 
ensuite empereur. 

Saint Ëtienne , roi de Hongrie , ^ 

cbasse les Bulgares qui envahissoicnt 
son royaume. 

Quarante gentilshommes normands, 
qui, au retour de Jérusalem, passoient 
vers Salcme que les Sarrasins tenoieni 
assiégée , les mettent en fuite. ‘ . 

5. 
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Silvestre meurt après avoir publié 
An» de J. G. première croisade. C’est ainsi qu’oii 

appela une sainte ligue contre les in- , 
fidèles pour le recouvrement des saints 
lieux. 

Jean xvi , et aussitôt après Jean xvii , 
lui succèdent. Le compte des Jeans se 
brouille ici à cause des antipapes qui 
avôient pris ce nom sous les papes 
précédents. 

' Robert fait la guerre en Bourgogne, 
dont la succession lui étoit venue par . 
la mort de son oncle paternel. Il prend 
Auxerre et Avalon, et recouvre son 
héritage, avec le secours de Richard , 
duc de Normandie. 

• * 

1004 II réprime Leuthéric , archevêque 
de Sens' qui ajoutoit des paroles en 
donnant l’eucharistie. 

Bérenger, jeune alors, commence 
■ à disputer sur cette matière , et il est 
souvent repris par son maître Fulbert 
de Chartres. 

1005 Henri, roi d’Allemagne, réprime 
Harduic qui se disoit roi de Lombar- 
die J et , par la prise de Pavie et de 
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Guse , il se fait proclamer roi des 
Lomtards. An.dej.c. 

Les victoires qu’il remporte en Al- 
lemagne sur Venceslas , duc de Po- 
logne , le font redouter. 

Othon , fils de Charles duc de Lor- 
raine , meurt en bas âge , et avec lui 
s’ëteint la maison de Charlemagne. 

Une peste horrible par tout l’uni- looS 
vers fit croire que le genre humain 
alloit périr. Odilon^ abbé de Guni , et 
ses religieux , signalent leur charité. 

Le siège épiscopal de Bamberg est 
fondé par Henri '. 

La basse Lorraine est disputée par 
plusieurs qui prétendent y avoir plus 
de droit que Godefroi iii , investi par 
l’empereur. Ils entrent en guerre. Go- 

> C’est-à-dire que l’empereur saint Henri 
destine les biens du comté de Bamberg, de- 
venu vacant , pour la dotation d’un évéché 
dont la ville de Bamberg seroit le siège , ce qui 
fiit conârmé par un concile de Francfort en 
1007 , et par le pape Jean xvin. Voy. l’Art de 
vérifier les dates , t ij, pag. 1 4 , et les conciles 
de Labbe, tix, col. 787. 
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defroi prévaut. Les deux rois ?' se' 
An» de J. c. yQjgjjt suF la Meuse , et l’amitié se' 

rétablit . 

• ' . 

looS Le patriarche de Constantinople* 

reconnoît le pape qui meurt peu de' 
temps après. 

Pierre , évêque d’Albe , est élu. Par 
respect pour saint Pierre , it change 
son nom comme avoit déjà fait Pierre 
de Pavie , et prend celui de Serge iv. 

10*» Les Sarrasins se brouillent entre 

eux. Les chrétiens, et même les évê- 
ques, prennent parti dans ces guerres, 
et se font tuer dans les combats. Les 
mariages entre chrétiens et Sarrasins 
sont fréquents. • 

Les Normands se rendent maîtres 
de la Pouille. Mélo , citoyen puiss'ant 
de Bari , avec leur secours et une ar- 
mée de Lombards , fait la guerre en 

' M. Bossuet veut probablement parler de 
l’entrevue que saint Henri , .roi de Germanie 
et .empereur , et le roi Robert , eurent , l’an 
loaS, h Yvoi sur la Meuse, dans le Luxem- 
bourg, où ils renouvelèrent leur traité d’al- 
bance. 
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Italie aux Grecs occupés d’un aulre*=== 
côté par les Bulgares. Ue j. c. 

Henri défait Harduic et Boleslas, lois 
duc de Pologne ^ qui le secouroiti Lé 
pape Benoit viir , qu’il soutient contre 
un antipape, le reçoit dans Borne et . . 
lui présente une pomme d’or avec une 
croix dessus, figure du monde chré- 
tien. Ce saint empereur l’envoie à Cluni - 
avec sa couronne, que saint Odilon 
vend pour les pauvres. 

Benoît le couronUe empereur. Le 
nouvel empereur confirme les dona- 
tions des rois de France et des em- 
pereurs , et laisse l’élection du pape 
au clergé et au peuple romain. 

Les Sarrasins troublent eu Italie, et 
sont battus par une armée de Benoît. 

. L’AngleteVre, brouillée par la mort 
â’Etclrède, reçoit un roi étranger .1 Ce 
fîit Canut, Danois , roi de Danemarck 
et d’Angleterre, prince très religieux. • 

Une femme manichéenne est ré- ;ioi7 
primée à Orléans * par le roi Robert. 


* Une douzaine à peu près de personnes 
que cette femme étrangère evoit séduites 
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An* de J . 

V 

_]oao 
• 1031 

lo%3 


toa4 


1030 


^ Bolçslas, roi de Pologne , se signale 
• par sa piété. 

La musique est réformée et réduite 
par Guy Arétin à une méthode plus 
facile. 

L’empereur et le roi Robert après 
une seconde entrevue , vont voir le 
pape à Pavie pour y confirmer leur 
accord. 

Mort de l’empereur, mis au rang des 
saints aussi-bien que sa femme Guné- 
gonde, avec qui il vécut en perpé- 
Tuelle virginité. 

Conrad , fils de Henri , fils d’Othon , 
duc de .Worms, est fait roi d’ÀIÏe- 
magne. 

Il défait les Lombards avec le se- 

furent brûlées vives par ordre *du roi Robert , 
à l’issue du concile tenu à Orléans, non en 
1017, mais en ^022. Voy. le détail de cette 
histoire dans M. l’abbé Fleuri , t. xij, p. 427, 
et suivi 

* Ce voyage des deux princes à Pavie est 
rejeté par les meilleurs auteurs , parcequ’il est 
certain que depuis l’an 1022 l’empereur n’est 
plus retourné en Italie. 
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cours que lui mena le pape Jean xx 
de qui il reçoit à Rome la couronne 
impériale au milieu de Canut , roi des 
Anglois et des Danois, et de Rodolphe, 
duc de Bourgogne. 

Hugues, (ils aîné du roi Robert, loas 
meurt. Le roi désigne pour successeur 
son (ils Henri, malgré sa femme Cons- 
tance, qui portoit Robert son cadet. 

- F ulbert en mourant repousse avec 
tout l’eflTort qu’il peut Bérenger qui 
s’apprQjchoit. 

Saint Olaus , roi de Norwège , est 
tué par les magiciens qu’il faisoit sévè- 
rement châtier. 

Jean xx , chassé par les Romains,' ’ 1033 
et bientôt rétabli par Conrad , ne sur- 
vécut pas long-temps à son rétablis- 
sement. Albérîc , Comte de Tivoli , 
tout-puissant à Rome, fait élire Théo- 
pbylacte soif (ils extrêmement jeune. 

Henri déjà couronné règne après la 

mort de Robert , et donne la Bour- 

» « 

gogne à Robert son frère, 

A ' Conîstantinople , l’impératrice 1034 
Zoé (ait mourir son mari ^ et obligé le 
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io35 


1037 


io38 


• HISTOIRE üNIVE&SE'lLEU 

“ patriarche à couronner Michel, qu’elù 
épouse aussitôt après la mort de sou 
premier mari. 

. ^Guillaume le Bâtard succède à Ri- 
’ chard , duc de Normandie , malgré 
les seigneurs. 

Casimir , roi de Pologne , chassé 
par scs sujets, se fait moine â .Cluni. 

Bérenger nie la vérité du corps ei 
du sang de Jésus-Christ dans l’eucha- 
ristie , et il est condamné par divers 
çonciles. 

Sanche , roi de Navarre et de Cas- 
tille , prince religieux , laisse scs 
royaumes à Ferdiuand-le-Grand son 
fils, qui, ayant battu et tué Vérémond, 
roi de Léon , unit ce royaume avec la 
Castille et la Navarre. Ainsi devenu 
puissant , il ôte plusieurs villes , et 
entre autres Conimbre, aux Sarrasins. 

Saint Etienne , roi de Hongrie , 
meurt.' 

Grégoire le maniaque , envoyé par 
PempereurMichelausecoursduprince 
de Salerne et des Normands , ^chasse 
de Sicile les Sarrasins. , j,. ' 
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Conrad , mort à Utrecht , laisse le 


royaume à son Çls Henri déjà cou- 

Ans de J C. 

ronné du vivant de son père. Mais 

loSg 

l’empire vaque. 


Grégoire est rappelé de Si cile . * 

io4o 

L’empereur Michel , appelé le Pa- 

io4* 


phlagonien , meurt en vrai pénitent'. ' 


Il s’élève de grands troubles à Cons- 
tantinople. 

Casimir , rendu aux Polonois par 
Benoît IX , a permission de se marier 
pour conserver la maison royale. En 
reconnoissauce de cette grâce, les Po- 
lonois sont tondus comme des moines , 
et*les nobles payent le tribut appelé 
l’écu de saint Pierre. Le roi rétabli 
bat les ennemis du royaume. 

Les Normands qui défendoient 
l’Italie occupent la Pouille, et la par- 
tagent entre eux pour la cultiver. . -, 

• Saint Edouard II, roi d’AngleteiTe, 1043 
vit avec sa femme dans le mariage en 
perpétuelle continence. . 

Les Romains chassent Benoît ix 1044 

On n’a, pu découvrir quel est, ce Grë-^ 
goire. 

Bossnet. Continnation? 1 . 6 
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' " - "”'" ponr ses crimes. D’autres papes sont 
Ans de j.c. jjjjg ^ gj^ place ; lui-méme est souvent 
chassé et souvent rétabli. A l’a fin Léon 
IX , évêque de Toul , est élevé à la 

io4^ . ^ • 

chaire de Saint-Pierre et la remplit 
io 49 diguemeut. 

,o5o Bérenger est de nouveau condamné- 

io 53 Les Normands rebelles contre le 
saint-siège offrent à Léon de lui faire 
hommage de ce qu’ils tenoient. Appuyé 
sur les Allemands il refuse la pro- 
position. Il se donne une bataille où 
les Allemands d’abord vainqueurs sont 
battus par la lâcheté des Italiens. 

Le pape assiégé dans un château sc 
rend, et reçoit à Benevent, où il est 
mené, les mêmes honneurs que s’il eût 
été vainqueur. * 

Michel Cérularius , patriarche de 
Constantinople , et Léon , archevêque 
d’Acridie, métropolitain des Bulgares, 
rompent avec l’église d’occident suf 
les azimes et autres choses de peu 
d’importance. Lè cardinal Humbert , 
évêque de la Forêt-Blanche, tourne en 
' latin un discours qu’ils avoient fait sur 
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ce.sujet, et le pape Léony répond doc- • 

tement dans sa prison. AD*detj. ç. 

Il envoie pour légats en orient les 
cardinaux Humbert et Frédéric , qui xo54 
excommunient Michel et Léon dans % 
l’église de Sainte-Sophie à Constan- 
tinople , et retournent par la protection 
de l’empereur Constantin. 

Léon meurt. 11 est mis parmi les 
saints, et ce siège vaque près d’un an. 

Concile à May ence, d’où l’empereur 
Henri, à qui Rome manquant de sujets 
capables demanda un pape , nomme 
Gebeart , évêque d’Ast. 

Il est élu et prend le nomde Vlctorii. io55 
Le cardinal Hildebrand , homme de 
Lasse naissance , mais de grand sa- 
voir et de grand courage , est envoyé 
en France où il réprime Bérenger qui 
se dédit. 

L’empereur Henri ii meurt. Son fils loSo 
Henri iii, âgé de cinq ans, est recom- 
mandé à l’église par son père , et bien 
élevé par sa mère Agnès. 

Victor II meurt en revenant d’Alle- 1057 
magne. Le diacre Frédéric ', qui aprè» 
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— ■■ - son ambassade de Constantinople 

c. s’étoit fait moine à Mont-Cassin^est 
élu pape le jour de saint Ëtiennc y et 
prend le nom d’Ëtieime x. 

• . Le cardinal Pierre Damien, célèbre 

par sa sainteté et par son savoir, est fait 
malgré lui évêque d’Ostie par le pape. 
Il vit avec une austérité prodigieuse j 
et on l’appelle l’ermite empourpré. 

,o58 Michel Cérularius veut prendre des 

ornements impériaux. Il fatigue l’em- 
pereur Isaac Comnene de demandes 
impertinentes ; le menace , et est 
chassé. I 

Ëtienne x meurt saintement. Les 
tyrans de Rome , contre sa défense , 
mettent à sa place par force Jean , , 
évêque de Velletri. 

Hildebrand faitcasser cette élection 
violente , et procure l’élection de Gé- 
rard , approuvée par l’impératrice. 
loSg Isaac Comnène , frappé du foudre, 
se fait moine dans le célèbre monas- 
tère de Studium , et choisit pour son 
• successeur' Constantin Ducas , qu’iF 
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préfère à tous ses parents comme le” 
plus digne. ^ 

Gérard , arrivé à Rome , prend le 
nom de Nicolas ii. L’antipape se sou- 
met. Le pape empêche Piwre Damien 
de se retirer. 

Concile romain où Bérenger, con- . 
damné , fait cette célèbre confession de 
foi qui commence Ego Berengarius , 
où il confesse la réalité du corps et du 
sang. Les écrits de Jean Scot, souvent 
condamnés, sont brûlés dans ce cou-, 
cile., 

Lanfranc , Guimond , et Alger , 
célèbres écrivains de ce temps , com- 
battent les erreurs de Bérenger. 

Ce concile accorde à l’empereur la 
confinnation des papes élus, pour em- 
pêcher les intrusions et les violences. 

• Le pape Nicolas accorde aux Nor- 
mands la Fouille et la Calabre , ex- 
cepté Benevent, comme fief de l’église, 
et la Sicile, comme duché, à la même 
condition. Il reçoit leur serment et 
leur tribut. 

«. • 

^semblée à Paris > où Philippe , 

6 . 
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âgé de sept ans , est reconnu roi par 
An» de j.c. Henri son père, el ensuite 

sacré àRheims. - 

1060 Henri meurt et laisse son fils sous 
la tutelle de Baudouin , 'comte de 
Flandre , son parent. 

1061 Le pape Nicolas ii meurt à Flo- 
rence, plein de bonnes œuvres. Après 
sa mort , les seigneurs de Rome qu’il 
avoit su retenir ne songent qu’à re- 
lever leur puissance attaquée. Ils en- 
gagent l’empereur dans leurs intérêts. 
Il se fait deux papes ; l’un élu légiti- 
mement' par le clergé et le peuple , 
nommé Alexandre ii j l’autre, nommé 
Cadalous ou Gadalus , est* appelé de 
Parme , d’où il étoit évêque , par l’au- 
torité de l’empereur et contre toutes 

- - ' . les formes. 

ïo6j . Le faux pape vient camper auprès 
de Rome. Il bat les Romains mais 
Godefroi , duc de Lorraine de son 
chef , et de Toscane par sa femme 
Béatrix , le met en fuite? . ’ 

Annon , archevêque de Cologne , 
tire le jeune empereur Henri des m^n s 
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4le sa mère Aguès, dont la conduite -*- 
étoit mauvaise. Elle vient à. Rome , où 
elle se consacre à la piété et à la péni- 
tence. 

En ce temps-là le fameux péleri- 1064 
nage de sept mille occidentaux à Jé- 
rusalem conduits par quatre évêques , 
qui , souvent attaqués par les Arabes 
et les autres infidèles, retournent vic- 
torieux. 

L’empereur Constantin Ducas, plus uses 
pieux que vaillant , se défend à peine 
contre les Turcs, qui, en ce temps, 
s’établissoient dans l’Asie mineure. 

Mais il remporte, par les jeûnes et par • ' 
les prières qu’il fait avec tout le peuple, 
une victoire miraculeuse sur les Zu- 
riens,, peuple scytique, qui périssent 
après avoir passé le Danube au nombre 
de six cent mille hommes. 

Ferdinand-le-Grand , roi de Cas- 
tille et de Léon , après avoir saintement 
vécu , averti de sa mort prochaine, se 
dépouille de ses ornements royaux 
dans l’église ; et là , le jour de Noël , 
il reçoit la pénitence etrextréme-onc- 


♦ 
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" --lion des mains des évêques. Il meurt 

Aa«4ie j.c. trois jouFS après. 

jo66 JeanXiphilin, abréviateurdeDion, 
est fait patriarche de Gonstantiiiopie , 
où il fait paroitre plus de savoir que 
de piété. 

Godefroi, duc de Toscane, con- 
tinue à se signaler , et défait Richard , 
duc des Normands, qui venoit à Rome 
obliger le pape à îe couronner em- 
pereur. 

Le faux pape s’échappe du château 
Saint-Ange où il avoit été reçu après- 
s’y être défendu deux ans, et meurt 
• malheureux.. ' 

Saint Édouard , roi d’Angleterre , 
meurt après avoir uommé pour suc- 
cesseur Guillaume le Bâtard , duc de 
Normandie. 

Le comte de Haralde le prévient , 
et se fait couronner. 

L’affaire est décidée par une seule 
bataille où Guillaume est victorieux , 
et ensuite se fait sacrer le jourde Noël. 

Le jeyne Henri méprise Annon qui 
l’élevoit sagement , et se livre à Adal- 


« 
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bert, évêque de Brême et de Hambourg, --- 
qu’il estcontraintd’abandonneràcause 
'des révoltes que la mauvaise conduite . 
de ce prélat exciioit. 

Constantin Ducas laisse ses enûints loS; 
en bas âge sous la tutelle d’Ëudoxe 
leur mère. Les Turcs ravagent la Cap- 
padoce et Césarée, où ils pillent l’église 
de Saint-Basile, laplusrichederorient, 
sans toucher au sépulcre de ce grand 
saint. 

L’empire attaqué a besoin d’un , *«0* 
homme. Eudoxe, qui avoit fait vœu de 
demeurer veuve , en est dispensée par 
le patriarche Jean Xipbilin à qui elle , 
faispit espérer d’épouser son frère ; 
mais elle épouse Romain Diogène , du 
consentement de ses enfants. 

Saint Lanfranc , abbé de Caen, est 107* 
fait archevêque de Cantorbéry par le 
moyen de Guillaume , qui remplit de 
Normands ks grands sièges et les 
grandes charges du royaume. 

Godefroi laisse son fils Godefroi, 
nommé le Bossu , héritier de la Lor- 
raine. Sa femme Béatrix demeure maî- 
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tresse du duché de Toscane , et marie 
AnideJ.c. gjj fjjjg Mathilde, qu’elle avoit d'un 
premier mari, avec Welphe, duc de 
Bavière. 

I »7 1 L’empereur Romain Diogène refuse 

la paix que lui ofliroit Asan , sultan des 
Turcs. Il est pris dans une bataille où 
son arrière-garde croyant qu’il fuyoit 
met toute l’armée en désordre. Au 
.bruit de cette défaite , Michel Ducas, 
fils de Constantin Ducas, est fait em- 
pereur. Romain , bien traité et renvoyé 
•par Asan, trouve Michel impitoyable 
et souffre la mort avec une patience 
merveilleuse. 

1078 Annon, archevêque de Cologne, 

quitte la cour de Henri pleine de mé-> 
chants et de simoniaques. 

1074 L’empereur appelé à Rpme pour 

rendre compte de ses simonies et de 
ses violences , à l’âge de vingt-deux 
ans donne commeucement à une 
lougue querelle entre les papes et les 
empereurs. 

Alexandre ii , célèbre pour sa piété , 
meurt en ce temps , et Ilildebraiid , 
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qui prend le nom de Grégoire vu , lui 

succède. Aa.ucj.c. 

Le nouveau pape écrit rudement A 
Philippe, roi de France, sur la simonie 
qui se répandoit dans sa cour , et 
Pébranle par ses menaces. 

n empêche les grands de déposer 
Henri, et en même temps, pour le ré- 
concilier avec le saint-siège , jl lui 
envoie une célèbre légation où étoif 
Agnès , mère de ce prince. 

Il tient un concile à Rome contre 
les prêtres mariés , qui répandent par. 
toute réglise des caloimnies contre lui 
et la comtesse Mathilde zélée pour le 
saint-siège. * 

Robert Guîscard , Normand , duc 
de la Fouille, de Calabre et de Sicile, 
est réprimé par le pape contre qui il 
s’étoit révolté. 

Henri, après avoir dissimulé long- 1076 
temps, éclate contre le pape et as- 
semble un concile à Worms, où il le 
fait déposer. 11 est excommunié par 1077 
,un concile de Rome. Les révoltes sur-< 
venues contre liû l’obligent à se sou<*^ 
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Anf de J. C 


1078 


' mettre au pape en apparence , et à 
'venir en Italie, ou il reçoit l’absolu- 
tion. 

Roger, comte de Sicile sous l’auto- 
rité de son frère Robert Guiscard , se 
prépare à faire la guerre auK Sar- 
rasins. 

Mathilde offre la Ligurie et la Tos- 
cane à saint Pierre,' de peur que Henri 
ne les lui ôtât. 

Ce prince entreprend contre la vîe 
dn'pape » et de Mathilde. Sa perfidie , 
détestée par les Saxons, les porte à lui 
substituer Rodolphe, duc de Souabe , 
sans consulter le pape. 

Nicéphore Botoniate met Michel 
Ducas et sa femme dans un monastère, 
et se fait couronner par le patriarche ; 

* Ces entreprises sur la vie du pape et de 
la comtesse Mathilde ne sont pas bien prou- 
(vées ; ce qui est certain , c’est que les seigneurs 
allemands proce'dèrent à l’ëlection de Rodolphe, 
sur l’ordre qu’ils avoient reçu du pape de pour- 
voir au gouvernement, attendu l’excouimuiiî- 
cation et la déposition qu'il avoit drononcée 
contre l’empereur Henri. 


Digitized by Google 



IV PARTIE. XI^ SIÈCLE. ^3 

mais il est excommunië par le pape== 
que Michel reconnoissoit. Ansdej.c. 

Bérenger, âgé de quatre-vingts ans, *07» 
abjure dans un concile de Rome son 
hérésie souvent détestée et souvent 
reprise. 

Boleslas , roi de Pologne , fait 
mourir saint Stanislas , évêque de 
Cracovie , qui le reprenoit de ses 
désordres , et il est excommunié par 
le pape qui , en môme temps , absout 
ses sujets du serment de fidélité. 

Nicéphore Botoniate , vainqueur toSo 
de plusieurs tyrans , est vaincu et mis 
dans un monastère par Alexis Gom- . 
nène. 

Michel Ducas , sorti du monastère 
où il avoit été renfermé , et deveou 
évêque d’Èphèse , vient demander * 
secours au pape et à Robert Guiscard , 
qui, sollicité par le pape, Tasslste, et 
défait les Grecs. 

Un concile que Henri tient en Afle- 
magne dépose de nouveau le pape , 
et crée à sa place l’antipape Guiberl, 
qui prend le nom de Clément. 

Bossuet-, Coiuinuatioa. !.. 7 
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Roberf; Guiscard rentre tout-à-fait 
\n*de j.c. içg tonnes grâces du pape , et 
s’ofFre à lui contre Henri, dont il abat 
la puissance en Italie. 

Rodolphe oependant, confirmé roi 
des Teutons par le pape, bat Henri en 
Allemagne ; mais il périt lui-même 
dans la bataille. 

io8i Guiscard , avec dix-huit mille Nor- 
mands, défait Alexis Comnène, qui 
' avoit cent soixante-dix mille hommes. 

Henri, vainqueur des Saxons, va 
en Italie avec peu de monde , mais 
avec une hardiesse étonnante , et il 
assiège Rome, où était le pape. 

los i Guillaume le Conquérant reçoit des 

plaintes du mauvais gouvernement de 
son fils Robert, à qui il avoit laissé la 
Normandie, etil revient pour y donner 
ordre. Son fils prend les armes , cl , 
dans un combat, il porte par terre son 
père, qu’il ne connoissoit pas. Enfin , 
l’ayant reconnu, il se jette à ses pieds, 
et revenu de sa révolte , il eu obtient 
le pardon. 


Digilized by Goosk 


IV« PARTIE. XI* SIÈCLE, 



. La ville Léonine est prise par Henri, 
qui fait sacrer son faux Clément iii. . J- 
Pendant que Guiscard ravage la 
Thrace, Alexis donne beaucoup d’ar- 
gent à Henri pour l’attaquer; mais 
Henri s’en sert contre Rome , qu’il 
prend. Le pape demeure maître des 
ponts et des lieux forts, et se retire au 
château Saint-Ange, d’où il appelle 
Guiscard , qui, laissant en Grèce son 
fils Boémond avec une partie de l’ar- 
mée, revient avec l’autre, bat Henri, 
que Guibert avoit couronné empereur 
dans Rome, et le contraint à retourner 
en Allemagne. Le parti du pape re- 
prend le dessus en Italie, et remporte 
des victoires étonnantes. 

Le pape meurt à Salerne, et Robert »o!6 
Guiscard à Corfou. 

Saint Bruno, natif de Cologne, et 
chanoine de Rheims, fonde l’ordre des 
chartreux dans le désert de Char- 
treuse, qui lui est donné par saint 
Hugues, évêque de Grenoble. 

Didier, abbé de Mont-Cassin , est loSfi 
fait pape malgré lui^ et prend le nom 
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Victor ni. Guibert se conserve 
An* de j.c. quelque partie de Rome, OÙ ü demeure. 

Henri est battu en Allemagne par 
le parti du pape , à qui uue grande 
victoire ne coûte que trois hommes. 

Le saint pape Victor remporte en 
Afrique une victoire signalée sur les 
Sarrasins, et, devenu malade, il va 
mourir dans son monastère., 

Guillaume le Conquérant meurt, 
après avoir donné les lois des Nor- 
mands à l’Angleterre. Son fils Guil- 
laume le Roux règne en sa place. 

1083 Le cardinal Othon, moine de Cl uni, 

évêque d’Ostie, est élu pape à Terra- 
cine , de l’avis du pape Victor , et 
prend le nom d’Urbain ii. 

Bérenger meurt nonagénaire dans 
la foi catholique ; mais en grande 
crainte pour les maux que son hérésie 
avoit causés à l’église. 

1089 Guibert est chassé de Rome , et 
jure de n’y revenir jamais. 

La comtesse Mathilde épouse Vel- 
fond, duc de Bavière, pour être puis- 
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santé contre les ennemis du saintsiège^ — 

et demeure en perpétuelle virginité. 

Ecbert, que les Saxons et le parti 
du saint-siège avoienf fait roi en Alle- 
magne, défait Henri, et prend Lie- 
mard , archevêque de Brême , auteur 
du schisme. 

Le parti de Henri se relève par la «ogo 
mort d’Ecbert, et l’Italie est de nou- 
veau attaquée. 

Guibcrt revient à Rome. Henri 
prend Mantoue par intelligence, après * 
onze mois de siège. 

• Alphonse vi , roi de Castille , épouse ' 
la fille du roi maure de Séville, après 
qu’elle se fut convertie. Son beau- 
père, sous prétexte de le secourir 
dans une guerre , se tourne contre lui , 
et fait périr beaucoup de noblesse 
chrétienne ; mais il est tué dans le 
combat. Alphonse , contraint de sc 
retirer auprès de Raimond , duc de 
Toulouse, triomphe des Sarrasins par 
son ^cours, et plus encore par celui 
de Henri , prince de la maison de 
France, à qui il donne en rcconnois- 

7 - 
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■— sance sa fille Thérèse, avec une partie 
Au* de j.c. du. royaume de Galice , prise sur les 
Maures , dont Henri fonde le royaume 
de Portugal. 

Henri , chassé de toutes parts en 
Italie par la révolte de la Lombardie 
et de son fils Conrad, se renferme dans 
un château. 

Saint Anselme est fait archevêque 
de Cantorbéry. 

Urbain reprend le château St.-Ange , 

• et retourne à Rome. 
tog\ Grands troubles enFrance au sujet 
de Bertrade, que le roi Philippe avoiP 
enlevée à’Foulcon, comte d’Anjou, et’ 
qu’il avoit épouse en répudiant Berthe 
sa femme. Le roi- méprise un concile 
et les anathèmes du pape . Des évêques 
flatteurs ne lui manquent pas. 

1095 Urbain ir vient en France , où if as- 
semble à Clermont, un concile de treize 
archevêqjues et de plus de deux cents 
évêques. Le roi est excommunié. Qn 
traite dans le concUe de la délivrance 
des lieux saints. Pierre l’Ermite ap- 
porte au concile des lettres du pa- 
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triarche do Jérusalem. Alexis Coni ■ 

nène écrit aussi , et fait de grandes ^ 

promesses. La guerresainteeslrésolue, 

et Pierre est nommé légat. *"96 

Leroi Philippe, pénitent, reçoit »o)7 
l’absolution. Le pape retourne à Rome. 

La guerre sainte commence sous la 
conduite de Gauthier et de Pierre 
l’Ermite , méchants capitaines. Go- 
defroi de Bouillon vend son duché, et 
SC croise. L’armée chrétienne s’aug- 
mente jusqu’au nombre de trois cent 
mille hommes. 

LesLatins passent l’Helîespont mal- 1038 

gré Alexis Comnène , qu’ils repoussent. 

Godefroi de Bouillon est fait gé- 
néral , et marche à la tête de cent mille 
chevaux et soixante mille hommes de 
pied , soldats ou pèlerins. Soliman ,' 
sultan des Turcs , est battu ; Nicée , 
prise sur ce sultan, est rendue , selon 
Ite ti’aité, à l’empereur de Constanti- 
nople. Soliman est encore défait en 
Syrie avec trois cent mille chevaux. 
Antioche , assiégé» et prise par intel- 
ligence, est donnée à Boémond, dont 
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, ' - l’adresse l’avoit faif prendre. L’arrnée 

A"* chrétienne, réduite à quarante mille 
hommes , marche à Jérusalem. 

>039 L’ahhé saint Robert foûde l’ordre 
de Cîteaux. 

Jérusalem est prise de force. Dans 
l’assaut , Rainbo de Creton , gentil- 
homme picard, est le premier sur la 
muraille ; tous les Sarrasins sont égor- 
, gés; Godefroi de Bouillon est fait roi, 
refuse la couronne d’or, et se rend 
plus admirable par sa piété que par sa 
valeur. 

Urbain ii meurt. Raiiiîer , abbé de 
Saint-Laurent et de Saint-Étienne , 
élevé par saint Hugues , abbé de 
Gluni', est élu, et prend le nom de 
Paschal ii. 

Guibert meurt. Henri lui fait nom- 
mer trois successcursl’un après l’autre. 

Le pape réprime les petits tyrans 
d’Italie. 

D excommunie le roi Philippe, qui 
qvoit repris Bcrtrade. 

Guillaume le Roux, roi d’Aiigle» 
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terre , injuste et violent , meurt. 

Henri i son frère lui succède. 

La mort de, Godefroi de Bouillon 
afHige les chrétiens. Baudouin son 
frère , comte d’Êdcsse , est élu , et 
marche vers Jérusalem avec quatorze . 
cents chevaux; défait les Sarrasins sur 
son passage; mais les contestations 
entre lui et le patriarche Latin mettent 
la division dans le nouveau royaume 
de Jérusalem. 

■ XIP. SIÈCLE. 

Hugues, frère de Philippe, se met **®* 
à la tête d’une seconde croisade. Guil- 
laume , comte d’Aquitaine , y mène 
seul soixante mille chevaux et autant 
d’hommes de pied. L’armée chré- 
tienne, de trois cent mille hommes, 
en perd cinquante mille par la trahison 
d’Alexis ; mais les Grecs s’excusent 
sur les désordres que les Latins fai- 
soient par-tout. La inort de Hugues , 
et les pertes de l’armée chrétienne , 
n’empêchent pas qu’elle n’arrive à 
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An) de J. G< 


tioS 


iio6 


Jérusalem. Baudouin , avec ce secours, 
fait périr un nombre infini de Sarra- 
sins. La flotte de Gênes arrive, et aide 
les chrétiens à prendre quelijues places 
maritimes. 

La Palestine reçoit un secours de 
dix mille Anglois, Danois et Flamands. 
Le roi de Norwège y mène aussi dix 
mille hommes dont la valeur et la 
piété se font admirer. 

Le fils de Henri, nommé Henri 
comme lui , se soulève contre son 
père , et refuse de lui obéir jusqu’à ce 
qu’il se soit lui-même soumis au pape. 

Henri le père traite sa paix, et puis 
abdique. 

Il se sauve à Cologne , et de là à 
Liège. Vernier, une de ses créatures, 
fait un antipape à Rome , qui en est 
bientôt chassé. 

Henri meurt au milieu des pro- 
messes trompeuses qu’il faisoit an' 
pape pour gagner' du temps. 

• Philippe, roi do Fmhcb , meurt. 
Son fils Louis vi , appelé le Gros , est 
sacré à Orléans par l’archevêque de 
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Sens , dont l’archevêque de Rlieims se' — ' — 

plaint. An* de J. c. 

Le nouveau roi , en appuyant les 
ecclésiastiques et les peuples contre 
les seigneurs , afibiblit leur excessive 
puissance , -et commence à relever 
l’autorité royale. 

Henri , premier roi d’Angleterre, U07 
ôte la Normandie à son frère Robert. 

■ Les Contestations entre les patriar- ,108 
ches de Jérusalem et d’Antioche, mal 
apaisées par le pape , troublent les 
affaires des chrétiens. 

Henri iv , fils de Henri m , est re- ,, i, 
connu pour empereur en Italie , et 
traite avec le pajpe avant que d’entrer 
dans Rome. , 

Baudouin prend Béryte et Sidon m» 
par le secours des Danois et des Nor- 
wégiens. 

Henri , reçu à Rome , ne veut plus 
tenir les traités , et prétend les inves- 
titures , c’est-à-dire le droit de mettre 
en possession les évêques , qui lui est 
accordé par le pape et les cardinaux 
qu’il tient prisonniers. 
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I 

~ ■ — Il est couronné empereur, les portes 

fermées, par le pape qui n'ose rien 
dire. Après être délivré , il veut ré- 
tablir les choses, mais il va douce- 
ment ; sa prudence est improuvée par 
les cardinaux trop zélés, et la division 
se met dans son parti. 

III i A la faveur des guerres ouvertes 
entre le pape et les empereurs, Alexis 
Comnène espère de se faire couronner 
empereur à Rome, où il envoie ses am- 
bassadeurs; mais l’affaire manque. 

Le pape tient un concile à Latran , 
où le privilège accordé par force à 
l’empereur est brûlé, et ses fauteurs 
son», excommuniés. Paschal, retenu, et, 
selon quelques uns trop mou, épargne 
la personne de l’empereur et diffère 
iii3 de prononcer contre lui. Les Turcs 
sont repoussés de devant Jérusalem ; 
maislesaffairesdeschrétiensdéchoient 
par les désordres de la vie de Bau- 
douin, et la lâche connivence du pa- 
triarche, qui approuve le mariage in- 
cestueux qu’il contracta, sa femme vi- 
vante. 
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Saint Bernard, gentilhomme bour- 
guignon , né à Fontaine auprès de ^“* *** **‘^* 
Dijon , âgé de vingt-deux ans , entre 
dans Cîteaux , et devient le modèle 
des religieux. 

Crisolas, archevêque de Milan, est 1 1 1 s 
envoyé par le pape à Constantinople , 

• où il soutient que le Saint-Esprit pro- 
cède du Père et du Fils. Nicolas, évêque 
de Mélone, Blemmide et le moine Jean 
disputent contre lui. 

Le papePaschalreconnoîf son erreur . 
dans le concile de Latran, casse le 
privilège , condamne sous peine d’ana- 
thème les investitures données et re- 
çues; mais il ne peut se résoudre , 
quoique pressé parle concile * , à ex- 
communier Henri. 

Henri i v, feignant de vouloir traiter » « ' ? 
amiablement avec le pape , l’attire à 
Beiicvent , et fait cependant installer, * 

' Le parti que prit le pape d’épargner 1» 
personne de l’empereur lui fut suggéré pai 
Gérard , évêque d'Angoulême.et il est dit que 
l’avis de ce prélat fut reçu avec des applau- 
dissements extraordinaires. 

Loffuet. Coutinuatioa . I. ^ 


y 
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g dans l’église de Saint-Pierre, Bourdin, 
An» de J. c. ^vêque de Prague. 

L’in solution de l’ordre hospitalier 
de Saint-Jean de Jérusalem, à présent 
de Malthe , commence. L’hôpital est 
dédié à saint Jean-Baptiste. 

1 1 is L’ordre des templiers , ainsi ap- 
pelés parceque Baudouin leur donne 
une partie de son palais près du temple, 
est établi, et fait sentirl’iitilité de cette 
institution eu tenant les chemins libres. 

Baudouin donne sur la fin de sa vie 
de grandes marques de pénitence. Un 
autre Baudouin, son allié, vaillant et 
pieux, lui succède. Eudes, comte de 
• Boulogne , frère du défunt , élu par 

quelques uns, aime mieux céder que 
de brouiller. 

Mort d’Alexis Comnène qui avoit 
combattu les hérétiques; mais sa haine 
pxtrême contre les Latins donne lieu 
au schisme fomenté par son fils Calo 
Joannes qui lui succède. 

Paschal meurt à Rome,etGélase ii, 
moine de Mont-Cassin, lui est substitué 
malgré lui. Maltraité avec les cardi- 
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Tîaux par Scxtius Fraiigipany, il estt==== 
promptement secouru ; mais Tempe- 
reur survient, le pape se sauve à Ostie, 
poursuivi par les Allemands ; un car- 
dinal l’emporte sur ses épaules et le 
cache. L’antipape Bourdin , appelé 
Grégoire, est laissé à Rome par Henri. 

Le pape se réfugie en France et meurt 
à Cluni. 

Guy, archevêque de Vienne, est 
élu parle conseil de son prédécesseur, 
et s’appelle Calixte ii. Son élection est 
reçue à Rome. Il assemble un concile 
à Rheims, où Henri, déjà condamné 
par les Allemands , promet de venir. 

Le roi Louis assiste au concile, où se 
trouvent plus de quatre cents évêques. 
L’empereur y envoie ses ambassadeurs 
qui ne satisfont pas le concile. Il est 
excommunié. 

Baudouin défailles Turcs, qui ne se 1130 

relâchent pas pour leur perte. 

Calixte retourne à Rome , et prend 
l’antipape Bourdin par le secours des 
Normands. 
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Saint Norbert fonde l’ordre des pré- 

Ans de J. C. uiQulj-és. 

»iji Adalbert, autrefois chancelier de 

Henri , et depuis archevêque de 
Mayence, quitte le parti de l’empe- 
reur , et l’oblige de se soumettre au 
concile. 

ii'i'i Premier concile général de Latran, 

où s’assemblent plus de trois cents 
évêques avec le pape Calixte. Il en- 
voie des légats en Allemagne, qui’ 
tiennent un concile à Worms , où 
l’empereur se soumet , et renonce aux 
investitures , à condition que les élec- ' 
lions se féroient en sa présence , et 
que les élus recevroient de lui les 
droits temporels qu’on appeloit rega- 
LiA , par le bâton ou sceptre qu’il leur 
mettroit en main ; cela dans tout son 
royaume et dans tout l’empire , ex- 
cepté les sujets du pape. 

1123 Baudouin, surpris dans une em- 
buscade des Turcs, est dix-huit mois 
en prison, et ne se sauve qu’en épui- 
sant les finances du royaume par sa 
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rançon. La flotte vénitienne survenue 
prend Tyr, jugée imprenable. , ‘*® 

Durant la prison de Baudouin, trois 
mille Latins défont quarante mille 
Turcs sans perdre un seul homme. 

Calixte ii meurt. Honoré ii lui suc- 
cède , homme de basse naissance , 
mais do grand mérite. 

Saint Malachie, fait évêque, réta- 
blit la discipline ecclésiastique en 
Hibcrnie. 

L’empereur Henri iv veut ruiner ï»a5 
Rheims , où il avoit été excommunié , 
et marche contre Louis le Gros, qui 
prend à Si.-Denys l’étendard nommé 
oriilamme. Henri est mis en déroute^ 
et, retourné en Allemagne, meurt sans 
enfants mâles. 

Lothaire, duc de Saxe, est élu à 
Mayence, et l’empire est mis avec le 
royaume dans la. maison de Saxe. 

Pierre le Vénérable) gentilhomme 
auvergnat, passe de la milice à la vie 
religieuse qu’il apprend à Cluni, d’où 
ensuite il est fait abbé. 

Saint Bernard s’oppose aux héré- i ”^7 

8 . 
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tiques, ttagit puissaraittcnt auprès du 
An* do J. c. France pour les évêques qui-, 

comtncw^ant à se souvenir de leurs 
charges, se retirdicnt de la guerre et 
de la e&wt: * 

11^0 Lesj chrétieiis sont contraints par 
le mauvais tcttnps à lever le; siège de 
Damas. 

- ’ to pape meiïW. Innocent ii est mis 
à^sa place. Roger, comte de Sicile et 
duc de la Fouille, appuie l’antipape 
Pierre- de Leon , autrefois moine de 
Cliwffiy qui* prend le nom d’Anaclet. 

Innocentvient en France , où saint 
Bernard soudent sa cause. 11 est re- 
connu par tous les rois, 
tiâi Baudouin' Il meurt après avoir fait- 
lever le siège d’Antioche. Foulques , 
comte de Tours , du Mans -et d’An- 
gers , son gendre , aussi vaillant que lui , 
mais moins heureux, lui succède. 

Louis le Gros fait: couronner son 
fils Louis VII, appelé le Jeune, dont le 
frère aîné, nommé Philippe, venoit de 
mourir en tombant de cheval. 

Innocent passe de Rheîms à Liège , 
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OÙ Lothaire, roi d’Allemagne , vient^^ " 
au-devant de lui en grand' respect, et 
lui sert d’écuyer. 

Innocent repasse en Italie, où Ro- 
ger faisoit la guerre pour son anti- 
pape. 

Lothaire rétablit le pape à Rome, 1,33 
où il est couronné empereur dans 
l’église de Latran. L’antipape tenoit 
Saint-Pierre. 

Le parti d’Anaclet se relève; Inno- 
cent est obligé d’aller à Prse. 

Il s’y tient un concile , oiî saint ,134 
Bernard, par son éloquence et par ses 
miracles, persuade aux Milànois, qui 
avoient fait Conrad roi d’Italie, dé se 
soumettre à Innocent et à Lothaire: 

Le même saint Bernard, le Saint- u35 
Sacrement à la main , ramène Guil- 
laume, duc d’Aquitaine, à l’obéissance 
d’innocent. 

Louis le Gros meurt, et Louis le n 36 
Jeune, son fils, commence à régner. 

Guillaume, duc d’Aquitaine, meurt 
dans le pèlerinage de Saint-Jacques, 
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■ ■ — et laisse sa fille Éléonore , avec scs 

An» lie J. c. pays, au roi de France. 

»«3: L’empereur, accompagné de son 

gendre Henri de Bavière , va en Italie 
réprimer Roger, qui renouvelle ses 
violences après leur retraite , sans 
vouloir écouter saint Bernard , en- 
voyé par Innocent. 

ii 3 » Le faux pape meurt dans l’impéni- 
tence. L’antipape Victor est créé par 
les cardinaux scliismatiq'ues et par 
Roger ; mais il se soumet aussitôt , et ^ 
Roger persiste dans la rébellion. 

L’empereur Lothaire nomme, en 
mourant, son gendre Henri pour sou 
successeur. 

«IÎ 0 II est déposé à Ratisbqnne, parce- * 
qu’il avoit été fait sans les électeurs. 
Conrad son beau-frère est élu roi des 
Romains, et sacré par un légat à Aix- 
la-Chapelle. 

Second concile de Lalran tenu par 
Innocent II, où les fauteurs de l’anti- 
pape sont excommuniés , nommé- 
ment Roger. 

Innocent, pris traîtreusement par 
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le fils de Roger, est traité en pape par 
le*père et par le fils, qui lui dcman- 
dent pardon. Roger obtient du pape la 
Sicile comme royaume, avec le duché 
de la Fouille et la principauté de Ca- 
poue,le tout comme fief du saint-siège, 
et commence à vivre religieusement. 1 140 

Pierre Abailard , enflé par les 
sciences humaines et par la philoso- . 
phie, enseigne beaucoup d’erreurs. Il 
est confondu par saint Bernard dans le 
concile de Rheims, qui le condamne. 

Le pape approuve la sentence ; il se 
soumet, et reçoit l’absolution. 

Héloïse, qui l’avoit passionnément 
aimé, et qui, devenue abbesse de Pa- 
raclet sans quitter son amour, n’en 
avoit réprimé que les effets les plus 
scandaleux fait écrire en mourant, 
sur son tombeau, l’absolution d’ Abai- 
lard. 

Ceux de Tivoli résistent au pape , ■ *‘ 4 * 
et ravagent le pays. romain. Le sénat 

^ Hëloise s’étoit enfin donnée à Dieu sans 
réserve. Voy. l’histoire littéraire de la France, 

L xij , pag. 640 , et suiv. 
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ii4a 


1143 


ii44 


et le peuple, qui leur déclarent la 
guerre , sont battus par les habitants 
de cette petite ville. Elle se soumet 
pourtant; mais les Romains ne veulent 
pas leur pardonner , et veulent les 
obliger à ruiner leur ville. Le pape s’y 
oppose. Les Romains veulent rétablir 
l’ancienne république , et s’étant di- 
visés eu> tribus, ils se révoltent. 

Foulques, roi de Jérusalem, tombe 
de cheval etraeurt. Son filsBaudouiniii, 
âgé de trois ans, est reconnu roi, et sa 
mère Mélésente , sage et heureuse , a 
la régence. 

Saint Bernard est regardé comme 
arbitre dans les différents qui sur- 
viennent entre les papes et les rois. 

Galo Joannes, ou Jean Gomnène, 
meurt des flèches empoisonnées qu’il 
portoit à la chasse. Son fils Manuel 
épouse la sœur de Gonrad , empereur 
latin. 

Le pape meurt de chagrin- des ré- 
voltes des Romains. Gélestin ii lui suc- 
cède; il meurt; Lucius 11 est mis à sa 
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place. Alphonse, roi de Portugal, se^^^ 
rend tributaire du saint-siège. An» d»j 

Révolte ouverte des Romains contre 
le pape à qui ils ne veulent payer que 
les oblations et les décimes. Ils sc font 
uii patrice à qui ils donnent toute la 
puissance séculière. 

Le pape meurt. Bernard, abbé du 
monastère de Saint-Analtofé ou des 
Trois-Fontaines,établiauprèsdeRoine 
par saint Bernard, est élu et prend 
le nom d’Eugène iii , et sc sauve de 
Rome, de peur que les Romains ‘ne 
l’obligent à leur accorder des càoses 
injustes. 

Les Arméniens se soumettent au 
pape. 

Les Romains, battus par l’armée du 
pape avec leur patrice, se soumettent. 

Le pape est reçu à Rome avec applau- 
dissement par le patrice qu’il fait préfet 
de Rome , cl il est pressé par les Ro- 
mains de ruiner Tivoli. 

Saint .Bernard prêche la croisade u je 
demandée par Jes chrétiens de Syrie. 
Com^ad; roi desRomains, et Louis vu, 
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- ■ roi de France , se préparent à y aller 

Ans de j.c. gjj personne. 

Conrad y trahi par les Grecs , est 
presque absolument défait par les 
Turcs. Les Grecs mêlent de la chaux 
dans la farine qu’ils fournissent pour 
son armée. 

Louis VII prend l’oriflamme à Saint- 
Deiiys, et après avoir donne la régence 
à Suger, abbé de Saint-Denys, il part 
un peu après Conrad, qui est contraint 
- de se retirer, et est bien reçu à Cons- t 

• tsfntinople. 

Bataille où Louis presque battu , à 
la fin remporte la victoire ; mais il est 
défait près de Laodicée, parceque le 
porte-enseigne , invité par le grand 
jour, ne s’arrête pas au lieu où il lui 

• éloil ordonné, et engage l’armée mal 
à propos. Le roi , presque pris, arrive 
en Pamphy lie où il se rétablit et se rend 
redoutable à l’ennemi. Il arrive à An- 
tioche, et Conrad , après avoir ra- 
massé ses forces , est reçu à‘ Ptolé- 
maïde par le jeune Baudouin. 

Les Latins vivent sans ordre, et jus- 
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li fient presque par leurs pilleries les 
trahisons des Grecs. 

Les rois assiègent Damas, où, après 
quelques bons succès , à la fin ils 
lèvent le siège, trahis par les orientaux . 


Louis soupçonne la fidélité de la 
reine Êléonore sa femme , dont le com~^ 
merce avec Raimond , prince d’An-'^ 
tioche, allié de cette princesse, lui 
déplaît. 

Roger, roi de Sicile, avance peu 
dans la guerre qu'il fait à Manuel pour 
venger les Latins. 

’ Gilbert de la Poirée évêque de 
Poitiers , enseigne quelque mauvaise 
doctrine, et se laisse persuader par Ic's 
raisons de saint Bernard. 

Conrad revient sans armée. Louis , 1149 

pris en passant par les vaisseaux turcs 
que les Grecs favorisoient, est délivré 
par la flotte de Roger. 

Le mauvais succès de la croisade , 
au lieu de faire craindre les justes ju- 
gements de Dieu, fait faire de grands 
cris contre saint Bernard et son ordre. 


Bossitcl. CoDÛiuiation. 1. 


9 


Digilized by Google 



98 


HISTOIRE UNIVERSELLE. 


Ce grand saint et ses religieu.\: les souf- 

Aai de J. c. frent avec une patience admirable. 

Le roi de France., jaloux, rompt 
son mariage avec Éiéonore pour des 
raisonsapprouvécs au conciledeBeau- 
gcnci. Elle épouse Henri, ducdeNor- 
mandie, héritier du royaume d’Aiigle- 
terre , à qui elle porte en dot l’Aqui- 
taine , que Louis lui rend. 
ii 53 Saint Bernard adresse au pape Eu- 
gène son disciple le livre admirable 
de la Considération , où il reprend les 
abus de la cour de Rome sans déroger 
au respect qui est due à l’autorité du 
saint-siège*. 

Conrad meurt, et n’ayant qu’un fils 
en bas il laisse l’empire à Fridéric 

Barberousse , duc de Souabc , fils de 
son frère. 

1,53 Eugène meurt. Anastase iv, cha- 
noine régulier , lui succède. Saint 
I Bernard meurt , et l’odeur de sa sain- 

teté se répand dans tout l’univers. 

»i 54 Le pape meurt. Adrien iv est mis à 
sa place. “ 

Etienne, roi d’Angleterre, meurt , 
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et Henri ii, fils de Geoffroi Plantage- 
nét, comte d’Anjou, lui succède. 

Fridéric, roi des Romains, va à 
Rome où il est' couronné par le pape à 
qui il sert d’écuyer, et lui rend les 
respects qu’avoient accoutumé sespré- 
décesseurs. 

Guillaume , roi de Sicile , (ils de 
Roger , se rebelle contre le saint- 
siège; mais les révoltes de ses sujets, 
et l’argent que Manuel envoie au pape 
contre lui fait qu’il se soumet. Fridéric 
empêche la paix par les cardinaux de 
sa faction. 

Baudouin manque de foi aux Sar- 
rasins qui le battent. 

Guillaume , roi de Sicile , assiège 
le pape à Benevent. Il est contraint de 
se rendre à de dures conditions ; mais 
les malheurs qui arrivent continuel- 
lement à Guillaume le font regarder 
comme un homme puni de Dieu. 

Fridéric répudie injustement sa 
femme, et prend Agnès, fille du duc 
de Bourgogne. Ce nouveau mariage 
cause un grand schisme. 
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L’évêque de Lauden , légal du pape , 

Ans de j.c. maltraité eii Allemagne, où il porte 
* des lettres qu’on y trouve trop hautes. 
ïi58 . Deslettresplus douces eT des légats 
plus prudents semblent disposer les 
choses à l’accommodement. 

L’empereur fait une assemblée de 
Jurisconsultes »,qui attribuent des 
droits immenses à l’autorité impériale. 
Le docteur Martin se signale dans cette 
assemblée par ses décisions extrava- 
gantes. 

ïi5a La querelle entre le pape et l’em- 
pereur éclate malgré la prudence du 
pape qui fait tout pour l’apaiser, et ne 
prononce rien contre Fridéric.Ii meurt 
et laisse ses parents dans la pauvreté 
où il les avoit trouvés. 

' Alexandre iii lui succède. Quelques 
cardinaux de la faction de l’empereur 

* C’est apparemment celle desplûs fameux 
docteurs en droit, qu’il fit venir à Roncaille 
en Italie , l’an 1 1 58 , pour déterminer au vrai 
les droits régaliens appartenants à l’empereur. 
La réponse des docteurs est rapportée dans 
Fleuri J tom. xv, pag. 53. 
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lui opposent un antipape nommé Vie- 

Ans de J. C. 

L empereur ne peut attirer au parti , , 
de l’antipape les rois de France et 
d’Angleterre, et fait une guerre mal- 
heureuse aux Vénitiens, aux Véronois, 
et aux Lombards, qui lui résistent. 

Guillaume, roi de Sicile, amené en i isi 
France le pape, mal assuré en Italie. 

Il se fait une assemblée à Avignon 
entre Fridéric et Louis * pour décider 

* Il n’y eut point d’assemblée à Avignon 
entre Fridéric et Louis; il y eut seulement un 
projet d’assemble'e entre ces deux princes à 
Saint-Jean-de-Laune , formé par le comte de 
Champagne. L’histoire de ce projet et des in- 
cidents qui le firent manquer est curieuse et ' 
intéressante. Voy. Fleuri, tom. xv, pag. i36, 
et surv. 

Dans le temps qu'on s’assembtoit à Saint- 
Jean-de-Laune , le pape Alexandre étoit à 
l’abbaye du Bourg-Dieu en BerrL C’est là que 
le roi d’Angleterre vint le trouver. Peu de 
temps après, le roi d’Angleterre et le roi de 
France se virent à Coucy-sur-Loire. C’est là, 
et non à Avignon, qu’ils reçurent le pape 
AIexan|lr8, et lui servirent d’écuyers. Fleuri, 

ibidem, pag. 1 44’ 

9 * 
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— du vrai pape. Fridéric amène Vicïor j 

Am de J. c. gj 5g sentant le plus fort , il menace 
Louis de prison s’il ne représente 
Alexandre, qui n’étoit présent que par 
ses légats. Le roi d’Angleterre sur- 
vient, et l’empereur s’en retourne avec 
son antipape. Le pape entre dans la 
ville entre les deux rois qui lui servent 
d’écuyers. 

Henri ii fait archevêque de Canfor- 
béry Thomas son chancelier, qui lui 
prédit que la défense des droits de 
l'église l’engagera dans de grands dé- 
mêlés avec lui , et est contraint d'ac- 
cepter l’archevêché. 

1163 Baudouin II meurt. SonfrèreAmauri 

lui succède. 

Le pape tient à Tours un concile 
célèbre. 

n 6 4 Saint Thomas se brouille avec Henri 

pour les droits de l’église. Leprincipal' 
sujet de ses plaintes étoit que le roi 
laissoit usurper les biens de l’église 
aux laîques,.et'de ce qu’on ne faisoit! 
poinf d’évêques, pareeque les revenus 
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étoient poi*tës au trésor royal pendant 
la vacance. 

Saint Thomas se relâche, et puis so 
repent. Il accuse lui-même sa mollesse 
devant le roi d’Angleterre , et vient 
trouver Alexandre pour se déposer. Il 
est rétabli par le pape, qui condamne 
les constitutions de Henri. Saint Tho- 
mas se retire à Pontigny, abbaye de 
Pordre de saint Bernard ou de Cîteaux. 

Un antipape nommé Paschal est 
substituépar l’empereur à Victor, qui 
meurt. 

Le pape est rappelé à Rome; ) 

Pierre Lombard, natif de Novarc , 
meurt évêque de’ Paris. Il est connu 
dans toute l’église' par son livre ‘des 
Sentences', célèbre par les commen- 
taires des théologiens scolastiques , 
qui suivent long-temps sa méthode , 
en enseignant la* théologie. 

* Les théologiens scolastiques , loin d’a- 
voir suivi Is méthode de Pierre Lmnbard^, en 
ont pris une toute conueire. Le livre des Sen- 
tences n’est à peu près qu’un tissu de passages- 
des pères sur chaque question, etlescomirien- 


io3 

An< de J. C. 
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-- Le pape est reçu à Rome, du sënat 
An» de J. c. peuple, comme saint Pierre. 

* Les archevêques de Mayence et de 

* ‘ Saltzbourg s’opposent seuls à la récep-- 

. tion de l’antipape ‘dans le faux concile 
deWorms. 

Fridéric vient en Italie pour sou- 
tenir l’autipape , et assiège Ancône , 
que les Grecs venoient de prendre. 

Manuel offre au pape des sommes 
immenses , pourvu qu’il le recon- 
noisse empereur d’occident : ce que 
le pape ne rejette pas, pour tenir Fri- 
déric en crainte. . . ■ 

A Guillaume, roi de Sicile, nommé 
le Mauvais , succède sou fils , appelé 
Guillaume le Bon, quoiqu’il ne le fût 
guère ; mais il le fut, au pape , qu’il 
assista d’argent dans son besoin ex- 
trême. 

Les 'Romains perdent' une grande 
bataille contre Raimohd , prince de 

taires des scolastiques ne consistent qu’en' 
raisonnements humains, et en questions fri- 
voles. Voy. les Réflexions de l’histoire litté- 
raire de la France , tom. xij , pag. 6b6. 
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Frescali Tusculum, secouru des trou-== 
pes de l’empereur, qui en même^“*^®^*^’ 
temps quitte Âncône pour venir à 
Rome; mais il est repoussé de devant 
le château Saint-Ange, et empêché de 
s’emparer de l’église de Saint-Pierre. ' 

Le méchant empereur ordonne qu’on 
y mette le feu. Pour l’empêcher , la 
garnison qui la défendoit se rend. 
'Alexandre est contraint de prendre la 
fuite. La peste oblige l’empereur à en 
faire autant. Il se sauve à peine par , 
des chemins inaccessibles , toujours 
harcelé par les Lombards. 

Philippe, appelé Dieu-Donné, naît 
à Louis , qui n’espéroit plus avoir 
d’enfants. Son père croit le devoir aux 
prières, et voit en songe des présages 
de ses victoires. 

Louis soutient saint Thomas contre i ins 
les persécutions de Henri. 

Fridéric , revenu en Italie , est 
battu et pris devant Milan. Il fait la 
paix pour se sauver; il la rompt étant 
délivré, et se moque des médiateurs; 
il est battu de nouveau, et contraint 
de se retirer en habit de valet. 
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Alexandrie est bâtie, aPhonneurdu 
*^*pape, entre trois rivières, par les ha- 
bitants de Milan , de Crémone et de 
Plaisance , qui la font servir de rem- 
part contre ceux de Pavie, et contre 
le marquis de Montferral, partisans 
de l’empereur. 

Manuel augmente ses offres pour 
obtenir l’empire d’occident. Le pape 
ne les accepte pas. 

Une parole emportée du roi Henri 
contre saint Thomas fait attaquer ce 
saint archevêque dans son église , au 
milieu de son clergé. Il fait ouvrir les 
portes , et présente la tête aux assas- 
sins. 

Louis et plusieurs princes se ren- 
dent à Rome accusateurs de Henri. La 
mémoire de saint Thomas est rendue 
illustre par un nombre infini de mi- 
racles éclatants attestés par tous les 
historiens du temps et de toutes les 
nations ; il est mis au nombre des 
martyrs. 

Toute la maison de Henri se ré- 
volte contre lui , et se retire auprès 
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d’Alexandre, qui condamne leur ré~ ■ — r- 
bellion. AnsdeJ.C. 

Henri satisfait le pape , et fait pë- 117 4 

nitence publique devant le tombeau 
de saint Thomas. Tous les troubles 
s’apaisent au dedans et au dehors du 
royaume. 

Fridëric assiège inutilement Alexan- 1175 

drie, sans murailles, et n’échappe que 
par adresse aux Lombards. 

Les Albigeois, race de manichëens, 1176 
selon les auteurs du temps , com- 
mencent à enseigner leurs erreurs. 

.Fridëric perd de nouveau une san- 
glante bataille contre ceux de Milan ; 
il est cru mort pendant quelques jours , 
et sa femme prend le deuil. 

La paix se fait entre le pape et! 1177 
l’empereur. C’est en ce temps qu’on 
rapporte le conte fameux de cet em- 
pereur, à qui le pape tenant le pied sur 
la gorge tient des propos indignes du 
vicaire de Jésus-Christ ; mais la véri- 
table histoire ne coonoît pas cette 
fable. 

Les rois de France et d’Angleterre 1179, 
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.A ■ 'iüi châtient les Albigeois qui^remplis- 
Ans de j.c. soient la Guienne et le Languedoc. 

1 179 ’i Concile troisième de Latran , où le 
pape assemble trois cents évêques qui 
condamnentlesAlbigeois.Onattendoit' 
les ambassadeurs de l’empereur Ma- 
nuel pour la réconciliation des deux 
églises; mais l’empereur la révoque. 

* Louis VII passe en Angleterre, ef 
visite le tombeau de saint Thomas , 
pour obtenir la santé de son fils Phi- 
lippe , qu’il fait ensuite sacrer àRheims. 

Alphonse, duc de Portugal, après 
plusieurs victoires sur les Sarrasins , 
reçoit pour récompense le titre de roi 
par le pape , et rend son rojauiue 
tributaire du saint-siège, 
if.o, Le célèbre Saladin, Turc, après 
avoir pris plusieurs places sur les 
• Francs , marche contre Jérusalem. 

Alexandre iii publie la croisade. 
Philippe et Henri se croisent < , plus 
redoutés de Manuel que Saladin même. 

* Philippe - Auguste ne se croisa que dix 
->ans après; ce ne fut point avec Henri, roi 
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Manuel et Louis vu meurent. Ce - — — 
dernier est appelé Pieux-. 

Philippe* réprime les Juifs usuriers 
insupportables. 

Le pape Alexandre meurt. Lucius iii uSt 

lui succède. 

Les Maronites > peuples du mont 
Liban, convertis du monothélisme par 
Enueric, patriarche latin d’Antioche, 
se rendent redoutables aux Turcs , eï 
demeurent depuis ce temps toujours 
unis à l’église romaine. 

Andronic, tutcurd’AlexisComuènc, uss 
fils de Manuel, défait tous les ennemis 
de son pupille, et puis se fait empereur 
en égorgeant cet enfant. 

Andronic est dépossédé par Isaac 
Ange, et meurt dans d’extrêmes tour- 

d’Angleterre, ce fut avec Richard son fils. 

Philippe et Henri promirent, en 1 181 , d’en- 
voyer un prompt secours à la Terre Sainte , 
mais ils ne se croisèrent pas. Philippe n’avoit 
alors que i 5 ou 16 ans. 

* Les auteurs maronites soutiennent qu’ils 
p’ont jamais étë monothéliuss. 

Botiaet. Continiiftiion. I. lO 
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V ~~mentS; en disant toujours kyrie elei- 
Ans .le j.c. scigncur, ayez pitié de nous. 

Lucius III a pour successeur Ur- 
bain III, archevêque de Milan. 

Guillaume, roi de Sicile, prend 
Dyrràchium et Thessalonique sur les 
Grecs, et pille les églises, comme 
pollues par les Grecs. Les Grecs le 
rendent bientôt aux Siciliens, et la 
haine entre les Grecs et les Latins de- 
vient irréconciliable.* 

,187 La prise de Jérusalem, que Saladin 
force après avoir gagné deux batailles, 
fait mourir de regret le pape Urbain iii , 
à qui Grégoire viii succède. Il ordonne 
des jeûnes et des prières : les cardi- 
naux se résolvent d’aller à pied et en 
mendiant prêcher la croisade par toute 
la chrétienïé, et le pape charge d’ana- 
thèmes lesprinces qui ne demeureront 
pas en paix durant sept ans, pour 
songer au recouvrement de la Terre 
Sainte , perdue en punition des crimes 
des chrétiens. 

1 188 II meurt, et Clément iii est mis à sa 
iJace. Les rois de France et d’Angle- 
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terre se croisent avec Philippe^ comte ' - 

de Flandre, et tous leurs seigneurs. 

Fridëric se croise aussi; lui et Sa- 
ladin s’écrivent deslettres menaçantes. 

Philippe et Henri, qui étoient en ii 8 $^ 
guerre , se voiewt pour faire la paix 
avant que d’aller à la Terre Sainte. 

Henri la refuse, et Philippe l’y force 
par les armes. 

Henri meurt, et son fiïs Richard re-‘ 
nouvelle la gueire contre Philippe. 

Fridéric passe en orient avec cent 
cinquante mille hommes, qu’il envoie 
par mer et par terre. 

Guillaume, roi de Sicile, meurt et 
laisse pour héritière Constance, femme 
de Henri , fils de Fridéric. Mais le 
pape , à qui l’emperem* avoit fait de 
nouvelles insultes , établit en Sicile 
Tancrède, parent du dernier roi. 

Philippe et Richard s’accordent, et 1 1 

marchent à la Terre Sainte. 

Fridéric , retardé par Isaac Ange , 
arrive en Thrace. II souffre des Grecs 
et les fait soufl&ir. H s’ouvre le chemin 
à Coni par plusieurs victoires, et avec 
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• ' six cents chevaux il en défait quatre 

Ast de j.c. mille dû sultan de Cîoni. Cette 
ville est prise par Conrad , duc de 
Souabe. L’empereur défait encore deux 
cent mille chevaux, et, comblé de 
gloire par tant de victoires étonnantes , 
il se noie en se baignant après le dîné 
dans un fleuve de l’Arménie mineure. 
Le duc de Souabe prend le comman- 
dement de l’armée, et il est tué au 
siège de Ptolémaïde, nommée Acre en 
ce temps , ou Saint- Jean d’Acre. 

Henri , fils de Fridéric , s’avance 
vers Rome , et fait les promesses ordi- 
naires à ses prédécesseurs pour ob- 
tenir la couronne impériale. Sur ces 
entrefaites Clément iii meurt , et Céles- 
tiniii, son successeur, couronne Henri 
qui lâche de recouvrer le royaume 
de Sicile; mais sa femme Constance 
l’abandonne pour épouser Taiicrède , 
et l’armée de l’empereur périt par la 
peste. 

Philippe et Richard s’embarquent à 
Messine. Le premier arrive en Pales- 
tine , et le second est jeté par la tem- 
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pête dans l’île de Chypre, d’où il chasse Siszss) 
le tyran Isaac. «ic j. c. 

Ptolémaîde est réduite à l’extrémité 
par Philippe qui attend Richard pour 
achever de la forcer. Les deux rois se 
brouillent. Philippe quitte trop tôt, et 
passe à Rome. Richard se rend redou- 
table par ses victoires. Les divisions 
des chrétiens l’obligent à une trêve de 
trois ans avec Saladin. Il part après 
avoir donné le royaume de Jérusalem 
à Henri son neveu, et celui de Chypre 
à Guy, dont il craigiioit le crédit dans 
la Palestine. Battu par la tempête , ili 
traverse l'Allemagne , mais déguisé, 
pareequ’ily avoit beaucoupd’enncmîs. 

Léopold , duc d’Autriche , qui étoit' 
l’un des principaux , le découvre et 
l’envoie prisonnier à l’empereur. 

Théodore Balsamon , savant ca- 119 3 
noniste grec , et grand ennemi des 
Latins, fleurit. 

Henri , à qui le pape avoit fait 
rendre sa femme Constance , attaque 
la Sicile. Tancrède et son fils Roger 
meurent. Henri se rend maître , et 

10. 
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— crève les yeux à un fils de Tancrède 

Ans de J. C. CnfaUt. 

Richard, retenu en prison par l’em- 
pereur, et, à ce qu’on tient, à la prière 
de Philippe , est relâché par l’autorité 
et les menaces du pape. 

”94 - Henri pille la Sicile et en emporte 

les trésors en Allemagne. 

*‘9^ Après la mort de Saladin la di- 
vision se met entre ses enfants; mais 
les chrétiens encore plus divisés n’en 
profitent pas. 

• Alexis Ange empoisonne Isaac 
Ange , et se fait empereur à Constan- 
tinople. 

Henri, sous prétexte d’aller à la 
Terre Sainte, vient en Sicile où il traite 
cruellement les Normands. Sa femme 
Constance , sortie des princes de cette 
nation , prend leur défense , arme , 
chasse son mari, le renferme dans une 
»*97 place où il est contraint de se sou- 
mettre aux conditions que sa femme 
lui impose, et meurt incontinent après. 
Sa flotte arrivée à Acre se relire sur 
cette nouvelle. 
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L’ordre teutonîque , établi par l’em- — 
pereur Hénri pour être employé 
contre les infidèles, est confirmé par 
ie pape, qui, peu après, se sentant 
mourir, veut se déposer pour faire 
élire à sa place le cardinal Jean de 
Saint-Paul , homme d’un rare mérite. 

Les électeurs appréhendent la consé- 
quence , et le propre jour de sa mort 
élisent le cardinal Lothaire , de la fa- 
mille Colonne, âgé de trente-sept ans, 
qui est appelé Innocent ni. 

Philippe est excommunié à cause 
qu’il avoit répudié sa femme. Engel- 
berte pour épouser Agnès que quelques 
uns appellent Marie, et le royaume 
est mis en interdit. 

Il est battu par Richard auprès de 
Gisors. 

Les Vaudois, ou les pauvres de 
Lyon, hérétiques sortis des Albigeois, 
s’élèvent sous Pierre Waldo, el se di- 
visent en plusieurs sectes. 

Richard meurt pour avoir négligé ug» 
une légère blessure reçue à un petit 
château du Limosin , où il croyoit 
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trouver ,un trésor. Son frère, nommé 

Jean-sans-Terre, parccqüe son père 
ne lui avoit laissé aucun domaine , se 
rend maître du royaume ; mais il lui 
est contesté par sou neveu Arthus, fils 
de Go Jefroi , aîné de Jean , que PLi- 
lippe favorise. 

laoo L’empire est contesté entre Philippe 

de Souabe , Othon de Saxe , et Fri- 
« 

déric , fils de Henri. Innocent l’adjuge 
à Othon , qui est reconnu. 

XIIP SIÈCLE. 

laof Philippe reçoit Engelberte et éloigne 

Agnès, dont les enfants, Philippe eï 
Jeanne, sont reconnus comme légiti- 
mes, parceque le second mariage avoit 
été fait par l’autorité de quelques évê- 
ques. L’interdit est levé ; mais £ngel- 
berte, toujours haie, n’a que le nom de 
reine, et Agnès rejetée meurt de cha- 
grin. La croisade, très bien écrite par 
Geoffroi de \illehardouin , maréchal 
de Champagne, commence. Boniface, 
marquis de Moutferrat , et Baudouin , 
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comte de Flandre, en sont les chefs.— ' ' * 

Henri d’Andole, duc de Venise, à qui •leJ-c. 
l’empereur Manuel avoit fait crever les 
yeux , donne des vaisseaux gratui- 
tement, à condition qu’ils aidcroient 
les Vénitiens à reprendre Zara sur les 
Hongrois. 

Le jeune Alexis , fils d’Isaac Ange , 
âgé de quinze ans , vient à eux avec 
des recommandations de Philippe de 
Souabe. Il leur promet secours dans 
leurs entreprises , et de faire la réunion 
des deux églises ; ce qui leur fait en- 
treprendre de le rétablir. 

Jean, roi d’Angleterre, est con- 
damné par la cour des pairs , pour 
avoir fait mourir son neveu Arthus. Le 
roi récuse le jugement, et remporte 
de grands avantages sur les Anglois. 

Les Tartares commencent à se faire 
craindre. 

Les croisés , assistés des Vénitiens <a<>3 
et du bon duc Henri d’Andole, forcent 
Constantinople en huit jours. Le tyran 
Alexis prend la fuite. Isaac , tiré des 
prisons, et proclamé empereur avec 
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— — son fils Alexis, promet tout aux croisés. 

An. de J. c. Philippe prend la Normandie ef 
rAquitaiiiè, et mérite le nom de con- 
quérant, depuis changé en celui d’Au- 
guste *. 

Alexis Ducas, appelé Murzupie , 
excite secrètement une sédition contre 
les croisés, sous prétexte de l’argent 
qu’ils exigeoient, et contre les em- 
pereurs qui , se fiant à lui comme à 
leur parent , l’envoient pour réprimer 
Nicolas Canabe, que le peuple vouloif 
faire empereur. Pendant que l’em- 
pereur meurt soudainement empoi- 
sonné, à ce qu’on croit, il met en 
prison Alexis, en faisant semblant de 
l’arracher des mains des séditieux , et, 
après avoir pris Canabe, il étrangle 
lui-même le jeune Alexis. Les Latins as- 
siègent Constantinople, et la prennent 
encore de force après un siège de 
soixante jours, durant lesquels elle fut 
battue nuit et jour. Murzuple prend 

* Selon l’Art de vérifier les dates , le nom 
d’Auguste lui fut donné pareequ'il étoit né au 
mois d’août. 
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la fuite. Baudouin , comte de Flandre, 

âgé de trente-deux ans, est fait em- 
pereur par les Latins, et Thomas Maii- 
roce , né Vénitien , est élu leur pa- 
triarche. Les îles de la mer Ëgée sont 
données aux Vénitiens. 

.Boniface, marquis de Montferrat , 
outre la Crète, que le jeune Alexis’ 
lui avoît donnée, reçoit de Baudouin 
le Péloponnèse et la Thessalie avec le 
titre de roi. Les Grecs fugitifs se font 
des principautés en divers endroits. 
Théodore Lascaris se fait appeler em- 
pereur à Nicée. Trois Comuènes oc- 
cupent quelques provinces principales 
de l’empire. Michel se fait prince 
d’Êpire ; Davida Héraclée , de Pont et 
en Cappadoce; Alexis son frère à Tré- 
bisonde, qui s’étendit depuis sur la 
Cappadoce , la Paphlagonie , le Pont, 
cf la Colchide. Murzuple est livré 
aux Latins par le tyran Alexis Ange, 
son gendre et frère d’Isaac. Il est pré- 
cipité du haut d’une colonne où se 
voyoit gravé en has-relief un empereur 
traité de même. Pour le tyran Alexis 
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■ Ange, qui s’étoif réfugié chez le sultan 

An* de J. c. jg ^ j| ggj baltu c( pris par Théo- 
dore Lascaris , qui l’enferme à Nicée 
dans un monastère où il meurt. 

' iao5 Calos Joannes, couronné roi des 
Bulgares et des Vainques par le légat, 
fait une guerre cruelle aux Latins, qui 
espéroient de lui du secours 

Les livrés d’Aristote, apportés de 
Constantinople à Paris, y sont brûlés, 
à la poursuite de l’université, comme 
favorisant les hérétiques. 

Galo Joannes avec ses Vainques 
attaque les Latins devant Andrinople. 
Ils résistent; mais Baudouin est pris 
dans une embuscade, et l’armée latine 
quitte le siège e>i désordre. Le duc 
d’Andole meurt, et on ne sait ce que 
devient Baudouin. 

Amauri, roi de Chypre et de Jé- 
rusalem, meurt à Acre. Sou (ils, de 
même nom,, ne lui survit guère , et sa 
fille Marie est sonnée par le roi Phi- 
lippe à Jacques , comte de Brienne , 
avec le titre de roi de Jérusalem. 
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Henri , frère de Baudouin , élu e.ra- > - 

pereur , chasse les Valaques et les ^ 
Scythes qui attaquoient Andrinople. * 

Saint Dominique se rend illustre 
par sa piété et par sa doctrine, et jette 
les foiidemeuts de son ordre. 

Saint François d’Assise renonce 
aux biens de son père en présence de 
son évéque, et se réjouit de pouvoir 
appeler Dieu son père plus librement. 

On traite de paix entre les deux 1307 
empereurs Philippe et Othon . Philippe 1 208 
est assassiné ; Othon iv demeure em- 
pereur. 

Il est couronné à Rome par.le pape, ,309 
à qui il rend les honneurs ordinaires. 

Il prend quelques villes en Sicile 
sur Fridéric. 

La croisade est publiée et exécutée 
contre les Albigeois, qui perdent leurs 
principales villes. Le duc de Bour- 
gogne en est le chef. Simon , comte 
de Montfort, qui s’etoit déjà signalé 
dans la croisade d’orient , y augmente 
sa gloire. 

Othon, souvent averti de ses crimes » a 1 o 

Bossuet. Continuation, l. II 
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—par le pape, est excommunié et dé- 
posé. 

Fridéric ii, roi de Sicile, est élu. 

Montfort continue ses conquêtes 
sur les Albigeois. 

Jean , roi d’Angleterre , est dé- 
pouillé de son royaume par ses sujets 
maltraités qui se donnent au roi de 
France. 

Raimond, comte de Toulouse, pro- 
tecteur des Albigeois, est assiégé dans 
sa capitale par Simon, comte de Mont- 
fort, qui*, assiégé lui-même par cent 
mille hommes, se dégage, et ne laisse 
au comte queToulouse et Moiitauban. 

Les Tartares , sujets du roi des 
Indes, s’emparent de son royaume, et 
ravagent l’Europe et l’Asie; 

Fridéric ii fait alliance avec le roi 
de France. Othon se réfugie auprès de 
Jean-sans-Terre aussi malheureux que 
lui. 

Les Maures font un effort pour 
achever la conquête des Espagnes, et 
joignent à une infanterie innombrable 
cent quatre-vingt mille chevaux. Al- 
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phonse , ror de Castille ; Pierre , roi " 
d’Aragon ; et Sanche, roi de Navarre, 
secourus dfes rois de Léon et de Por- 
tugal , implorent le secours de Dieu , 
et après avoir reçu le Saint-Sacrement , 
ils les taillent en pièces sans perdre 
plus de cent hommes. 

Philippe-Auguste reprend sa femme 
après vingt ans de séparation. Le roi 
’ d’Angleterre tâche d’éviter un grand 
armement de Philippe en remettant sa 
couronne au pape. Philippe tourne 
d’abord ses armes contre Ferdinand 5 
comte de Flandre , partisan du roi 
d’Angleterre , et assujettit son comté. 
Montfort , avec huit cents chevaux , 
bat le comte de Toulouse et Pierre , 
roi d’Aragon, son allié, qui périt 
dans cette bataille avec quinze à vingt 
mille hommes. 

Othoii, joint avec le roi d’ Angle- 1314 

terre , Henri , duc de Brabant , et 
Ferdinand, comte de Flandre, marche 
contre Philippe- Auguste avec cenf 
mille hommes ; il se donne à Bouvines 
une sanglante bataiilc , où Philippe , 
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abattu et presque foulé aux pieds, se 
relève , gagne la victoire et prend 
Ferdinand. Othon échappe à peine, ef 
son parti demeure f abattu en Alle- 
magne. Notre-Dame de la Victoire 
bâtie par le roi, en actions de grâces et 
pour monument de sa victoire. 

Louis , fils de Philippe , marche 
contre les Albigeois. Les Anglois l’ap- 
pellent pour le faire roi , et consi- 
dèrent sa femme Blanche , nièce du 
roi Jean. 

Frideric est couronné à Aix-la- 
Chapelle. 

Le pape tient un quatrième concile 
général de Latran , où sept arche- 
vêques et trois cent quarante évêques 
définissent la transsubstantiation , et 
condamnent les erreurs de l’abbé Joa- 
chim. L’ordre de saint Dominique y 
est confirmé. 

La naissance de saint Louis , fils 
de Louis et de Blanche, arrive en ce 
temps. 

Henri , empereur latin d’orient , 
grand homme en paix et en guerre , 
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meurt à Thessalonique. Pierre de ■■ — — 
Courtenay , comte d’Auxerre, Jes- 
ccndu de Louis le Gros , lui succède 
en épousaut sa sœur , et sc montre 
par sa vertu digne d’un empire moins 
troublé. 

Louis , ûls de Philippe , passe en 
Angleterre. Jean meurt : la haine des 
Anglois s’éteint avec lui. Henri son 
.fils est reconnu. Louis n’échappe qu’à 
peine et à de dures conditions. 

f 

Philippe donne àMontfort le comté 
de Toulouse , comme confisqué par 
l’hérésie et la rébellion de Raimond. 

Le pape meurt. Honoré ni , de 
l’ordre des frères prêcheurs, et maître 
du sacré palais, lui succède. 11 con- 
firme l’ordre de saint François. 

Pierre , empereur de Constanti- lai: 
nople , pris par l’artifice de Théodore 
Comnène , est tué. 

Henri , roi de Castille , est tué par 
accident dans son enfance. Sa sœur 
Bérengère est reconnue reine au pré- 
judice de Blanche qui étoit l’aînée, et 

1 1 . 


Digitized by Google 



ia6 

JLoft J «G* 
iai8 


la 19 
l'i'io 


laai 


HISTOIRE UNIVERSELLE. 

donne le royaume à son fils Ferdi- 
nand III J âgé de douze ans. 

Damiette est assiégée par les chré- 
tiens , qui prennent la forte tour du 
milieu du, Nil. 

Simon, comte de Moiitfort, est tué 
d’un coup de pierre devant Toulouse, 
que Raimond avoit reprise. Son fils 
Amauri lui succède. 

Damiette est prise par escalade : 
quatre-vingt-dix mille des ennemis y 
périssent. 

Fridéric ii, sacré empereur dans 
l'église de Saint-Pierre par le pape, 
se croise contre les Sarrasins. Robert, 
empereur latin de Constantinople , et 
Henri , roi d’Angleterre , sont sacrés. 

Le légat du pape marche au Caire 
malgré Jean , roi de Jérusalem , avec 
soixante-dix mille hommes qui péris- 
sent par le débordement de la rivière 
Laschée , ce qui fait perdre Damiette 
aux chrétiens. 

La religion, troublée en Bohême par 
les divisions survenues entre le roi et 
J’évêque de Prague , fleurit en Dane- 
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marck et en Suède , et encore plus en ' ^ 

Pologne sous le roi Lescus le Blanc. 

Théodore Lascaris, empereur des 
Grecs, par quiils ont conservé l’em- 
pire , meurt sans enfants, et choisit 
pour successeur Jean Ducas, appelé 
Vatace ou Batace, son gendre , qui est , 
couronné par le patriarche Manuel. 

Il réprime les frères de son prédé- 
cesseur qui s’étoient unis aux Latins , 

•et s’allie avec 'les Bulgares, et les 
Turcs. 

Le traître Théodore occupe, sur 
l'empereur Pierre , Thessalonique et 
la Thessalie, avec quelques pays vçi- 
sins, et se fait sacrer par l’archevêque 
des Bulgares. 

Fridéric ii se rebelle contre le pape, 
à l’exemple des rois de Sicile ses pré- 
décesseurs , et 5 pressé par le pape 
d’exécuter la croisade qu’il avoit jurée, 
il élude par finesse. 

Les deux Raimonds, celui de Tou- 
louse et celui de Foix, protecteurs des 
Albigeois, meurent presque en même 
temps, et le premier impénitent. 

Jean , roi de Jérusalem , vient à 
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.. — Rome avec le patriarche et le grand- 

Atts de j.c. maître du temple de Saint-Jean. Fri- 
déric est réconcilié par leur moyen 
avec le pape , et, par la mort de sa 
femme Constance, il épouse lole Rol- 
laude, ou Isabelle, fille de Jean, hé- 
ritière par sa mère du royaume de 
Jérusalem. 

Philippe-Auguste meurt à Mante, 
Hgé de cinquante-huit ans, et la qua- 
rante-lroisièmedesodrègne. Sa femme 
Engelberte survit treize ans, qu’elle 
passe dans les bonnes œuvres. 

Louis son fils , appelé Cœur-de- 
Lion ,*lui succède à trente-six ans. 

I a j 4 II défait en Aquitaine Savaric , gou- 

verneur pour les Anglois, et prend la 
Rochelle , par où ils abordoient dans 
le pays. 

Amauri, fils de Simon de Montfort, 
lui cède tout ce que son père tenoit 
dans l’Aquitaine et dans la Gaule Nar- 
bounoise avec le comté de Toulouse, 
désespérant de pouvoir les défendre , 
et il est fait connétable en récompense, 
laas Fridéric, après avoir épousé lo- 
lande, fille de Jean, roi de Jérusalem, 
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contraint son beau-père à reuoncc p'" - - 
au royaume, et diffère pourtant 
croisade. 

Un Champenois qui se dit l’empe- 
reur Baudouin, convaincu par ses ré- 
ponses, est confessé et pendu. 

La ligue lombarde se renouvelle laas 
contre Fridéric. Le duc de Bavière , 
les rois de Bohème, de Pologne, de 
Hongrie 6t de Danemarck , se liguent 
contre lui. 

Louis marche contre les Albigeois, 
et prend Avignon qui les favorise. La 
peste se met en son camp. Il ne laisse 
pas de continuer ses conquêtes ; mais 
il meurt en retournant de la guerre. 

Prince vaillant, pieux , chaste, et digne 
d’avoir pour (ils saint Louis , qu’il 
laissa âgé de onze ans sous la régence 
de Blanche, qu’il nomma en mourant. 

La guerre d’Allemagne est bientôt* laa? 
terminée. Fridéric , embarqué pour, 
la guerre sainte , renvoie quarante 
mille croisés , et revient chez lui. On 
soupçonne qu’il étoit d’accord avec 
le sultan , qui lui promettoit le roy aume 
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■■■ — « de Jérusalem. Il est excommunié , et 
Ans de J. c. Jevient par- sa retraite la risée des 
siens et des ennemis. 

Le pape meurt. Grégoire ix, homme 
saint; lui succède. 

La reine Blanche dissipe par sa 
constance et par sa sagesse les guerres 
civiles élevées en France. Pierre de 
Bretagne, appelé Mauclerc , qui de- 
meure le dernier à le recoiinoître , est 
contraint par la force à obéir, et à 
rendre l’hommage qu’il devoit au roi. 
laaS Fridéric tâche de chasser Grégoire 
de Rome, et envahitlesbiensdel’église. 
Le pape Jui oppose son beau-père , 
dontFridéri(f avoit fait mourir la fille , 
qui le reprenoit d’avoir aimé et cor- 
rompu sa propre nièce. Fridéric va en 
. orient avec peu de monde, après avoir 
laissé en Sicile Renaud, duedeSpo- 
lette , pour tourmenter l’église. Les 
noms de Guelphes et de Gibelins, nés 
sous Fridéric Barberoussc, pour ex- 
• primer le parti du pape et celui de 
l’empereur , se renouvellent en ce 
temps avec une telle fureur, que non 
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seulement les villes, mais encore le 



familles, étoient divisées. 


Ans de JT. G. 


Le honteux traité de Fridéric avec 
le sultan le fait soupçonner de s’être 
entendu avec les infidèles. On lui rend 
Jérusalem, mais sans murailles, et les 
Sarrasius retiennent le temple du saint 
sépulcre. 

Fridéric envoie au sultan les armes 
qui étoient à Acre, et revient détesté 
de tout le monde. 


Raimond se soumet à toutes les con- 
ditions que Louis et Blanche lui ordon- 
nent. L’hérésie albigeoise est détruite. 

Robert , empereur de Constanti- 1339 
nople , meurt revenant de Rome en 
Achaîe. 

Baudouin ii lui succède. On ne sait 
si c’est son fils ou son frère >. On lui 
donneMarthe, filledeJeandeBrienne, 
plutôt que la fille de Gomnène , em- 
pereur de Trébisonde, que son père 
lui olFroit. L’administration de l’empire 


* C’ëtoit son frère. L’Art de vérifie» les 
dates, t j, pag. 44^- 
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-1 '""est donnée à Jean, qui, devenu beau- 
Ans de J. c. père des empereurs d’occident et d’o- 
rient, se dit césar eî non empereur, 
quoique digne de tous ces honneurs 
par sa vertu. 

Les empereurs grecs se joignent 
ensemble par alliance. Celui de Tré- 
bisonde donne sa fille à Théodore , 
fils de Vatace , et ôte beaucoup de 
places aux Vénitiens et aux François. 
Théodore Ange , dans la Thessalie , 
est pris par Âsan, roi des Bulgares, 
qui lui crève les yeux. Ange Michel , 
frère de Théodore , épouse la fille 
d’xAisan , et ne laisse pas d’être dépos- 
sédé par son beau-père et son frère. 

Le pape Grégoire demande secours 
à tous les princes contre Fridéric , 
pire que les Sarrasins. 

Jacques, roi d’Aragon , prend les 
Baléares sur les Maures, dont le roi se 
fait chrétien avec son fils. 
ia3o Fridéric fait sa paix avec le pape, 
et ne devient pas plus sage ni plus 
modéré. 

' Les Sarrasins sont défaits par Al- 
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phonse^ roi de Léon. Il meurt. Ferdi- — - 

naud son fils, roi de Castille par sa 
femme, lui succède. I 

La sédition arrivée dans l’université 
de Paris, et les huissiers envoyés parla 
reine Blanche pour réprimer les éco- 
liers , les oblige à se disperser à Angers, 
et à Oxforf en Angleterre. L’univer- 
sité, bientôt rétablie, est louée par 
Grégoire ix. * 

Il se fait une nouvelle croisade sur ,,3, 
ce que le roi de Perse menaçoit la 
Syrie. Fridéric y envoie si peu de 
monde , qu’il fait juger qu’il ne le fai- 
soit que pour sauver les apparences. 

Louis de Bavière est tué par un 
meurtrier du prince des Assassins , 
appelé le Vieux de la Montagne. On 
crut qu’il avoit été sollicité par Fri- 
déric son ami. Ce prince s’étoit rendu 
redoutable par les Assassins qu’il en- 
voyoit de tous côtés , prêts à tout 
souffirir et à tout entreprendre, par 
l’espérance de la vie éternellement 
heureuse dont ce prince leur faisoit 
croire qu’il leur donnoit un avant'goût 

BiMuet* CoDtinuBtion. I. t3 
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! "" "” dans la vie sensuelle et délicieuse dont 

Aut d» J. c. JJ jgg faisoit jouir. 

I a 3 a Fridéric , toujours en grande amiti i 

avec les Sarrasins, célèbre leur pâque » 
le jour de la Madelaine, en présence 
de plusieurs évêques et de plusieurs 
' princes. 

,a33 L’inquisition trop sévère des domi- 
nicains cause des révoltes eu Langue- 
doc, et ou est obligé de la modérer. 

Saint Louis épouse Marguerite , 
fille du comte de Provence , enrichie 
par l’économie de Roncé , pèlerin de 
Compostelle , homme incoiyiu , qui , 
étant depuis injustement soupçonné, 
rend ses comptes si nettement , qu’il 
fait taire l’envie, et se retire aussi 
pauvre qu’il étoit venu , sans qu’on 
sache d’où il étoit, ni où il se retiras 

Sanche , roi de Navarre, meurt. 

< Si le fait est yrai , il est e'tonnant que les 
papes l’aient omis dans les reproches qu’ils 
font h plusieurs reprises à cet empereur , no- 
tamment dans le concile c e Lyon , où le pape 
le déposa de l’empire. 


I 


Digitized by Google 



ive PARTIE. vSlÈCLE. l35' 

Xhibauf; comte de Champagne, son 

plus proche parent, lui succède. ' c» 

Henri , fils de Fridéric , soulevé 
contre lui, est mis en prison, où il est 
tourmenté cinq ans. 

Venceslas, roi de Bohême, succes- 
seur d’Othocarus, prisonnier de Fri- 
déric, le trouve seul, et le menace de 
mort s’il ne le délivre. 11 le fait, et de- 
vient son ami. 

Saint Louis est presque tué par les 133e 
Assassins. 

\ 

Ferdinand , roi de Castille et de 
Léon, prend Cordoue et Bintia sur les 
Maures. 

J ean de Brienne meurt. Baudouin 11 , 1^37 
son gendre, vient demander du se- 
cours en occident. 

Grande victoire de Fridéric sur les 
Lombards. Dix mille périssent dans le 
combat. II prend tant de prisonniers, 
que Crémone n’est pas assez grande 
pour les contenir. Il les traite inhu- 
mainement, et étrangle le gouverneuif 
de Milan , fils de Jacques , duc de 
Venise. 
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. ■— Jacques, roi d’Aragon, prend Va- 
Ant de J. c. jence avec le secours des François, et 
en chasse cinquante mille Sarrasins. 

En Pologne , le duc Miecislaus , 
oppresseur du peuple, est dévoré par 
les rats *, qui le poursuivent jusqu’au 
milieu des eaux. 

ia 38 Constantinople , assiégée par les 
Grecs, est délivrée parles Vénitiens, 
qui emportent en récompense la lance , 
l’éponge et le Saint-Suaire, avec une 
partie de la croix, reliques précieuses 
que saint Louis rachète d’eux , et reçoit 
de Baudouin, roi de Jérusalem, la 
couronne d’épines qu’il met dans sa 
Sainte-Chapelle. 

L’empereur Baudouin ii marche à 
Constantinople avec soixante mille 
François ; il est bien reçu des Hon- 
grois et des Bulgares; mais ayant pris 
une ville voisine sur les Grecs, la ja- 

* Ce genre de mort ne se trouve ni dans 
l’Art de ve'rifier les dates, ni dans Moréri, à ^ 
l’article de ce prince , qu’on ntnmne aussi 
Miesko , et dont la mort est rapportée à l’an 
1202 . 
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lousic d’Asan fait qu’il se joint avec ■ ■ - 

eux. Ans de J. C.’ 

Thibaut, roi de Navarre, passe en 
Syrie, où il est réduit à la dernière 
nécessité. 

Guillaume ni, Auvergnat, évêque 
de Paris , est célèbre par sa piété et 
par sa doctrine. 

L’Angleterre est cruellement agitée 
de troubles domestiques, et le roi évite 
à peine les mains d’un assassin qui fai- 
soit le furieux. 

Thibaut, et Pierre, comte de Bre- lanj, 
tagne, battent les Sarrasins. Onaccuse 
Thibaut d’avoir fui dans ce combat. 

Les sultans de Damas et de Baby** 
lone se divisent. Les hospitaliers sont 
pour le dernier, et les templiers pour 
l’autre , avec les seigneurs du royaume. 

Thibaut et Pierre se retirent. 

Fridéric ôte la Sardaigne au pape, 
et fait roi de cette île son fils bâtard 
Henri, autremenï appelé Ence. Il est 
excommunié. L’empire est offert à 
saint Louis pourson frère Robert; mais 
il refuse cette offre. 

12. 
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j- "• Les royaumes de Greuade et de 
‘Ans Je J. c. ]\iuj cie sont érigés par les Maures. 
ia4® Ferrare est ôtée au pape par les 
impériaux, et puis étant recouvrée par 
les ligués, elle est confiée à Azon , 
marquis d’Este, d’où sort cette illustre 
famille. L’empereur prend par famine 
Faenza en sept mois de siège, et dans 
sa nécessité, fait faire delà monnoie 
de cuir. 

Victoires signalées des Espagnols 
sur les Maures , quoique ceux - ci 
fussent vingt contre un. 

L’université de Salamanque est 
fondée par les docteurs de Paris. 
ia4i Les Tartares se répandent en Po- 
logne, enHongrie,enSilésie;ilsbrûlent 
tout en Pologne : Cracovie ne se peut 
sauver de leurs maitis. Le roi Boleslas 
se retire pour laisser passer la tempête. 

Les divisions de Hongrie mettent 
toutes les villes en proie , excepté 
Albc-Royale , Strigon , et la citadelle 
Saint-Martin.* Les Tartares ne se re- 
tirent qu’entendant la mort de leur 
grand cham. Bêla , roi de Hongrie , 


\ 
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* 

qui avoit irrité les peuples , et qui 
pour cela se défendoît mal , retourne 
en son royaume devenu un désert par 
tant de ravages. 

La flotte génoise, armée pour la dé- 
fense du pape, est battue par les im- 
périaux. Les évêques de France qui. 
alloient dessus au concile convoqué 
par le pape sont rendus à saint Louis, 
que l’empereur n’osoit fâcher. Lepajîe 
meurt de regret. Célestin iv, son suc- 
cesseur, meurt le jour de son élection. 
Fridéric retient les cardinaux, et le 
siège vaque vingt mois. 

Vaudemare , roi de Banemarck , 
et Haquin,roi deNorwège,qui a voient 
régné eu paix , laissent de grands 
troubles à leurs successeurs. , 

Fridéric , excommunié , empêche 
qu’on n’élise un pape. Saint Louis 
auroit fait faire l’élection , mais la 
révolte du comte de la Marche, ex- 
citée par sa femme ambitieuse , veuve 
du roi d’Angleterre , et les Ânglois 
joints à eux l’occupent et empêchent 
l’eflet de son zèle. 


Ans (le J, C. 


ia4a 


Digitized by Google 



l4o HISTOl&E UNIVERSELLE. 


■ Victoire de Taillebourg, où saint 

Ans de J. c. Louis signale sa valeur. Les Ânglois 
sont battus. Le comte, sa femme, et 
ses enfants se jettent aux pieds du roi, 
et perdent une partie de leur pays. Les 
Anglois battus par-tout obtiennent une 
Yrève de cinq ans. 

Saint Louis rëduît à l’obëissance 
Raimond , comte de Toulouse , qui 
réveille le parti des Albigeois, et fait 
pendre des ecclésiastiques. 

1243 Fridéric renvoie les cardinaux , 
forcé par saint Louis et l’empereur 
Baudouin. 

Innocent iv, autrefois ami de Fri- 
déric , est élu. La légation honorable 
qu’il envoie à l’empereur ne fait que 
l’effaroucher. 

Jean , surnommé depuis Bonaven- 
ture, entre à l’âge de trente-deux ans 
dans l’ordre de saint François , et ré- 
tablit l’ordre qui se relâchoif. 

Blanche empêche que Baudouin ne 
donne sa fille au sultan de Coni. 

Ferdinand, roi de Castille, réprime 
les Greuadois. ' 
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Les Khorasmins arabes , chassés ■■ 

par les Tartares, et refusés comme trop J-c. 

méchants parles Sarrasins leurs com- 
patriotes, se jettent sur la Palestine et 
assiègent la sainte cité. Gautier de 
Brienne, comte de Joppe, leur prison- 
nier, est présenté à la ville pour la 
faire rendre , par l’horreur des lour-^ ’ 
ments qu’on lui faisoit endurer ; mais 
lui-même les anime et se laisse mettre 
en pièces par les barbares. 

Jérusalem ne laisse pas d’être livrée » 

aux plus méchants des Sarrasins. 

Fridéric fait la paix , et aussitôt 
après il recommence la guerre. 

Saint Louis , malade à Pontoise , 
se croise. 

Concile général , premier de Lyon, i a45, 
où le pape Innocent IV est en personne. 

F'ridérîc, cité, fait semblant de venir: 
il se retire; il est déposé, et le concile 
finit en trois sessions. Fridéric fait des 
violences incroyables. Il est battu par 
ceux de Milan, et son fils bâtard Entius 
est pris. Henri , landgt*hve de Hesse et 
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de Turinge, est élu empereur, et re- 
connu par peu de monde. 

La paix se fait à Cluni entre la 
France et l’Angleterre . Le pape et saint- 
Louis s’y trouvent. Charles , frère de 
saint Louis, comte duManset d’Anjou, 
est fait comte de Provence et épouse 
Béatrix , fille de Raimond Bérenger. 

Rodrigue Ximénès, archevêque de 
Tolède, grand personnage , meurt, 
allant défendre les droits de son église 
devant le pape Innocent. 

Alexandre de Haies, Anglois, au- 
teur de la scolastique, meurt aussi. 

Henri bat Conrad, fils de Fridéric, 
et l’eût chassé d’Allemagne sansOthon, 
duc de Bavière, qui le secourut. 

Il meurt après sa victoire. Guil- 
laume , comte de Hollande , âgé de 
vingt ans, est mis à sa place. 

Ence, fils de Fridéric, perd Parme. 
Fridéric lève le siège de Lyon * , où il 

* On ne trouve ni dans Fleuri, ni dans l’Art 
de vérifier les dates, que Fridéric n ait formé 
le siège de Lyon : on sait seulement qu’il avoil 
dessein d’aller en cette ville pour se justifier 


Digitized by Googk 



IV' PARTIE. Xllie SIÈCLE. 1 43 

pensoif opprimer Innocent. Pour la”'"" -1 

reprendre, sou camp est une nouvelle 
ville qu’il appelle Victoire. Il j bâtit 
une basilique dédiée à saint Victor. Il 
affame ceux de Parme , tourmente les 
prisonniers à leurs yeux , et les réduit 
au désespoir. 

Saint Louis allant à la guerre sainte 
fait prêcher par tout son royaume 
qu’il fera justice à tous ceux à qui U 
aura fait tort sans y penser. 

Pendant que bVidéric se divertît à ia48 
la chasse , ceux de Parme prennent 
son camp et y pillent jusqu’à sa cou- 
ronne impériale. Il fuit à Crémone j U 
revient au siège ;lesGueIfes reprennent 
cœur; il est honteusement chassé. 

Guillaume , comte de Hollande , 
prend Aix-la-Chapelle , où , revenant 

devant le concile; mais connue il semettoit eu 
chemin , il retourna sur ses pas pour aller à 
Parme , qui avoit quitté son parti. Fleuri, 
t. xvij , p. 363. 

Sa ville de Victoria fut prise, et tout son 
camp pillé dans une sortie des Parmesans. 

Ibidem , p. 3g5. 
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HISTOIRE UNIVERSELLE. 

-des eaux, il est couronné. Conrad, 

• battu, ne trouve plus de refuge qu’au- 
près de son père. 

Saint Louis s’embarque à Aigues- 
mortes. Séville , entourée d’une nou- 
velle ville, se rend à Ferdinand, roi de 
Castille , après seize mois de siège. 
Cent mille habitants de cette ville sont 
dispersés par toute l’Espagne ou re- 
passent en Afrique. ' 

Saint Louis prend terre à Damiette. 
Sa valeur fait abandonner le rivage à 
l’ennemi. La place est brûlée. Pendant 
qu’on la rétablit les chrétiens se dé- 
bauchent. 

Ence, fils bâtard de Fridéric, est 
battu et pris par ceux de Bologne , 
qui résolvent de ne le relâcher jamais, 
et refusent un cercle d’or capable d’en- 
tourer leur ville , que son père offroit 
pour sa rançon. Il demeure vingt-trois 
ans dans une cage de fer. 

L’armée chrétienne est ruinée par 
la famine et les maladies. Robert, frère 
de saint Louis, est tué en poursuivant 
les Sarrasins jusque dans leur camp 
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de Massore. Saint Louis paroît au — ■ ■ 
dessus de l’homme par sa valeur, et, ^“* ^* ^*^’* 
accablé par la multitude , il est pris 
avec Alphonse, comte de Poitiers, et 
Charles d’Anjou, ses frères. Damiette, 
presque abandonnée, n’csï sauvée que 
par la reine , qui y accouche d’un fils 
nommé Tristan. 

Saint Louis souvent' en péril , et 
toujours maltraité dans sa prison , fait 
admirer sa vertu.' Il traite de la déli- 
vrance des François, et donne pour 
lui Damiette. 

Après qu’il fut délivré , il demeura 
dans la Palestine , où il rétablit plu- 
sieurs villes et fait des libéralités im- 
menses. 

Fridéric , Agé de cinquante- sep^ 
ans , meurt, on ne sait où ni comment<; 
homme de grande vigueur , mais in-* 
capable de se modérer. 

Innocent confirme Guillaume roi »a5i 

* Il mourut dans la Fouille, en uu heu 
nomme F torenzola. On le trouva mort dans 
sou lit le 1 3 , ou , selon l’Ârt de vérifier les 
dates, le 4 décembre laSo. 

Bosiuct. Couliuualiun. 1. l3 
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- — ‘ des Romains; excommunie Conrad, 

Ans de J. c. passe de Lyon en Italie; mais il est 
empêché d’entrer à Rome par ïes Ro- 
mains séditieux. Conrad, venu en Italie 
sur les vaisseaux des Vénitiens) re- 
couvre son état, excepté Naples , Ca- 
poue , et Aquin , qui demeurent dans 
l’obéissance du pape . 

Rodolphe , comte de Halshourg , 
laSa rend honneur aù Saint-Sacrement : le 
prêtre qui le portoit lui promet une 
récompense éclatante de sa piété. 

Conrad , après huit mois de siège , 
prend Naples , qu’il pille contre la foi. 
Eclin ne fait pas de moindres ravages 
dans la Marche. Les Vénitiens étoieiit 
pour Conrad ; les Génois s’étoient 
épuisés de soldats dans la Syrie ; les 
Lombards étoient accablés par Eclin : 
dans cette nécessité, Innocent donne 
^ le royaume à Charles d’Anjou , frèro 
de saint Louis; mais ou attend le re- 
tour du roi pour l’exécution. 

Ferdinand, roi de Castille, meurt 
après une sainte vie , qui lui merite 
rang parmi les saints. Son fils aîné 
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Alphonse, grand astrologue et grand 
philosophe , fait les supputations dites 
alphonsines. 

La reine Blanche meurt en odeur 
de sainteté, et choisit sa sépulture à 
Mauhuisson , abbaye qu’elle avoit 
fondée. 

Innocent apaise à Rome îa sé- 
dition. L’es rois de Castille et de Por- 
tugal se soumettent à son jugement 
pour les Algarves. 

La Sorbonne est fondée par Robert 
Sorbon , confesseur de saint- Louis. 

Thibaut i, roi de Navarre, meurt. 
Thibaut, son fils, lui succède sous la 
régence de Marguerite sa mère. 

Conrad fait mourir son frère Henri 
âgé de douze ans, roi de Sicile, pour 
avoir son royaume et ses trésors. 

11 est lui-même empoisonné par 
Mainfroi le Bâtard son frère. 

Innocent est reçu à Naples par 
Mainfroi , qui se sert ensuite des Sar- 
rasins , que son père avoit établis à 
Lucère pour défaire ses armées.- 

Innocent, docte et saint pontife, 


i4; 
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■— meurt , et a pour successeur Alexan- 

Ans de J.C. 

Saint Louis est rappelé de Syrie 
par la mort de sa mère. 

Il est visité par le roi d’Angleterre , 
qui l’appelle son seigneur, roi des rois 
du monde , et refuse par-tout la pre- 
mière place; et par Thibaut ii, roi de 
Navarre. 

Les Maures sont chassés d’Aragon, 
au nombre de Soixante mille , par le 
' roi Jacques, pour s’être révoltés du- 
rant une guerre. 

luSS L’empereur Jean Ducas , homme 
courageux et prudent, maisdébauché, 
laisse l’empire à Théodore Lascaris 
Bucas son fils. 

Alexandre , pressé par Mainfroi , 
donne le royaume de Sicile à Edmond, 
fils de Henri , roi d’Angleterre. 

Othoacre, roi de Bohême, pousse 
ses conquêtes jusqu’à la mer Baltique, 
et établit par-tout la foi chrétienne. 
Les villes du Rhin se liguent durant 
l’exfrêrae foiblesse des empereurs. 

1256 Les Vénitiens et les Génois entrent 
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en querelle sur le monastère de Saint- ■ 
Sabas d’Acre. Alexandre le déclare 
commun; mais sa sentence n’empêche 
pas un sanglant combat auprès de 
Tyr, où les Vénitiens, victorieux par 
le secours des Pisans , occupent le 
monastère et toute laville. Les Génois, 
auparavant battus, s’emparent de Tyr. 

Les Sarrasins profitent de cette di- 
vision. 

Guillaume, roi des Romains, fait 
là guerre aux Frisiens. Les Hollan- 
dois, qu’il tourmentoit, le voient à 
cheval enfoncé dans de la glace , et 
le percent de traits. 

Prodigieux enfantement de sa sœur 
Mathilde » , comtesse de Heraberg , 
qui , à ce qu’on dit, accouche ensemble 

* L’Art de vérifier les dates l’appelle Mar- 
guerite. Le nombre des enfants dont on la fuit 
accoucher est de 365 , autant qu’il y a de 
jours dans l’année. La vérité est que le 26 
mars, qui étoit alors le second jour de l’année, 
cette princesse accoucha de deux jumeaux , 
nombre égal à celui des jours de l’année com- 
mencée. C’est la conjecture rapportée dans 
l’ouvrage cité. 

i3. 
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" ' J de trois ceut cinquante-cinq enfants. 

A.isdej.c. Eclin continue à tourmenter la 
Marche Tarnisienue, et assiège Man- 
toue. Il perd Padoue , et s’eu venge 
par la mort de douze mille Padouans. 
Ses pertes le rendent furieux; 

On élit deux empereurs au lieu de 
Guillaume, Richard Cornouaille, frère 
du roi d’Angleterre, et Alphonse , roi 
de Castille. 

Le pape empêche que Conrad ou 
*'^^7 Conradin , fils de Courad , ue soit élu. 

La guerre se prépare entre les deux 
empereurs. Richard est couronné à 
>'^58 Aix-la-Chapelle. 
i u5g Eclin défait le légat du pape. 

Théodore Lascaris Ducas meurt à 
Nicée. Jean son fils, âgé de six ans , 
règne sous la tutelle du patriarche 
Arsène et de George Muzalon, homme 
de rare mérite. Mais Michel Paléo- 
logue le fait tuer par le peuple, qu’il 
trompe par de fausses prophéties , et 
se fait donner la régence. 

' Eclin croit prendre Milan par in- 
telligence ; mais il trouve les confé- 
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dérés en état de lui résister j et il meurt ' ' - 

des blessures qu’il reçoit en les en- 
fonçant. 

Saint Louis fait la paix avec Henri, 
roi d’Angleterre, s’assure la Norman- 
die, et rend aux Anglois, à condition 
de l’hommage , l’Aquitaine , que l’hu- 
meur des peuples, trop attachés aux 
Anglois, ne lui permettoit pas de garder 
en ce temps. 

Michel Paléologue renferme son pu- « jCo 

pille. Arsène se met dans un monastère . 

Les Tartares ôtent Alcp , Damas , 
et d’autres villes aux Sarrasins. Les 
chrétiens de Palestine ne s’y fient pas. 
D’autres Tartares ravagent la Pologne. 
Boleslas et sa femme sont contraints 
de se réfugier en Hongrie. Cracovie et 
Sandomir sont prises. 

Mainfroi bat les Florentins, par- 
tisans du pape, et les contraint de lui 
obéir. La ville est occupée par les Gi- 
belins. 

Constantinople, après avoir obéi i^ci 
aux Latins durant cinquante-six ans , 
est surprise par Alexis César, à qui 
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quelques paysans découvrent le vieux 
Ans de j.c. aqueduc par où il entre dans la ville. 
•Baudouin, fort effrayé, s’enfuit avec 
le patriarche Pantaléon - Justinien. 
Michel Paléologue entre dans la ville, 
et y rétablit l’empire. 

L’empereur Jean , à qui il avoit fait 
crever les yeux , le lui dispute. Dis- 
sention effroyable où les plus foibles 
se donnoient aux Turcs. Michel de- 
meure le plus fort. 

Les Grecs accordent aux artisans 
vénitiens, pisans, et génois, de de- 
meurer à Galata ou Pera , et point 
dans la ville. On leur permet d’avoir 
des bailes , podestats et consuls pour 
leur rendre la justice. On leur donne 
toutes sortes d’immunités pour leurs , 
marchandises. La jalousie des Génois 
empêche laflotte vénitienne de prendre 
Constantinople. 

Alexandre iv meurt de chagrin des 
victoires des Tartares, des Gibelins, 
et des Grecs. Urbain iv, François, élu 
par son mérite au patriarchat de Jé- 
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riisalem , est encore élevé à la chaire ' 

de saint Pierre, ju’il remplit aussi di- ^ 

gnenient que son prédécesseur. 

Il ôte à Mainfroi la Lombardie, le «fia 
pays de Spolette , et la Campanie ; 
mais l’argent lui manquant pour payer 
ses troupes , Mainfroi reprend le 
dessus. Urbain et les cardinaux se re- 
tirent à Orvietle. 

Mainfroi donne Constance, sa fille 
unique, à Pierre, fils de Jacques, roi 
d’Aragon. Le pape s’oppose en vain à 
ce mariage. 

Michel Paléologue , dans la di- lass' 
vision qu’il trouve chez lui , craint les 
Latins, et parle de la concorde entre 
les églises. Ce désir s’évanouit avec sa 
crainte. 

L’Angleterre, agitée depuis plusieurs 
années par des divisions continuelles, 
est menacée d’une guerre civile. Saint 
Louis, arbitre choisi entre le roi et les 
seigneurs, prononce en faveur du roi. 

Les seigneurs persistent dans leurs 
sentiments , et leur rébellion les fait 
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L excommunier par le pape, sans en 

Ans de J. C. émUS. 

Urbain iv offre le royaume dé Sicile 
à Charles d’Anjou. Il l’accepte, pressé 
' par sa femme Béalrix, qui ne veut pas 
céder à ses sœurs , qui avoient toutes 
épousé des rois. 

« u64 Michel Paléologue, faisant la guerre 

à Michel, despote d’Épire, qui pré- 
tendoil à l’empire , est détourné par 
une comète. En retournant il est pres- 
que pris par le roi des Bulgares , et se 
sauve par les montagnes. Il marie son 
fils avec Anne, fille du roi de Hongrie, 
et tire serment de lui qu’il ne songeroit 
à l’empire qu’après sa mort. 

Urbain iv institue la fête du Saint- 
Sacrement, et choisit saint Thomas 
pour faire l’office que l’église chante 
en ce jour. Ce grand homme mérite le 
nom de docteur angélique par ses 
écrits , et principalement par sa 
Somme. 

Les seigneurs d’Angleterre donnent 
la bataille à leur roi , qui est battu et 
pris avec son frère Richard. Edouard 
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son fils, poursuivant ceux de Londres' "'' ' 
avec trop de haine, cause la défaite. 

Lui et son frère Henri se donnent en 
otage , pour obliger les vainqueurs à 
mieux traiter leur père. 

Urbain iv meurt après une vie glo- 
rieuse et sainte. 

Guy le Gros, François, nommé Clé- 
ment iv, grand jurisconsulte, est élu 
absent; homme d’une intégrité admi- 
rable, qui n’élève point sa famille, et 
ne met aucun de ses parents dans les 
dignités ecclésiastiques. 

Charles d’Anjou arrive à Ostie. Pro- 
clamé à Rome roi de Sicile, et fait sé- 
nateur, il se prépare à la guerre, 

Édouard s’échappe de prison. 11 se 
donne un combat où le chef desrebelles 
est tué, et Édouard est victorieux. 

Charles, sacré avec sa femme, aidé luCS 
de l’argent de Clément, combat Maiii- 
froi , qui est battu et tué dans la ba- 
taille de Benevent. Sa femme et ses 
enfants meurent en prison. Benevent 
est pris ; tout le pays cn-deçà le Phare 
se rend à Charles. Conradin, neveu de 
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- Mainfroi, prend le titre des deux: 

Ans de J. c. rojaunies. 

^167 Le pape diffère de prononcer entre 
Alphonse et Richard, qui dispuloient 
l’empire dont il fait Charles vicaire. 

Conradiii approche de Vérone avec 
Fridéric, duc d’Autriche, son parent. 
Les menaces de Clément l’empcchent 
de passer plus avant. Son armée se 
débande. 

i«68 Bendochar, sultan d’Ég)'pte , im- 
placable persécuteur des chrétiens , 
prend Antioche durant leurs divisions, 
et en fait un effiroyahle carnage. Les 
religieuses , à l’exemple de leur ab- 
besse, pour éviter d’être violées, se 
coupent le nez. Les barbares les tuent. . 

Conradin bat eu Toscane la cava- 
lerie de Charles, qui a sa revanche au 
lac deFucin, où Charles deVaillerac, 
gentilhomme fraiiçois , se signale , et 
donne la victoire a son parti : Con- 
radin et Fridéric, déguisés, sont re- 
connus par une. bague , et livrés à 
Chailes. 

Saint Louis fait sa Pragmatique, ou 
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il maintient les libertés de l’église gai- ^ 

licane contre les entreprises de la cour ^ 

de Rome. 

Clément iv meur?. 

Saint Louis se croise avec ses trois laSg 
enfants. Édouard, fils aîné du roi d’An- 
gleterre, en fait autant. Les Anglois 
dévoient attaquer les infidèles du côté 
de la Syrie, et les François par l’Afrique 
où le secours et les vivres leur vien- 
droient par la Sicile. 

Les Sarrasins de Lu cère se rendent, 
la corde au cou. Charles, prêt à suivre 
saint Louis, pour éviter les troublesfait 
inhumainement couper la tête à Conra- 
diii de Souabe et àFridéric, duc d’Au- 
triche. Conradin déclare en mourant 
le roi d’Aragon son héritier. 

Édouard , en Syrie , défend à peine » 
Ptolémaide; mais il excite les Tartares 
de Perse contre les Sarrasins. 

Les rois de Chypre et de Jérusalem 
font mal à propos une trêve avec le; 
tyran Bendocar. 

Saint Louis prend Carthage et as- 
siège Tunis : la dyssenterie se met 

Bostiiet. Continuatioa . I. l4 
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- ' ----- dans rarmée. Le roi même en est at- 

àat de J. c. taqué. Il instruit son fils et meurt sain-’ 
tement, comme il avoit vécu. Il laisse 
trois fils; Philippe iii, âgé de vingt-six 
ans, appelé Hardi, ou Cœur-de-Lion; 
Pierre, comte d’Alençon, et Robert, 
d’où sont sortis les Bourbons. 

Charles, roi de Sicile, arrive au 
camp le jour de sa mort. 

La maladie continue , et oblige à 
faire une paix plus utile que glorieuse, 
1371 Philippe, roi de France, imite la 
piété de sou père , et gouverne sage- 
ment à son exemple. Il réunit le comté 
de Toulouse par la mort de son oncle 
Alphonse, et prend le comte de Foix , 
qui l’en vouloit empêcher. Le prince 
de Béarn, qui se joignoit à ce dessein, 
est contraint de lui demander pardon. 

Après trente mois de vacance, les 
cardinaux élisent , par compromis , 
Thibaut , archidiacre de Liège, le plus 
digne prélat de l’église, qui étoit alors 
à Acre, pour y promouvoir les affaires 
des chrétiens. 

tu7a II est couronné sui' la fin de mars , 
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et appelé Grégoire x. En partant de — - 
SjTie il avoit promis, par un beau^"“^®^-^- 
verset d’un psaume, de n’oublier ja> 
mais Jérusalem pour procurer sa déli- 
vrance. Aussitôt après son exaltation , 
il résolut de tenir un concile, où il 
invita les Grecs. 

Henri, roi d’Angîeterre, meurt. Son 
61 s Edouard étoit à Acre , grièvement 
blessé par un assassin. 

Grégoire x désigne Lyon pour le ta? a 
lieu du concile. Il tâche de réconcilier, 
à Florence, lesGuelfes elles Gibelins, 
et, par la résistance qu’il trouve à ses 
bons desseins, il interdit la ville. Il 
est visité à Lyon par le roi Philippe. 

Richard, qui prétendoit à l’empire, 
étant mort, et le droit d’Alphonse pa- 
roissant douteux, les électeurs s’as- 
semblent à Francfort, et pressés par le 
pape , ils élisent Rodolphe , comte 
d’Halpsbourg, chef de la maison d’Au- 
.•iche. Gomme le serment lui est refusé 
^ar les électeurs, à cause qu’il ii’avoif 
]ioint le sceptre de l’empire, il prend 
la croix au lieu de sceptre, et labaiseÿ 
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' touC le monde en fait autant, et il reçoit! 

Ans de ï. c. jg serment dçs princes. 

13 74 - Concile général deuxième de Lyon, 

tenu par Grégoire x en personne , 
accompagné de quinze cardinaux , de 
cinq cent soixante évêques, et de 
quinze cents autres prélats. SainI 
Thomas , que le pape y avoit appelé ^ 
meurt en chemin. Saint Bonaventure , 
cardinal et évêque d’Albe, est nommé 
docteur séraphique,, à cause de la dé- 
votion ardente qui parôîf dans sei 
écrits. 

Le concile est terminé en six ses- 
sions; raccord des églises s’y fait so- 
lennellement, et les Grecs reconrtois- 
sent le filioqüe avec les Latins.' 

- A Constantinople, l’empereur Mi- 
chel confirme l’accord dont le pa- 
triarche Joseph détourne le peuple, et 
l’empereur ne peut rien gagner. Il fait 
patriarche Jean Bec> généreux défen- 
seur de l’union. 

*375 Bendocar, sultan d’Égypte, ravage 
l’Arménie. Boémond , prince d’An- 
tioche, laisse un fils de son nom, dont 
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la tutelle est disputée par l’évêque de 
Tortose, et Hugues de Lusignan, roi 
de Chypre. 

Les templiers, les hospitaliers , les 
villes d’Acre, de Tyr et de Tripoli , 
se partagent dans ce démêlé, et achè- 
vent de ruiner les affaires des chrétiens. 

Les Maures remportent deux vic- 
toires. 

Jeanne, fille de Henri, roi de Na- 
varre, prétendue par les rois d’Aragon 
et de Castille, fut confiée à Philippe. 

Le pape retourne en Italie. Ro- 
dolphe le voit à Lausanne. 

Michel Paléologue confirme ce que 
ses ambassadeurs avoient fait au se- 
cond concile de Lyon: son fils Andro- 
nic souscrit; mais cela se fait moins 
par piété , que par le besoin qu’ils 
avoient des Latins contre les Turcs , 
qui avoient occupé la Natolie , et 
s’étoient rendus maîtresdepuislePont- 
Euxin jusqu’à la mer de Lycie. 

Le pape meurt. Pierre de Taren- 
faise , dominicain, homme docte, 
ne tient le siège que cinq mois. 

i4- 
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L — Othobon de Fiesque, Génois, appelé 
Ans de C. Adrien v , ne le tient que trente-sept 
jours. Jean Pierre, Portugais, appelé 
Jean xx , xxi et xxii , plus docte que 
politique, est élevé au siège de Saint- 
Pierre. Il avoitfait en faveurdespauvres 
un livre de médecine qui le faisoit 
paroître aussi docte que charitable. 

Jacques, roi d’Aragon , appelé le 
Batailleur, et non moins pieux que 
vaillant, après avoir gagné ti’ente ba- 
tailles contre les Maures, meurt de 
regret de celle que ses lieutenants per- 
dirent. 

Pien’e iii son fils, appelé le Grand , 
exécute le testament de son père , et 
laisse les Baléares à Jacques son frère, 
avec les principautés de Roussillon et 
de Montpellier. La haine entre les 
frères n’eu est pas moins grande. Al- 
phonse , roi de Castille , laisse régner 
Sanche son cadet, au lieu des enfants 
de son. aîné. 

La Brosse , natif de Tours, barbier 
de saint Louis et de Philippe , et trop 
puissant auprès du dernier , • avoil 
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accusé Marie , femme de Philippe y h- — 

d’avoir empoisonné Louis, fils aîné de 
son mari. Les paquets qu’il reçoit du 
roi de Castille font connoître les intel- 
ligences qu’il avoit avec l’étranger, et' 
le font pendre. 

Beiidocar , sultan de Babylone , 1277 

blessé par les Tartares, et empoisonné 
par-dessus, meurt. 

La division se met parmi les Arabes; 
mais l’empereur néglige cette occa- 
sion , et songeant à agrandir sa maison , 
il tourne à d’autres usages l’argent des 
décimes que le pape lui avoit accor- 
dées pour la gueiTe sainte. 

Jean xxi meurt à Viterbe, accablé 
de la chute de sa (îhambre. 

ISicolas III , de l’ordre de saint 
François , lui succède. 

Rodolphe se fait céder adroitement 
l’Autriche par Odoacre , roi de Bo- 
hême, qui n’avoit point d’enfants. 

Marie, reine de Jérusalem, cède 
ses droits à Charles, roi de Sicile. 

11 quitte la charge de sénateur, et 127^ 
le vicariat d’Étrurie , de peur d’y être 
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! ■ contraint par Nicolas,' qui songeoit à 

Ans deJ.c. abaisser Charles, peu favorable à son 
ambition. 

Odoacre est excité par sa femme à 
faire la güerre à Rodolphe pour ren- 
trer dans l’Autriche. Il est tué dans 
une bataille , au grand contentement 
de Ladislas, roi de Hongrie, souvent 
battu par ce roi. La Moravie est con- 
quise par Rodolphe victorieux, et iu- 
dignement ravagée. 

i'iis Le pape ménage l’accord entre 
Marguerite, veuve de saint Louis, et 
Charles, roi de Sicile, pour les comtés 
de Provence et de Forcalquier. 

Alphonse ni, roi de Portugal, meurt, 
et laisse le royauiûe à Denys son fils, 
aussi vicieux que lui, qui épouse sainte 
Ëlisabeth, fille aînée du roi d’Aragon. 

Boleslas le Pudique meurt , et 
laisse vierge sainte Cunégonde, sa 
femme. 

ï28o Jean de Prochyte, dépouillé par 
Charles, unit Pierre, roi d’Aragon, 
l’empereur Paléologue, et Nicolas iii, 
et trame en Sicile la conjuration contre 
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les François. La dissolution des Fran- ~ , ... 

çois, trop libres avec les femmes des 
Siciliens jaloux , y donne lieu, et leur 
attire la haine publique. 

Nicolas meurt, *et ternit sa réputa- 
tion par rattachement qu’il eut à sa 
parenté. 

Un marchand génois , ignorant , 
convainc et convertit grand nombre, 
de Juifs àMajorque, et les plus doctes 
rabbins venus d’Aragon. • 

Les Ursins, ennemis de Charles, laSi 
troublent le conclave ; mais Charles 
prévaut , et fait élire un François, qui 
prend le nom de Martin ii. 

Martin ii rend le vicariat à Charles, 
puissant par mer et par terre , ce qui 
oblige Pierre et Paléologue à hâter 
la conjuration en grand secret. 

Les vêpres siciliennes arrivent le laSj 
jour de Pâques. Les cloches de vêpres 
servent de signal. Huit mille François 
sont tués en deux heures. On ouvre le 
ventre à deux Siciliennes dont les 
maris étoient François. Charles reçoit 
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de grands secours de ses pays, et du 
roi son neveu. 

Pierre, roi d’Aragon , conduit en 
Sicile la flotte destinée contre les Sar- 

f 

rasins. Il trompe Charles par adresse, 
en lui proposant un duel, et lui fait] 
perdre Messine , seule place qui lui 
restât. 

Sanche , non content d’avoir oc- 
cupé la Castille au préjudice de ses; 
neveux, en chasse Alphonse son père. 
Séville seule reste au malheureux roi, 
qui n’a de secours que du roi de 
Maroc , son ennemi. 

Michel Paléologue meurt dans un 
combat contre Jean Sébastocrator 
auprès de Lysimachie. Son fils An- 
dronic lui succède à vingt-trois ans , 
et commence son règne en cassant 
l’accord de Lyon. Il persécute les ca- 
tholiques prêts à déterrer son père, 
auteur de l’accord. Jean Bec se re- 
tire, et Joseph est rétabli. 

Charles attend jusqu’à la nuit au 
lieu aiTcté avec cent cavaliers. Pierçe 
arrive après, et s’en retourne en poste 
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en Aragon; sa feimne cependant ré- »-'' — 

gnoit en Sicile. Ansdcj.c 

Sanche , appuyé du pape et des 
Sarrasins , se soutient contre son père 
Alphonse. 

Mort de Hugues de Lusignan , roi >284 
de Chypre et de Jérusalem. Ses deux 
fils, Jean et Henri, lui succèdent l’un 
aprèsl’autre. Les affaires des chrétiens 
SC ruinent en orient par les divisions 
et les jalousies. 

Acre étoit tenue tout ensemble par 
le roi, par le légat, par le patriarche 
de Jérusalem , par les lieutenants de 
tous les rois et de tous les princes 
voisins, par diverses nations, même 
par les Arméniens et les Tartares , par 
les chevaliers; chacun avoit son can- 
ton, chacun sa justice, et la division 
étoif par-tout. 

Alphonse , roi de Castille , meurt à 
Séville, après avoir déclaré ses héri- 
tiers Alphonse etFerdinand ses petits- 
fils, l’un après l’autre, et après eux 
Philippe , comme fils de Blanche ; 
mais Sanche succède par la force , 
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■:l.. —déclare héritière sa fille bâtarde, et 
An» de j.c. puis son fils Ferdinand, et règne sans 
résistance. 

Charles le Boiteux, prince de Sa- 
lerne , fils de Charles, roi de Sicile, se 
presse de donner une bataille navale 
aux Aragonois contre les ordres de 
son père , qui lui donnoit avis qu’il 
l’alloit joindre. Il est battu et pris. 
Charles arrive trois jours après. Son 
fils , condamné à mort pour venger 
Conradin , est sauvé , contre sou at- 
tente , par Constance. 

Philippe le Bel , âgé de quinze ans , 
épouse Jeanne, reine de Navarre , qui 
en avoit treize. 

ria«5 Charles , roi de Sicile, meurt. 

Un légat du pape et Robert, comte 
d’Artois , sont envoyés pour gouverner 
le royaume avec Marguerite de Hon- 
grie , femme de Charles. 

Martin rv meurt à Pérouse en répu- 
tation de sainteté. Honoré IV succède. 

Pierre d’Aragon est défait par trois 
cents chevaux françois , et Raoul de 
Nesle, connétable , qui étoit allé en 
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petit nombre, afin que rennemi n’é- ^ ■ .. 
vitât pas le combat’. Le roi est blessé à 
mort dans le combat. Les François 
prennent Gironne , et enflés de leurs 
victoires , ils renvoient trop tôt leur 
flotte. Chassés de tous les ports par 
Robert Lauria , ils reviennent par terre. 
Philippe, malade, vient mourir en 
Roussillon, toujours pieux et vaillant. 

Marguerite , veuve de saint Louis , 
vraie mère des pauvres , meurt aux 
cordelieres de Saint-Marcel en odeur 
de sainteté. 

Pierre , roi d’Aragon , marchant 
contre son frère Jacques, roi des Ba- 
léares , ami des François ,’ meurt des 
blessures du dernier combat. 

La Bohême, après de grands maux, 
respire sous le règne de Venceslas , 
qui , après avoir épousé Judith , fille 
de l’empereur , est fait électeur , et 
vit dans la royauté avec toute la mo- 
destie et l’austérité d’un religieux. 

Henri , roi de Chypre, est couronné > 
roi de Jérusalem à Acre, au préjudice 
de Charles , roi de Sicile. 

B«ssii«t. Continuation, I. l5 
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Rodolphe , invité par Honoré iv , 

Ans de J. c. yjent recevoir la couronne impériale , 
et rend la liberté aux villes d’Italie, et 
leur donne lieu de se former en répu- 
bliques. 

Lescus, prince de Pologne, et tous 
les seigneurs du royaume , sont con- 
traints de se réfugier eu Hongrie 
contre la cruelle et inévitable irruption 
des Tartares. 

Honoré iv meurt. 

Les François tentent vainement de 
délivrer Charles le Boiteux. Roger 
Lauria les bat plusieurs fois par mer , 
avec Henriquin, Génois, leur amiral , 
plus habile que courageux , qu’ils lui 
avoient préféré. 

n88 Nicolas IV, cordelier, est fait pape, 
et procure la liberté de Charles le Boi- 
teux à de dures conditions. 

ïaSg Elsi , ou Mclecmcser, Soudan d’Ê- 
gypte et de Babyloue , fait semblant 
- de lever le siège de Tripoli, et revenu 
tout à coup , il prend dedans sept 
mille chrétiens, qu’il fait égorger. Le 
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secours du pape Nicolas ii’arrive que 
pour voir la ville rasée. 

Charles le Boiteux est couronné roi 
de Sicile, résolu de ne rien tenir de ce 
qu’il avoit accordé par force pour se 
tirer de prison. 

Jacques, frère de Pierre d’Aragon, 
et sou successeur dans le royaume de 
Sicile, ôte à Charles, par intelligence, 
Catauzane *, place importante de la 
Calabre , qu’il fortifie ; mais le comte 
d’Artois assiège la place , et, attaqué 
par Lauria , lui fait sentir que la terre 
ne lui étoit pas si favorable que la mer. 
Il se fait une trêve de deux ans , et la 
place est rendue à Charles, qui règne 
avec beaucoup de sagesse et d’équité. 

ConstantinPorphyrogénète, frère de 
l’empereur Andronic , jîrince agréable 
en tout, et non moins vaillant, est ca- 
lomnié et mis en prison avec Michel 
son intime ami , l’un des premiers 

* L’Art de vérifier les dates met Canta- 
zaro f ainsi que le Dictionnaire géographique 
de Vosgien. 
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■ " ■ iiommes de sou siècle. Les Turcs pro- 

An» de J. c. gtgnt de la prison de ces deux grands 
capitaines, et la Grèce demeure affoi- 
blie. 

Acre , devenue une retraite de scé- 
lérats et de voleurs , est assiégée par ' 
, Melecmeser, avec cent soixante mille 
chevaux. Trente mille soldats et plus 
de quarante mille habitants la défen- 
doieut courageusement, sous la con- 
duite du grand-maître des templiers ;; 
mais il fut tué, et la ville, abandonnée 
par une grande partie de ses habitants, 
fut prise d’assaut et rasée. Henri , ror 
de‘ Chypre, se sauve. Les religieuses 
de Sainte-Claire se délivrent , comme 
avoient fait autrefois leurs sœurs , de 
la brutalité des vainqueurs , en se 
coupant le nez , et sont égorgées. Les 
chi’étiens de Sidon, de Béryte et de 
•Tyr se sauvent. La Syrie est perdue 
sans ressource , et après avoir obéi 
cent quatre-vingt-dix ans aux chré- 
tiens , que leurs crimes rendirent in- 
dignes de la posséder. 

A -la veille d’une grande guerre , il 
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se fait un accord entre les François et 
les Aragoiiois ; mais il demeure sans 
exécution par la mort d’Alphonse , 
roi d’Aragon. 

Jacques, roi de Sicile , va recueil- 
lir la succession du royaume d’Aragon , 
qui lui vient par cette mort , et laisse 
son frère Fridéric vice-roi tlans la 
Sicile , qu’il usurpe. 

Rodolphe , roi des Romains , meurt 
à l’âge de soixante-treize ans , après 
en avoir régné dix-huit , durant les- 
quels il éleva sa maison et contenta 
rAllemagne par son sage gouverne- 
ment. 

Adolphe , comte de Nassau , es? 
fait roi des Romains au refus de 
Venceslas, roi de Bohême. c 

Nicolas IV meurt. 

Deux particuliers, Fun Normand et 
l’autre Anglois , se font la guerre. In- 
sensiblement les deux rois y entrent. 
Edouard est condamné par la cour 
des pairs, et privé de l’Aquitaine. Ro- 
bert dft.Ncsle prend Bordeaux. 

Charles s’avance à Pérouse pour 

i5. 


i;3 


Ans de. J. C. 




*393. 


Digilized by Googif 



i;4 


Ans de }. 


1294 


HISTOIRE UNIVERSELLE. 

— tâcher de mettre d’accord les cardi- 
uaux assemblés pour élire un pape. 

Il se fait un nouvel accord entre lui 
et Jacques. 

L’Arménie est troublée par deux 
frères qui prétendoient le royaume. 

Cassan, roi des Tartares, est fait 
chrétien par le moyen de sa femme, 
fille du roi d’Arménie, et fait fortement 
la guerre aux mahométans. 

Ap rès de longues contestations 
parmi les cardinaux , saint Pierre , 
fondateur des céleslins, est élevé à la 
papauté qu’il fuyoit , et prend le nom 
deCélestin v. Il se juge incapable d’uii 
si grand fardeau. Béiiédict, cardinal 
cajetan , sou principal conseiller , 
hornme de savoir et de mérite , mais 
ambitieux cl arreté à son sens , le 
pousse «à quitter la papauté ; ce qu il 
fait contre l’avis de Charles et tout le 
peuple réclamant. Bénédict , qui lui 
succède , prend le nom de Boni- 
face VIII. 

Édouard , trop foible pour Philippe, 
attire par argent dans son parti Pera- 
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pereur Adolphe , qui redemande le - 

royaume d’Arles , et de l’argent d’An- 
gleterre achète la Thuriuge et la 
Misnie. Le roi Philippe châtie Phi- 
lippe , comte de Flandre , qui s’atta- 
choit aux Anglois contre son devoir. 

Alphonse Pérez Guzman défend 
Tariffe contre les Maures, qui pren- 
nent son fils , et menacent de l’égor- 
ger si le père ne se rend. Alphonse 
leur jette son épée , retourne à sa 
femme , et achève son dîné sans être 
ému. Sa constance étonne les Maures, 
qui lèvent le siège. 

Boniface voyant son pontificat 
révoqué en doute enferme son prédé- 
cesseur, de peur que son nom ne donne 
lieu à un schisme , et est Bientôt ras- 
suré par sa mort. 

Othon Visconti , archevêque de 
Milan , meurt après avoir fait créer 
duc par le peuple, et confirmer par 
l’empereur, Mathieu son neveu. Il 
reçut cette récompense de ses longs 
travaux et de sa sage administration. 

Le pape , mal content des Siciliens 


S 
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et de Jacques , roi d’Aragon , qu’il 

avoit faitgonfaloiiier de l’église, leur 
oppose Charles de Valois , qu’il vou- 
loit faire empereur. Pour exécuter de 
si grands desseins, il commande d’a- 
bord une trêve aux rois de France et 
d’Angleterre. Philippe, roi de France, 
répond qu’il ne coiinoît point de supé- 
rieur dans le temporel , et une grande 
querelle s’émeut. 

Il se fait pourtant une trêve entre les 
deux rois , pendant laquelle Édouard , 
roi d’Angleterre, prend Jean , roi d’É- 
cosse, assujettit le royaume, etemporfe 
la pierre sur laquelle on sacroit les 
rois. 

Les Colonnes , gibelins , sont per- 
sécutés par Boniface, avec l’évêque de 
Gènes qui ïeur avoit donné retraite, 
lag; Le pape publie une croisade contre 
les Colonnes , .qui se réfugient en’ 
France. 

Il canonise saint Louis , et fait 
plusieurs sermons à sa louange. 

Jean de Prochy te, auteur des vêpres 
siciliciuies , se réconcilie avec les 
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François et la maison d’Anjou, aussi- 
bien que l’amiral Roger Lauria , qui 
aussitôt se tourne contre Fridëric. 

Édouard , prêt à venir en Flandre 
pour secourir le comteGuy, que Robert 
d’Artois venoit d’abattre malgré le 
secours d’Adolphe , n’ose quitter son 
ile,ëtoiinéde la déposition d’Adolphe, 
à la place duquel Albert , duc d’Au- 
triche , est élu empereur. 

Albert bat Adolphe, qui est tué dans *‘^98 
le combat où il s’étoit engagé témé- 
rairement. 

Albert quitte l’empire pour se faire 
élire de nouveau , et il est confirmé 
par Boniface. 

Les Vénitiens, souvent battus par 
les Génois dans la mer Adriatique et 
dans l’HelIespont, font la paix. 

La haine entre le pape et le roi se >'^99 
déclare ouvertement. 

Le roi envoie en Flandre Robert , 
comte d’Artois, qui, contre sa parole, 
retient en prison le comte et ses en- 
fants. 

Édouard délivre le roi d’Écosse à la 
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• ' ■ prière de Boniface , à condition qu’il 

Ans de J. c. abandonnât pour jamais son royaume ; 

mais la guerre se renouvelle entre 
l’Ècosse et l’Angleterre , et l’Écosse 
est enfin Subjuguée. 

. Lauria gagne une bataille navale 
sur Fridéric , que les François battent 
par terre en meme temps. 

Jean Lauria, neveu de Roger, pris 
parlesAragoiiois, est exécuté à mort. 
Son oncle s’en venge sur ses prison- 
niers, et la guerre devient cruelle. 

Charles Martel, fils aîné de Charles, 
roi de Sicile, appelé en Hongrie contre 
le roi André, et élu roi en sa place, 
fait couronner son fils Carobert ou 
Charles Robert, et soutient de grandes 
guerres contre André. 

j3oo Cassan , roi des Tartares chrétiens , 
entre avec deux cent mille hommes 
dans la Syrie et la terre sainte pour en 
chasser les Sarrasins; il bat le Soudan 
Haman, et défait cent mille 
hommes à Mélaonneser , qui com- 
ftiandoit en Syrie. Il est rappelé dans 
son royaume par la révolte d’un de ses 
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•parents, et rend Damas au sultan , à 
condition de la rendre aux chrétiens 
qui venoieiit en Syrie ; niais ils vinrent 
trop lentement, et perdirent l’occasion 
de la recouvrer. 

Othoman , appelé Osman par les 
Grecs, à qui la Bilhyiiie étoit échue 
dans le partage qui fut fait de la Na- 
tolie entre les Turcs , homme bien fait 
de corps et d’esprit^ prend , après un 
long siège , Pruse , capitale de ce 
royaume ; et adopté par Aladin ou 
Asatin, sultan de Coni, il chassa le 
visir Sahih , qui lui disputoit sa suc- 
cession, et se fit appeler cham, c’est- 
à-dire roi , et fonda l’empire des 
Turcs. 

Le jubilé est établi, ou plutôt re- 
nouvelé par Boniface. Les rues de 
Rome ne suffisent pas à recevoir les 
chrétiens qui y abordoient de tous 
côtés, et l’ordre fut si bon, que les 
vivres y furent toujours à bon marché. 




Aus de J. C. 
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Am de J, C. * 

i3oi ' NicÉPHORECaliste écrit son histoire. 

Charles deValois, créé par le pape 
vicaire de l’empire en Italie , ne peut 
accorder les Guelfes et les Gibelins 
dans Florence , qui s’appeloient les 
noirs et les blancs. Les derniers sont 

I 

chassés par Charles. Le poète Dante, 
qui étoit au nombre des bannis, s’en 
jvenge en décriant la maison deFrance, 
respectée dcs-lors par tout l’univers. 

Bernard , évêque de Pamiers , en- 
voyé au roi pour l’exciter à la guerre 
sainte , le menace de déposition , et il 
est mis par son ordre dans les prisons 
de l’archevêché de Narbonne , son 
métropolitain, pour lui faire son procès 
avec ses comprovinciaux. Le pape ful- 
mine ; le roi empêche qu’on ne trans- 
porte de l’argent à Rome : on s’emporte 
^ de part et d’autre à des excès préjudi- 

ciables à l’église. 

Les rois André et Charles Martel 
meurent. Venceslas, roi de Bohême, 
opposé à Charles Robert par le parti 
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d’André , refuse. Ladislas sou fils, 

âgé de treize ans , est nommé par «*® 
c[uel(|ues uns que le pape excommunie, * 3oa 
La société catalaniipie ou de Ro- 
manie , entre les Catalans et les Ita- 
liens , principalement les Génois , se 
forme en ce temps. Ils équipent vingt 
galères qui exercent la piraterie jus- 
qu’aux faubourgs de Constantinople. 

Ils pillent la Macédoine, et, après 
avoir tué le comte de Brieune, ils oc- 
cupent le pays d’Athènes, qu’il pos- 
sédoit avec le Péloponnèse, où ils 
s’établissent , tuant les maris et en 
épousant les femmes. 

La boussole est trouvée par Flavius 
d’Ainalplti. Quelques uns donnent la 
gloire de cette invention à Jean Goia, 
de même pays. 

L’ile d’Ischia , appelée Inarime *. 
par^ les anciens, est tout:,embrasée 
par de soudaines irruptions de feu qui 
consument les hommes et les animaux. 

La mer est couverte dé pierres , et les 

* Nous croyons qu’ü &ut lire Ænaria ou 
Inarien. 

Botiuct. Continnation. I. ifi 
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— cendres sont jetées à deux cents milles^ 
Ans dcj.c. Charles de A^alois attaque la Sicile 
avec uue puissante flotte , et renferme 
Fridéric dans, les places fortes. La 
maladie se met dans l’armée de France ^ 
et la paix se fait. 

Les François perdent la bataille de 
Courtrai au commencement de juillet, 
pour s’être témérairement jetés dans 
les profonds retranchements des Fla- 
mands, qui en font un horrible carnage. 

• Philippe rentre en Flandre avec une 
nouvelle armée que les pluies arrêtent. 

■ Boniface lui suscite des ennemis de 
fous côtés, et fait armer les Âuglois. 

Albert, roi des Romains, soutient 
les droits de l’empire contre les princes 
et les prélats qui les usurpoîent. ' 
i3o3 . Boniface, pour donner un nouvel 
ennemi à Philippe, confirme son élec- 
Cion souvent rejetée. 

Le cardinalJeanLe Moine , Picard, 
fait à Philippe, de la part du pape, 
plusieurspropositions,toutesrefusées. 
Le pape prononce l’auathème contre 
le roi, et appelle à Rome, sous la 
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même peine , les ëvêques et les doc- ■ ' 
tours. Celui qui portoit la bulle est mis ^® 
en prison. Il se faitàParisuneassemblée 
de prélats etde seigneurs, oùBoniface, 
accusé par un gentilhomme, nommé du 
Plessis, (fe la mort de Célestin, son 
prédécesseur , de simo.nie, de magie, 
et de toutes sortes de crimes , l’as- 
semblée appelle des décrets de Boni- 
face au concile général et au saint- 
siège, quand il sera rempli d’un pape 
Icgitime.'Le pape se purge à Rome par 
serment, confirme les sentences, in* . 
tordit le royaume, défend aux unive'r- - 
sités d’enseigner, absout les François 
du serment de fidélité, et donne la 
France à Albert, qu’il lâche contre Phi- 
lippe avec les Anglois et les Flamands. 

Guillaume Nogaret de Saint-Félix, 
gentilhomme d’Aquitaine , et du Ples- 
sis, vont en Italie pour dénoncer au 
pape ce qui avoit été résolu dans cette 
assemblée, et, avec un petit nombre 
de braves gens que Sciara Colonne 
leur fournit, ils se rendent maîtres 
d’Anagni où étoit le pape. Ils le 
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trouvent revêtu de ses habits ponti- 
J*c* ficaux. Sciara lui douue un soufflet 
avec le gantelet; Nogaret l’enlève pour 
le mettre en lieu de sûreté. Il est dé- 
livré par le peuple qui le mène à Rome^ 
où il mourut d’une fièvre ardente et 
l’esprit troublé. 

Charles , roi de Sicile , vient au se- 
cours du saint-siège avec quinze-cents 
chevaux ethuit mille hommes de pied. 
Les cardinaux , sous sa protection , 
élisent pape Benoît xi , homme d’une 
singulière modération, qui ne rocoii- 
noit sa mère que sous ses habits de 
paysanne. Philippe lui envoie une am- 
bassade soumise , et reçoit l’abso- 
lution. 

i3o4 Cassan meurt, et son successeur 
abandonne le christianisme. 

Le pape meurt empoisonné. Les 
cardinaux se partagent entre les amis 
de Philippe et les créatures de Boni- 
face. 

Philippe, défait les Flamands par 
mer et par terre. Guy est fait prison- 
nier J quatre-vingts vaisseaux sont pris 
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OU noyésj avec dix mille hommes, 
ramiral Rcgnier Grimaldi de Gênes. 
Philippe gagne en personne le combat 
de terre, où il fut en grand péril j mais 
il rétablit le combat par sa prudence 
et par sa valeur. Vainqueur, il assiège 
rîle , et donne la paix aux Flamands • 
désespérés. 

Le saint roi Venceslas meurt, et «3o5 
laisse les royaumes de Bohême et de 
Pologne à son fils de môme nom , âgé 
de seize ans, mais, dans cet âge, d’une 
malice déjà consommée qui lui fit 
perdre la Pologne. 

Berù'and, archevêque de Bordeaux, 
autrefois ami de Bôniface qt ennemi 
de Philippe, mais réconcilié en seCret, 
est fait pape, et est appelé Clément v. 

11 se fait couronner à Lyon. Le siège 
est en France soixante-dix ans , ap- 
pelés par les Italiens le temps de la 
captivité. 

Il révoque les constitutions do Bo- ïîoG 
nifaco contre Philippe, et déclare que 
le saint-siège n’a point acquis par ces 

iG. 
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11.. J!. — " décrets de nouveaux droits sur la 
Ans de J. c. France. 

Yenceslas, roi de Bohême, est tué 
dans une sédition. 

Il s’en fait une à Paris, au sujet de la 
nouvelle monnoic , où le roi est as- 
• siégé ; mais la noblesse le délivre bien- 

tôt , moitié par force , moitié par 
adresse, et les chefs de la sédition 
sont pendus. 

1 307 Clément prononce l’anathème contre 

Andronic , fauteur du schisme et de 
l’hérésie , et Charles de Valois lui fait 
la guerre. 

Clément refuse à Philippe de con- 
damner la mémoire de Boni face , quoi- 
qu’il l’eût promis, et élude l’affaire en 
la renvoyant aux cardinaux et au con- 
cile. 

Louis Hutin est couronné à Pam- 
pelune roi de Navarre après la mort 
de sa mère Jeanne , et revient en 
■France. 

Édouard meurt , et défend qu’on 
l’enterre avant que l’Ëcosse soit sub- 
juguée. Son fils, Édouard ii, succède 
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à sa couronne, mais non pas à son — 

-, Am de J. C. 

mérite. 

Les Suisses commencent à se liguer 
contre la maison d’Autriche , don! 
quelques uns d’eu\ dépendoient. ^ 

Michel Paléologue, fils d’Andro- 
nic , est battu par Roquefort , général 
de la société catalanique. 

Édouard, roi d’Angleterre, épeuse 
Isabelle , fille de Philippe , haï dans 
son royaume à cause de son favori 
P-ierre Gaveslon, qui est tuié par les 
Anglois. 

Albert, roi des Romains, est tué 
par Jean , duc de Souabe , son neveu, 
pour lui avoir refusé son patrimoine. 

Henri vu , duc de Luxembourg , 
prince mal fait de corps , mais do 
grand courage , est élu en Allemagne, 
et confirmé par le pape , qui craignoif 
que le roi de France ne fit élire Qiarles 
de Valois son frère. 

Clément s’établit à Avignon , où il 
est plus libre, que dans les terres de 
Charles, roi de Sicile. 
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: — - Il fait la guerre aux Vénitiens, qui 

An» de J c. g’^toieut emparés du duché de Fer- 
rare après la mort d’Azon d’Este , et 
lève l’interdit de Florence , lancé de- 
puis tant d’années, touché des services 
que les Florentins lui rendirent dans 
cette guerre. ' 

Charles le Boiteux meurt. Son fils 
Robert est couronné par îe pape à 
Avignon , au préjudice de Carobert , 
roi de Hongrie , son neveu et Ris de 
Charles Martel , aîné de Charles. 

, 3 ,, L’île de Rhodes, ôtée depuis long- 
temps aux Grecs par les Sarrasins, et 
aux Sarrasins par les Turcs , es^ 
donnée par l’empereur Andronic aux 
hospitaliers, qui, le jour de l’As- 
somption , en chassent les Turcs sous 
la conduite de Falcon de Vilaret, gen- 
tilhomme François , devenu maître de 
la mer Méditérannée par cet exploit. 
Rhodes, attaquée par les 1 urcs devant 
que fortifiée , est secourue par Araé- 
dée iv, comte de Savoie, appelé le 
Grand , qui après cette victoire met la 
croix blanche dans ses armes avec ces 
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lettres F. E. R. T. , qui veulent dire : 
Fortitüdo ejus Rhodum tenüit. c- 

François d’Andole , chargé d’une 
chaîne de fer au cou, demeure aux 
pieds du pape jusqu’à ce que les Vé- 
nitiens soient absous de l’excommu- 
nication lancée contre eux à la guerre 
de Ferrare, 

Henri , roi des Romains , va en 
Italie avec une armée , et laisse Jean , 
roi de Bohême , vicaire de l’empire. • 

Il reçoit la couronne de fer à Milan , 
où il rétablit Mathieu ou Maphée Vis- 
couti qui avoit été dépossédé. Le parti 
des Guelfes et des Gibelins , presque 
oublié , se réveille. . 

Il se rend maître de plusieurs villes ’ ^ * 

d’Italie. Les gouverneurs qu’il y établit ** 

« • 

en aehctent de lui la seigneurie. Ceux 
de Florence et de Bologne résistent 
avec l’appui de Robert , roi de Sicile. : 

Concile de Vienne en Dauphiné , 
tenu par le pape en personne. Le roi 
Philippe s’y rend avec ses frères et ses 
enfants. 

Les templiers y sont condamnés et 
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' '— ‘leur ordre supprimé. On y parle d’une 
Ani de j.c. croisade pour la Palestine. 

i3i 3 Les Turcs, dans la Chersonèse, 
battent le fils d’An-lronic , courent la 
Thrace , et personne irosaat sortir de 
Constantinople , Andronic a recours 
aux Latins. 

La société catalane périt par les 
divisions des chefs. Les duchés d’A- 
thènes et d’Achaïe sont cédés aux 
. Aragonois. 

• Combat à Rome entre Robert , roi 

de Sicile, et les soldats de Henri , qui, 
après une grande perte des siens , ne 
laisse pas d’étre couronné à Saint- 
Jean de Latrau, et non à Saint-Pierre, 
par les cardinaux à qui Clément en 

avoit donné la commission. Contraint 

» 

après cela de quitter la ville, il assiège 
vainement Florence , ef révoque en 
doute le serment prêté à Clément et à 
l’église. 

Ferdinand , roi de Castille , appelé 
dans trente-huit jours devant le tribu- 
nal de Dieu par deux frères qu'il 
faisoit précipiter du haut d’une roche. 
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Jpour un meurtre dont ils n’étoient pas — 
convaincus , meurt dans le temps qui 
lui est marqué. 

La mort de Henri dissipe les des- 
seins de Fridéric , qu’il avoit fait amiral 
de l’empire , contre Robert , roi de 
Sicile. Robert est fait par Clément vi- 
caire de l’empire, et sénateur de la 
ville. 

Philippe et Edouard se croisent 
sans aucun effet. Les trois brus du 
premier sont accusées d’adultère : 
deux sont convaincues; leurs galants 
sont écorchés. 

Clément v meurt. Les cardinaux , i3i4 
partagés en deux factions, se dissipent; 
les Gascons et autres François d'iin 
côté , et les Italiens de l’autre , et ne 
se rejoignent que deux ans après , 
chacun d’eux s’opiniâtrant à vouloir 
un pape de son parti. r 

Les électeurs de l’empire ne sont 
pas moins partagés ; les uns élisent 
Louis de Bavière , et les autres Fri- 
déric d’Autriche , appelé le Bel. 

Philippe meurt à Fontainebleau 
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i3i5 


"dans la vigueur de son âge. Il fit bâtir 
' en partie le Palais dans Pile où il est , 
et y fixa le siège du parlement ; ce que 
pourtant quelques uns attribuent à son 
fils Louis, appelé Hutin, c’est-à-dire 
querelleur et opiniâtre. 

Enguerran de Marigny, Normand, ' 
surintendant et comte de Longueville, 
est accusé de péculat, de trahison et 
de magie, et est pendu, quoique inno- 
cent’, par la haine de Charles de Va- 
lois , oucle du roi , qui gouvcrnoit. 

Robert attaque la Sicile inutilement. 

Il se fait une trêve de trois ans. 

Victoire de trente mille Êcossoîs , 
vieux soldats endurcis au travail , 
sur trois cent mille Anglois * , dont 
cinquante mille sont tués. Édouard se 
sauve sur un bateau. Robert , général 
des Écossois, recouvre l’Écosse, dont 
il est fait roi. 

L’atticisme et les belles-lettres sont 

* L'Art de Vérifier les dates porte seule- 
ment cent mille , avec la clause, dil-on. 
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rétablis à Constantinople par le pa- ~ 
jtriarche Jean xxii, appelé le Doux. c- 

Louis presse les cardinaux d’élire i3i6 
un pape. Son frère Philippe, comte de 
Poitiers , en enferme vingt-trois à 
Lyon , qui élisent enfin Jean xxii, fils 
d’un savetier de Gahors » , petit homme 
de grand courage, âgé de soixante- 
dix ans. 

Louis meurt de poison*a. Sa femme 
accouche d’un posthume , qui est 
nommé Jean, et meurt au bout de huit 
jours. Philippe le Long, son frère, est 
reconnu roi par les états, en vertu de 
l’ancienne lohdu royaume, plutôt que 
Jeanne sa nièce , à qui le royaume de 
Navarre apparteiioit ; mais son oncle 
le retient. 

* Jean Yillani se trompe , aussi-bien que 
j. Antonin, M. l’ahbc Fleuri et le nouvel 
historien de France , lorsqu’ils disent que * 
Jacques il (c’est le premier nom de Jean xxu) 
étoit de basse naissance. On peut voir le con- 
traire daus Ealuze. Art de vérifier les dates , 
t ),pag. 3 14. 

> Suivant le mêjoae auteur de l’Art de véri- 
fier les dates > il mourut de pleurésie. 

Sottuet. CoDtiuuatlou . I. xy 
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- Le pape refuse de donner la confir- 

Aas de j.c. mation à Louis de Bavière, sans con- 
uoissance de cause. 

1317 II érige l’archevêché de Toulouse 
et beaucoup de nouveaux évêchés en 
Guienne et en Languedoc. 

Robert ravage presque toute la Si- 
cile. Fridéric n’osc résister ; mais le 
pape l’empêche de s’y rendre maître. 

Les ÈcoÿSois courent l’Angleterre. 
L’Hibernie est dispntée entre les deux 
royaumes ; mais les Angloi s prévalent, 
favorisés par ceux du pays. 

1318 La division qui se met parmi les 
Cordeliers cause un grand scandale. 
Mathieu Yisconti , duc de Milan, fait 
la guerre au pape, s’associe les princes 
lombards, assiège Gênes, qui est dé- 
livrée par Robert, roi de Naples. Les 
villes de l’état ecclésiastique sc rc- 

0 voltent. L’alliance se renouvelle entre 
les François et les Ëcossois. 

i3f9 Pierre et Jean , régents de Castille 
durant la minorité d’Alphonse xi, at- 
taquent Grenade, où ils sont battus 
parles Maures, quoiqu’on petit nombre, 
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qui profitent du chaud extrême dont = 

les deux régents meurent. Ans«iej.c. 

Guerre entre Denys , roi de Portu- 
gal , et son fils Alphonse ; la paix se 
fait par les prières de sainte Élisabeth, 
mère d’Alphonse , et la prudence de 
Denys. 

Philippe passe les Alpes pour ac- lîao 
corder l’Italie. Mathieu Visconti élude, 
et le roi se croit trop heureux de re- 
venir en liberté. 

Uladislas , roi de Pologne , est cou- 
ronné à Cracovie , et le droit de cou- 
ronner les rois est attaché à cette 
église. 

Robert, comte de Flandre, écoute, 
contre Louis, comte de Nevers , son 
fils aîné , Robert son cadet, qui l’accuse 
d’empoisonnement contre son père. 

Le confesseur de Louis est mis à la 
question contre toutes les lois divines ^ 
et humaines , et demeure dans le si- 
lence. Le malheureux prince n’est 
sauvé que par la prudence du juge, 
qui diffère son supplice; mais son père 
le chasse et le déshérite. 
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HISTOIRE UNIVERSELLE. 

"■ Lejeune Andronic serévolfe contre 
• Andronic son grand-père. • 

Gérasime découvre au petif-fils les 
desseins de son grand-père, que le 
secours des Turcs oblige de laisser au 
rebelle une partie de l’empire. Les 
Turcs font de grands progrès à l’occa- 
sion de cette guerre. 

L’Allemagne et l’Italie se partagent 
entre les deux princes élus. 

Hugues Spenser et son fils , de même 
nom, gouvernent tout en Angleterre. 
Leur faveur cause de grands troubles. 
Les vivres manquent dans l’Ëcosse au 
roi d’Angleterre , et il y est presque 
pris. 

. ’ Philippe V , prince bon et doux , 
meurt trop tôt pour ses sujets. 

Charles le Bel son frère, comte de 
la Marche , est sacré à Rheims. Il 
épouse Jeanne, fille de Louis, comte 
d’Évreux , son oncle paternel. Le 
comte de Hollande amène à ses noces 
la géante Célande » , qui portoit sur ses 

* On ne trouve rien sur ceue géante , ni 
dans Piirt de ve'riher les datés , ni dans Moréri. 
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maias deux tonneaux de quatre cerits -■ 

liv. , et une poutre qu’à peine huit 
hommes pouvoient, lever. 

ÉdouaVd refuse l’obéissance au roi 
de France Charles de Valois, ne 4ui 
laisse en Guienne que. Bordeaux , 
Baionne et Saint-Lacère. 

Fridéric d’Autriche attaque Mathieu 
Vîsconti et ses enfants excommuniés, 
dans l’espérance d’obtenir sa confir- 
.mation du pape ; mais Mathieu se 
sauve , à son ordinaire , par son adresse, 
et détourne Fridéric du parti du pape. 

•Il mourut peu de temps après, âgé de 
quatre-vingt-dix ans. 

Fridéric d’Autriche , défait et pris 
en Bavière avec son frère Henri par 
•Louis, duc de Bavière, refuse d’être * 
•déîivré par magie. Isabelle d’Aragon* 
sa femme perd les yeux, à force de 
.pleurer les malheurs et la prison de 
son mari. 

La contestation des frères mineurs 
• % 

sur la pauvreté de Jésus-Christ et sur 
la leur trouble l’église. 

. Le pape se ligue avec la France et 

17. 
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— J— Vénise contre les Turcs, qui infesjtoient 

Ans dej. c. mej. Égée. Les François manquent ; 
les autres ôtent Smyrne aux barbares, 
mais périssent, surpris en divers en- 
droits par les Turcs. 

Louis de Bavière, excommunié par 
le pape comme usurpateur de l’em- 
pire , en appelle au pape, mieux ins- 
truit, et' au concile général. , 
Les Génois , en exerçant la pira- 
terie en orient, sont trahis, dépouillés 
et tués par les Turcs leurs alliés. 
i 3 a 4 Jean xxii déclare Louis de Bavière 
privé de l’empire. Ce prince, pour se 
défendre, se sert de la plume de ceux 
des frères mineurs qui ne pouvoient 
souffirir la juste condamnation que le 
• pape avoit prononcée contre la doc- 
*trine non moins impie qu’impertinente 
qu’ils enseignoient sur la pauvreté. 

Les tyrans de la Lombardie sont 
attaqués par le pape , ses généraux 
pris et battus par Galéas et Marc 
Visconti. 

i3a5 Le vieux Andronic, désespérant de 
réduire son pe'tit-fils à son devoir, le 
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fait sacrer , et lui donne en mariage — 
Beatrix de Savoie, que les Grecs ap- '^® 
pellent Anne. 

Robert, roi de Naples , envahit toute 
la Sicile , excepté Palerme. 

La paix se fait entre la France et 
l’Angleterre par le moyen d’Isabelle , 
sœur de Charles et femme d’Édouard , 
plus prudente que chaste. Elle vient 
en France pour la négocier ; mais 
possédée de la passion qu’elle avoit 
■ pour Roger de Mortemer, elle a peine” 

<à retourner auprès du roi son mari ; 
son prétexte fut la faveur des Spen- 
sers. 

Charles de Valois 'meurt d’apo- 
plexie, tourmenté du supplice injuste 
d’Enguerran de Marigny • , quoiqu’il 
eût fait à Sa mémoire et à sa famille 

t 

toute la réparation possible. 

Fridéric d’Autriche et Louis de 
Bavière s’accordent. L’Allemagne est 
donnée à l’un, et l’Italie à l’autre. 

Fridéric est délivré , quoique le 
pape et les électeurs n’approuvent 
pas le traité. 
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» ■ - ■ Les Cordeliers’ continuent d’ëcriro 

Aas de j.c. l’église romaine, et débitent 

leurs insolentes rêveries sur la perfec- 
tion de leur règle. 

1 3 'iG Le pape , invité par les Romains à 
retourner à Rome, s’en excuse sur sou 
extrême vieillesse. 

Castruccio Gastracani, homme de 
néant < , mais de grand esprit et de 
grand cœur , se maintient dans Liic- 
ques , où il s’étoit fait tyran malgré le 
pape et tous ses voisins. 

Isabelle, chassée d’Angleterre avec 
son fils , y rentre avec une armée 
qu’elle avoit levée. Le roi est pris. Les 
Spensers sont punis comme infâmes et 
comme traîtres. Édouard est déposé 
dans le parlement , et son fils , de 
fnêmc nom, âgé de quinze ans , est 
installé. Roger de Mortemer conduit 
l’entreprise. Le malheureux roi ac- 
quiesce , et périt peu après d’une 

* Suivant Moréri , sa famille étoit considé- 
rable îi Lucques , et son gouvernement y fut 
^oûté.' . 
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étrange sorte par la malice de ses' --*" " 

gardes. Ansdejj.c. 

Louis de Bavière vient en Italie; 1337 
les rebelles et les excommuniés se 
joignent à lui» Il reçoit à Milan la 
couronne de fer, et met en prison Ga> 
léas Yisconti et scs frères , qu’il accuse 
faussement de l’avoir voulu empoison- 
ner. Il marche à Rome. Jean , loin de 
le couronner , le dépose, et l’excom- 
munie, avec ses écrivains cordeliers. 

Ëdouard ne peut arrêter les ravages 
que les Ëcossois font en Angleterre , 
et consent à la paix que les Anglois 
appellent honteuse , où l’Ecosse est 
reconnue pour indépendante , et où 
scs limites sont fixées. 

Jacques , roi d’Aragon , meurt à 
Barcelone, prince religieux. Son fils 
Alphonse iv , d’égale vertu , achève 
d’ôter aux Pisans la Sardaigne attaquée 
par ses prédécesseurs. 

Le jeune Andronic dépose son aïeul, 1 3 u 8 

par le conseil de Jean Cantacusène , 
grand domestique. Il est introduit 
dans Ginstantinople par le patriarche 
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■ " ■ Isaïe que son grand-père venoit de 

An* de J. c. déposer. Le vieillard est aveuglé et 
maltraité par ses gardes. 

Othoman meurt à Pruse après un 
règne de.vingt-liuit ans, durant lequel 
il étend ses conquêtes, et jette les fon- 
' dements de l’empire turc. Orcan, son 
plus jeune fils, tue ses deux aînés qui 
combattoient ensemble , et s’empare 
du royaume. Il prend Nicée et Nico- 
médie, où il met en fuite le jeune An- 
dronic. • 

è 

Louis de Bavière entre à Rome par 
l’argent du tyran Castruccio Castra- 
cani et le soutien de Sciara Colonne. 
Il s’y fait couronner par force , et fait 
pape un cordelier excommunié , qu’il 
appelle Nicolas v ; mais le mauvais 
succès de ses armes contre Robert, roi 
de Naples, relève. le courage des Ro- 
mains qui attaquent le faux pape à 
coups de pierres. 

Le général des cordeliers vient 
trouver Louis àPisc. Guillaume Orcan, 
cordelier , lui offre sa plume contre 
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le pape, pourvu que Pempereur le "-"- — 

soutienne de son épée. J* c* 

_ • 

Charles , roi de France , meurt à 

trente-quatre ans , grand prince et 
chéri des peuples. Philippe de Valois, 
fils de Charles de Valois , esï reconnu 
par les pairs et tous les seigneurs , 
sans avoir égard au droit prétendu par 
Ëdoualrd iii, comme fils d’Isabelle de 
France. Pour éviter de donner la Na- 
varre à Édouard qui la prétendoit , il 
la rend à Jeanne , fille de Louis Hutin, 
héritière légitime de ce royaume , qui 
avoitépouséPhilippe, comted’Évreux. 
il réprime les Flamands qui tenoient 
leur comte prisonnier, et gagne la ba- 
taille dé Casse! , où le roi , d’abord 
presque pris, défait une grande ar- 
mée et perd à peine dix-septFrançois. 
n entre armé à Notre-Dame , où il 
offre son cheval et ses armes.' 

Pierre Remi , surintendant , con- 
vaincu de péculat , fut le premier 
pendu à Mon faucon qu’il avait bâti , 
et confessa en mourant une trahison 
dont il n’étoit point soupçonné. 
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-- Louis, chasséhonteusementd’Italie, 

Ans de J. c. yetoume en Allemagne à l’occasion de 
' la mort de Frideric le Bel. 

Martin Scaliger , tyran de Vérone j 
Padoue , ef autres villes , après avoir 
prisTarvise, meurt. 

Les Cordeliers se soumettent, et le 
faux pape demande pardon, avec les 
Pisans qui l’avoient reçu. 

Robert le Grand, roi d’Ecosse, ré- 
. parateur de ce royaume , meurt et 
laisse David son fils, âgé de huit ans, 
sous la conduite de Thomas Renoulp , 

' digne de ce grand emploi. 

Louis de ClermQnt , comte de la 
Marche , descendu de Robert ifils de 
saint Louis, est fait duc de Bourbon > 

Il s’élève en France deux grandes 
querelles sur les droits de l’église , et 
sur la justice civile. Pierre de Cu- 
gnières défend la justice civile. Ber- 
trand , évêque d’Autun , depuis car- 
dinal , homme de sainte vie , et Pierre 
Roger, archevêque de Sens, et puis 
de Rouen , et puis pape , défendent les 
droits de l’église. 
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Philippe déclare qu’il vouloit plu- 
tôt augmenter les droits de l’église que 
les diminuer. 

Charles, roi de Hongrie, fait jus- 
tice à son peuple et règne en paix. Il 
est presque tué par un gentilhomme, 
avec la reine et sa famille, sans qu’on 
eu sache la cause. Surpris par les Va- 
laques et le vaivode fiazard qu’il vou- 
loit dépouiller injustement, il se sauve 
â peine sous un habit emprunté. 

Alphonse, roi de Castille, bat les 
Maures, quoique abandonné par ïes 
Portugais un peu devant le combat. 

Roger de Mortemer, pris dans la 
chamhi’e de la reine , est pendu par 
ordre d’Ëdouard, qui éloigne sa mère 
et ne lui laisse qu’une petite pension. 

Jean, roi de Bohême , appelé par 
ceux de Bresse et de Bcrgame , est 
reçu en beaucoup de grandes villes 
d’Italie. 

Le roi Robert , les Florentins ^ et 
les princes de l’Italie se liguent contre 
lui, et appellent Charles, roi de Hon- 
grie, et Louis de Bavière. Ainsi Jean 

Dosiuet.. Coatinuaiioa. I. l8 
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An» de J. C. 
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1 ■ ^ se retire pour défendre son pays, 

An» de J. c. jaisse son fils Charles en Italie sous la 
tutelle de Louis son frère , comte de 
Savoie, apaise la guerre d’Allemagne, 
passe en France, et, en donnant sa 
' fille Judith au fils aine de Philippe , il 
s’assure par cette alliance. 

Robert d’Artois, comte de Beau- 
mont , qui avoît puissamment servi 
Philippe pour le faire reconnoître roi, 
condamné pour une fausseté qu’il avoit 
faite dans un procès, passe eu Angle- 
terre. 

izzi Andronic, battu par les Bulgares , 
doit sa liberté à leur roi Alexandre. 

Les Turcs ravagent les environs de 
Constantinople , que le secours des 
Vénitiens et des Génois empêche de 
rendre leurs biens tributaires. An- 
dronic fait voile avec eux pour re- 
prendrer sur les Génois la Phocéc et 
Mytilène. 

*333 ■ , Jean xxii propose son opinion par- 

ticulière sur l’état des âmes saintes, 
qu’il privoit de la vision bienheureuse 
jusqu’à la résurrection générale. Elle 
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. est rejetée principalement par les doc- 

teurs de Paris et le roi Philippe. ' ' 

Jean , roi de Bohême , abandonne 
ritalie, dont il déteste l’inconstance et 
la perfidie. 

Robert, roi de Naples, pour satis- 
faire à sa conscience, donne Jeanne , . 
fille aînée du duc de Calabre son fils , 
mort avant lui , à André, second^fils 
de Carobert , fils de Charles Martel . 

Héraclée ou Gibraltar est pris par 
les Maures. 

Édouard iii assiège Warwick, défait 
trente mille Écossois, avec toute la no- 
blesse du pays, sans perdre qu’un seul 
cavalier et douze hommes de pied'. 
Thomas Séton qui défeudoit la ville ^ 
contraint de capituler, avoit donné 
son fils eu otage , et promis de se 
rendre dans un certain temps. Pressé 
par les Anglois de revenir , à peine de 
tuer l’otage et un frère de Thomas pris 
dans une sortie , il les laisse pendre ' 
tous deux, par le conseil de sa femme, 
et ne sauve pourtant pas la ville. 

Jean xxii rétracte un peu devant sa 1334 
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— — - mort son opinion particulière sur la 
An* dej.c. yisjou bieuhcureuse. Ce grand pape 
avoit amassé un trésor de vingt mil- 
lions pour la guerre sainte. Jean Rai- 
mond , évêque de Port, refuse le pon- 
tificat. Jean Fournier, moine de Cî- 
.leaux, fils d’un meunier, nommé par 
. jeu et reçu d’abord , se moque des car- 
dinaux qui éllsoieut,disoif-il,un âne. 
Il se montre pourtant habile, pieux, 
constant , libéral , n’avance qu’un seul 
neveu, très digne sujet , qu’il fit ar- 
chevêque d’Arles à la prière des car- 
dinaux, mais qu’il ne voulut jamais 
faire cardinal. Il donne sa nièce, à un 
marchand de Toulouse avec une dot 
convenable, et disoit ordinairement 
> que le pape n’a point de parents. Il 
prend le nom de Benoît xii. 
i335 £n Pologne, les sauterelles cou- 
vrent le soleil, et se répandent ensuite 
par toute l’Europe. On fait par-tout 
des prières pour les exterminer. Elles 
sont dissipées par les oiseaux et les 
neiges. /■ 

13 36 Le sultan de Babylone confie le 
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Saint -Sépulcre à l’ordre de saint 
Frânçois. Cette grâce leur est accordée 
à la poursuite du roi de Naples, qui 
leur bâtit un beau monastère dans 
Jérusalem. 

Benoît vide la question de son pré- 
décesseur, qu’il excuse. 

La guerre eutre la France et l’An- 
gleterre est suscitée par Robert d’.ir- 
tois. 

Louis de Bavière irrité contre Phi- 
lippe se joint à Ëdouard et ne va 
point en Syrie, comme il l’avoitpromis 
au pape en lui demandant son abso- 
lution. 

Alphonse le Bénin, roi d’Aragon , 
meurt. Pierre iv, dit le Cruel, nom qui 
fait horreur, lui succède. 

Fridéric, roi de Sicile, meurt. Son 
■Bis Pierre, déjà associé à la royauté , 
règne. 

Le comte de Flandre prend le parti 
de Philippe ; mais ses sujets sont en- 
gagés avec- l’Anglois par Jacques Ar- 
tevelle , brasseur de bière , chef de ce 
peuple séditieux. 

i3. 
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■ Louis de Bavière se sépare du pape , 

An* de j.c. g|. fait une constitution pour l’électîon 
de Fempereur, approuvée par la plu- 
part des électeurs et des princes. Le 
roi de Bohême lui résiste. L’Allemagne 
se partage- entre le pape et Louis j 
mais le dernier est le plus fort. 

Édouard aborde en F'iandre avec 
trois cents vaisseaux , va visiter l’em- 
pereur Louis, qui le fait vicaire de 
l’empire, tente Cambrai , qu’il aban- 
donne , craignant la grande armée de 
Philippe, où ctoient Jean de Bohême , 
Philippe, roi de Navarre, et le jeune 
David, roi d’Èco’sse. Les deux armées 
séparées par l’Oise se retirent sans 
combattre. 

Édouard prend la qualité de roi de 
France par le conseil d’Arlevelle , et 
affermit sous ce titre les Flamands 
dans son parti. 

Jean, roi deBohême, venu àMont- 
pellier pour se faire traiter d’un œil , 
perd l’autre, et ne laisse pas de soute- 
nir de grandes guerres, et de donner 
de grands combats en personne. 
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Gênes change l’aristocratie en dé- 
mocratie. ' 

Robert, roi de Naples, perd Ast , 
et prend Lipari sur les Siciliens. 

Simon Aquarto, Génois, grand 
homme en paix et en guerre , avec 
peu de galères bat les Turcs sur le 
Pont-Euxin, pénètre jusqu’ <à Caffa, 
autrefois Théodosie , célèbre ville mar- 
chande des Génois, et aide les Corde- 
liers qui prêchoient l’évangile parmi 
les Tartares. 

Benoît XII établit enitaliébeaucoup 
de vicaires de l’empire : Luguin Vis- 
conti à Milan; les Scaligers à Vérone; 
les Gousagues à Mantoue et à Regge ; 
conseil utile et qui attacha beaucoup 
de principautés au saint-siège. 

Marguerite, fille de Henri, duc de 
Garinthie, et femme de Jean, second 
'fils de Jean de Bohême, célèbre par 
ses impudicités et ses autres crimes , 
perd le comté de Tirol, et périt ren- . 

. fermée dans un monastère. 

Bataille navale qui dure deux jours 
entiers près d’Ëcluse. Edouard y tue 
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’ dix mille François, eï fait périr deux 

Anidcj.c. çQijj. trente vaisseaux génois; mais il 
perd quatre mille hommes presque 
tous gentilshommes , et hlessé à la 
cuisse , il se venge de sa blessure sur 
ses prisonniers. Philippe survient avec 
dix mille chevaux et une suite innom- 
brable de gens de pied , et il se fait 
une trêve. 

Andronic meurt. Il est blâmé d’a- 
voir nourri quinze cents chiens de 
chasse et mille épcrviers. 

Jean etMichel, enfants de ce prince 
et d’Anne de Savoie, lui succèdent en 
bas âge. Jean Cantacusène,lcur tuteur, 
dans une sédition se fait proclamer 
empereur et prend la thiare. 

Louis de Bavière ôte le vicariat à 
Édouard, et s’accorde avec Philippe. 
La trêve continuée - quelque temps 
se rompt au sujet des démêlés survenus 
entre Jean de Montfort, troisième fils 
de Jean , duc de Bretagne, et le comte 
de Blois, qui avoit épousé la Bile de 
Guy, second Bis de Jeaja^ à qui les 
pairs avoient adjugé le duché. 1^’un 
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est soutenu par Édouard son parent, ' 
cl l’autre par Philippe son oncle ma- 
terneL 

FrançoisPétr arque, poète célèbre, 
que les etrangers venoient voir de 
loin, est couronné de lauriers à Rome, 
dans le Capitole. Robert , roi de Na- 
ples, protecteur des gens de lettres , 
lui procure cet honneur. 

Benoît XII meurt. Pierre Rogerii, i34i 
bénédictin , homme de lettres, à qui 
une blessure à la tête avoit fait venir 
uue mémoire extraordinaire , est élu, 
et s’appelle Clément vi. Les Romains 
riiivitent à Rome, mais il est empêché 
par Louis de Bavière, qui troubloit 
l’Italie ctmettoit des vicaires de l’em- 
pire dans les villes du pape. ■ 

Mort de Charles, roi de Hongrie , 
armé trop tard par les siens , et 
de Pierre, roi de Sicile , qui tâche 
en vain d’empêcher Robert , roi de 
Naples , de prendre Milet. Son Ris 
Louis, âgé de quinze ans, règne sous 
la tutelle de Jean Randace son oncle. 

Louis, fils de Charles, déjà déclaré 
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■ ^ - -- " successeur de la Pologne par Casimir 
An. de J. c. gQu oncIe maternel , qui n’avoit point 
d’enfants, règne en Hongrie. . 
x343 Clément fait une croisade, et unit 
contre les Tiircs-, qui occupoient la 
ThraceetlamerÈgèe, le roi de Chypre, 
les Vénitiens et les hospitaliers. Calo 
Joannes et Anne sa mère deman- 
doient secours contre les barbares 
et contre Cantacusène. 

Le jubilé est réduit à cinquante ans. 
Robert, roi de Na{)les, meurt, et laisse 
pour héritière Jeanne, fille de Charles 
son fils , promise à André , roi de 
Honnie. 

La division se met dans le royaume 
de Naples. Les Hongrois veulent tout 
attirer à eux. Le pape empêche le dés- 
ordre. 

La plus horrible tempête qu’on ait 
jamais vue brise tous les navires qui 
étoient au port de Naples, excepté un, 
qui portoit quatre cents pirates. 

■ Les Vénitiens entreprennent la na- 
vigation en Égypte et en Syrie, et tout 
le commerce d’orient. 
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Pierre , roi d’Aragon , prend les 
Baléares sur Jacques son parent , qui, de j. c. 

de désespoir, vend la principauté de 
Montpellierà Philippe de Valois, avec 
le comté de Roussillon et de Perpi- 
gnan. Il recommence la guerre avec 
cet argent, et y meurt. 

Robert d’Artois meurt d’un coup de 
flèche. 

Les chrétiens commencent heureu- » 344 

f 

sement en Asie. Ils prennent Smyrne , 
et y battent la flotte des Turcs ; mais 
ils se font la guerre pour partager leurs 
conquêtes. Le pape, souvent trompé 
par Louis, résout sa perte, et demande 
secours aux François. 

Algésire, vers le détroit, est ôtée 
aux Maures par le secours du pape et 
du roi de France et de Navarre. 

Le roi de Navarre meurt.* Charles 
son fils lui succède. 

On dit que les Maures trouvèrent 
en ce temps la poudre à canon et les 
boulets. 

Philippe deVai ois établit la gabelle. 

11 est appelé le SaicUi* par Edouard , 
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'"g qu’il appelle Marchand de laine pour 
Anide^.c.m) jiutre impôt. 

Louis d’Espagne, sorti des maisons 
de France et d’Espagne, est couronné 
à Avignon roi des îles Fortunées , de- 
puis nommées Canaries; mais il n’en 
est pas mis en possession^ malgré la 
flotte qu’il y mène. 

»345 Croisade contre les Turcs, où Im- 
bert, dauphin de Viennois , brûle les 
vaisseaux turcs, et rien plus. C’est 
lui qui céda le Dauphiné à Philippe , 

‘ à condition que les aînés de France 
prendrôient le titre et les armes de 
dauphins. 

JeanCantacusène^e fait couronner 
par Lazare, patriarche de Jérusalem, 
et donne sa fille Théodore à Orcan. 
Les Turcs , affermis par ce mariage , 
fixent le siège de leur royaume dans 
la Thrace. 

André, mari de Jeanne, est déclaré 
roi de Naples , au préjudice de Charles 
de Duras , cousin germain de cette 
princesse et de sa maison. Le nouveau 
roi est étranglé à Averse, ou par sa 
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femme mécontente , ou par les sei- 
gneurs. La reine fait faire le procès 
aux meurtriers, etqccouche d’un pos- 
thume nommé André Carobert. Clé- 
ment, tache, d’apaiser les factions de 
ce; royaume. 

. Les. François prennent plusieurs 
villes en Gascogne. ‘ - • • 

Artev elle est tué dans une sédition, 
avec son frère’ et son neveu, voulant 
faire déclarer Édouard, et son fils de 
même noni, rois de France J par ceux 
de Gand. ' ’ 

Simon Vognosi, Génois, prend l’île 
de Silo sur les Vénitiens, et y fait gar- 
der une exacte discipline. 

Louis de Bavière est déposé par 
Clément VI. Charles iv, fils de Jean, 
roi de Bohême , âgé de trente ans, est 

couronné à Bonn. 

» * 

Les deux Édouards, avec six cents 
vaisseaux descendent en Normandie, 
prennent Caen , et brûlent tout jusqu’à 
Rouen, où ayant été arrêtés, ils re- 
montent la Seine jusqu’à Poissy , re- 

Bosiiucl. Continuation. I. Ip 
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---- tournent vers Beauvais pour y faire 
A^nt de j.c. subsister leurs troupes. Trente mille 
Flamands les joignent. Ils ^e retran- 
chent à Crécy dans le Ponthieu , au- 
dessus d’Abbeville, sur un petit coteau 
où ils seroient morts de faim dans leur 
camp, quand Philippe les y attaqua. 
Grimoalde et Doria , généraux des 
arbalétriers génois , pareequ’ils ne 
purent tirer avec leurs arbalètes 
mouillées , sont tués comme traîtres 
par les François impatients. Le roi 
reçut deux blessures. Jean de Bohême, 
aveugle, combattant terriblement, fut 
tué. Son fils Charles, élu empereur, se 
retire avec trois blessures. Charles , 
comte d’Alençon , frère de Philippe , 
Louis , comte de Flandre , et Louis , 
comte de Blois, sont tués dans la ba- 
taille. Leleiidemain,Rodolphe,duc de 
' Lorraine, amenoit un secours de plus 
de vingt mille hommes de pied. IJ 
périt dans cette bataille plus de vingt- 
cinq mille hommes, et une partie de 
la noblesse. Edouard, victorieux, as- 
siège Calais , que la famine contraint à 
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se rendre, après avoir souffert un an 
de siège. 

Jean Cantacusènc perce la muraille 1 347 

de Constantinople, prend Calo Joannes 
et Anne sa mère, lui donne en mariage 
sa fille Hélène, et le nom d’empe- 
reur avec lui. , 

Louis de Bavière, empoisonné par 
Jeanne , duchesse d’Autriche , croit 
vaincre son mal allant à la chasse, et > 
tombe mort. 

Trois empereurs sont élus. Deux 
cèdent. Le dernier est empoisonné par 
son médecin, de sorte que Charles iv 
est reconnu sans contestation roi des 
Romains. 

Jeanne , reine do Naples, épouse 
Louis, fils de Philippe, prince de Ta- 
rente. A l’approche de Louis , roi de 
Hongrie, vengeur de la mort d’André, 
elle fait trêve avec le roi do Sicile , et 
SC retire auprès du pape. Le roi de 
Hongrie est bien reçu dans tout le 
royaume , malgré le légat du pape; et 
le mari de Jeanne, abandonné, erre 
de ville en ville comme un vagabond. 
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- ■ - — Louis, roi de Hongrie, fait mourir 

Ani de 3 . c. confession Charles de Duras , 
prince de la maison d’Anjou, parce- 
qu’il avoit traité de même André , roi 
de Hongrie. La peste le chasse de 
Naples , d’où il se retire méprisé , 
parcequ’il avoit* traité doucement ce 
peuple. ’ 

Jeanne arrivée à Avignon y trouve 
son; mari. Le pape reçoit le serment 
par lequel elle se purge de la mort 
d’André, et il confirme son mariage. 
Rappelée par les siens , elle engage 
Avignon à l’église pour quatre-vingt 
mille florins, et recouvre son royaume 
avec cet argent. 

La peste ravage tout l’univers. Elle 
avoit commencé dans la Tartarie 
deux ans auparavant par une vapeur 
de feu. La terre sembloit ne produire 
que des serpents , et une puanteur 
horrible iiifectoit l’air. Cent mille 
hommes en moururent dans Florence 
seule. Il arrive en môme temps d’hor- 
ribles tremblements de terre en Alle- 
magne et en Italie , dont les Alpes sont 
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ébranlées. A cela se joignirent des flux — 

de sang, et le feu appelé sacré man- 
geoit jusqu’aux os. 

Magnus, roi de Suède, est battu 
par les Moscovites. 

L’empereur Cantacusènc laisse oc- 
cuper au Turc quelques villes de 
Thrace. Les Grecs ne font que rire de 
tous leurs malheurs. - 

Les flagellants, secte extravagante, 
méprisent les sacrements, et mettent 
tout le salut dans le sang, ce qui les 
oblige à se flageller d’une manière in- 
croyable. 

Casimir, roi de Pologne, prend la 
Russie , et la perd par ses débauches. 

Louis, roi de Hongrie, reprend 
presque tout le royaume de Naples , 
mais non sans courir de grands ha- 
sards , ce qui l’oblige à faire la paix 
avec Guy , légat du pape. 

Alphonse, roi de Castille, meurt au 
siège de Gibraltar. Son fils , Pierre le 
Cruel , venge sa mère par la mort 
d’Êléonore Gurman, maîtresse de son 
père. 

* 9 - 
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Philippe meurt. Son fils Jean suc- 
cède, et fait avec les Angloisune trêve 
de deux ans par l’entremise du pape. 

Ëdouard institue l’ordre de fa jar- 
retière. 

Charles iv est réduit à la dernière 
extrémité par un philtre que lui donne 
sa femme Agnès, qui avoue sa faute 
pour sauver deux accusés, et obtient 
le pardon do son mari. 

Grande guerre et évènements in- 
certains entre Venise gt Gênes pour 
le commerce. 

Jeanne déclarée innocente reçoit 
son royaume et l’argent promis 'par 
le roi de Hongrie, qui entreprit cetto 
guerre, non par ambition, mais pour 
faire justice du meurtre d’André. 

La guerre se renouvelle entre la 
France et l’Angleterre au sujet de 
Guines, rendu aux Anglois par intel- 
ligence. 

Casimir surmonte les Lithuaniens , 
Cf, battu par les Tartares qui ravagent 
ses pays, il commence à vivre mieux. 

Calo Joannes sc retire à Thessalo- 
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nique avec sa mère , pour se sauver 
des mains de Cantacusène. 

Les Vénitiens , Catalans et Arago- 
nois arment une grande flotte pour 
Cantacusène , et les Génois une plus 
grande pour Calo Joannes. Aussi 
remportent-ils une victoire signalée 
dans le Bosphore , et avec le secours 
des Turcs ils obligent Cantacusène à 
traiter la paix. 

Qément vi meurt. R fait faire les 
abrégés de Milleloquium, et accordé 
au roi de France de communier sous 
les deux espèces quand il voudroit , 
dont pourtant seulement au sacre et à 
l’heure de la mort. Innocent vi , Li- 
mosin, est mis à sa place. 

Cantacusène, pressé par CaloJoan- *35 .^ 
nés et les Turcs , a recours au pape 
qu’il offre de reconnoître; mais le pape 
veut la bonne foi , diflicile à trouver 
parmi les Grecs. 

Le pape réforme sa cour, et envoie 
on Italie le cardinal Albornos , arche- 
vêque de Tolède, homme do guerre, 
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y ■.r-S qui soumet ïous les tyrans de l’état 
Ar.s de j.c. ecclésiastiquc. 

Guerre entre les Génois et les Vé- 
nitiens secourus par les Aragonois. 
Les Génois, battus au golfe de Cagliari, 
se rendent sujets de l’archevêque de 
Milan. 

Pierre de Castille aime une maî- 
tresse jusqu’à mépriser Blanche de 
Bourbon sa femme. 

1354 Soliman fait un traité par lequel il 
promet aux Gre c s de n e les plus troubl er 
en Europe; mais il le rompt en suite 
d’un grand tremblement de terre qui 
renversa les murailles de plusieurs 
villes qu’il prit. Les cruautés de Pierre, 
roi de Castille , excitent une terrible 
conjuration contre lui, dont sa mère 
étoit le chef. Les V énitîens sont battus 
par les Génois à l’îlc'de Sapience , au- 
près du Péloponnèse , presque sans 
combattre .Venise étoit perdue siPagan 
Doria, général des Génois, content 
de triompher dans, sa patrie , n’eût 
laissé à l’ennemi le temps de se ré* 
tahlir. - 
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L’archevêque de Milan, seigneur 
de Gênes, la laisse aux enfants de son 
frère. Charles iv achète d’eux la cou- 
ronne de fer, qu’il vient recevoir à Mo- 
docce près de Milan. » 

Charles d’Espagne, connétable de 
France , est tué par ordre de Charles , 
roi de Navarre , jaloux de son crédit. 

Les guerres civiles de Sicile la 
donnent en proie à Jeanne, reine de 
Naples, etFridéric, roi de Sicile, est 
presque chassé. 

Jean Cantacusène fait son fils em- 
pereur. 

Calo Joannes met à la raison Can- 
tacusene par le secours des Génois, et 
le contraint de se faire moine. 

Nicolas Cabasilas, archevêque de 
Thessalonique, fleurit en ce temps. 

Charles iv , couronné à Rome le 
jour de Pâques par les cardinaux dé- 
putés du pape, est bientôt rappelé en 
Allemagne par la crainte des guerres 
qui la menaçoient. 

La république de Venise, afibiblie 
par scs pertes contre les Génois, est 
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— presque détruite par sou duc Maria 
Falère qui se veut faire souverain y 
mais qui est bientôt découvert et pendu 
avec les siens. Venise fait la paix avec 
Gênes. 

Mathieu Visconti révolte Milan 
par ses impudicités, et e&t tué par ses 
frères. 

Le jeune Édouard, prince de Galles, 
attaquelaFrauceducôtédelaGuieiinc, 
le duc de Lancastre par la Bretagne , 
le roi Édouard par la Picardie. Le roi 
Jean , pressé de tant de côtés, offre de 
terminer la guerre par un duel ou par 
une bataille décisive. 

Pierre le Cruel reprend Tolède et 
■ Tauro,oùleschefsdesrebelless’étoient 
renfermés. 11 les tue aux yeux de sa 
mère. Un bis âgé de dix -huit ans 
s’offre pour son père âgé de quatre- 
vingts. 

Jean Taulère , dominicain de Co- 
logne , docte et pieux prédicateur, 
averti par un pauvre homme laïque 
qu’il montroit de la vanité dans scs 
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sermons , se donne tout-à-fait à Dieu, 
et fait des fruits merveilleux. 

L’empereur Charles iv fait la bulle 
d’or, autrement nommée Caroline', où 
il règle l’élection du roi des Romains 
et le gouvernement de l’empire. 

Édouard reprenAWarwick occupée 
par les Écossois , et se rend maître de 
l’Êcosse. 

Le roi de France met en prison le 
roi de Navarre, et fait couper la tête à 
Harcourt, qui avoittué par son ordre 
Charles d’Espagne. 

Philippe , frère du roi de Navarre , 
appelle Édouard en Normandie, et lui 
donne entrée par ses places. Jean ac- 
court; Édouard pressé se sauve par la 
diversion que le jeune Edouard , prince 
de Galles, fait du côté de la Guienne, 
mais pendant que Jean refuse toutes 
sortes de conditions au princedeGalIes 
pressé de la faim, et se hâte d’attaquer 
dans un camp fortifié auprès de Poi- 
tiers une armée qui alloit périr faute 
de vivres, le jeune prince, réduit au 
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= désespoir, se défend avec une valeur 
c- étonnante, défait Jean, le prend pri- 
sonnier, et, de peur quil ne fût dé- 
livré, comme il le pouvoit être aisé- 
ment, il se haie de l’envoyer en An- 
gleterre avec Philippe , fils de Jean, 
qui , dans sa première Jeunesse, s’étoit 
signalé dans le combat en défendant le 
roi son père. 

Les Vénitiens batlus laissent la Dal- 
matie et Zara à Louis, roi de Hongrie. 
Ils se dégoûtent de la guerre, qu’ils se 
défendent à eux -mêmes, et se tournent 
au trafic. 

Le cardinal Giles, légat, réprime 

quelquèstyransd’Italie,contrelesqueIs 
les villes se liguent , et sont appuyées 
par le vicaire de l’empereur. Gênes 
-recouvre sa liberté. 

-Le parti de Fridéric sç remet en 
Sicile. Le siège de Catane réussit mal 
à Jeanne. 

Albert, duc d’Autriche, marchant 
■ contre Bade , s’arrête tout a coup , 
touché de la miséïe du peuple qu’uu 
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I 

grand ' tremblement de terre avoît' 

O 

causée. 

Charles, dauphin, âgé de dix-huit 
à dix - neuf ans, est reconnu pour 
régent durant la prison du roi son 
père. La sédition s’excite à Paris : 
trois seigneurs sont tués auprès du 
dauphin. Charles, roi de, Navarre, 
lâché de prison par le prévôt des 
marchands , augmente les troubhîs. 
Édouard fait à Jean des propositions 
insupportables qu’il rejette avec mé- 
pris. Le dauphin par sa sagesse se 
rend maître à Paris , et Marcel , pré- 
vôt des marchands, séditieux, est tué. 
La France divisée par les troubles 
qu’excitoit le coi de Navarre, par les 
paysans révoltés et les compagnies de 
voleurs, est réduite à la dernière ex- 
trémité. Le dauphin la soutient par sa 
prudence' et par sa fermeté. Le jeune 
Philippe, fils de Jiean, donne un soufflet 
à un geniirhonime anglois, qui dans le 
service de table prcféroit Edouard à 
Jean. Son père lui dit qu’il est bien 
hardi , et le nom lui en. demeure. 

Lostuet. Contiuuation. I. 20 
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■■ Guerre entre Pierre , roi de Cas- 
Ank de J. c. jjjiq ^ Pierre , roi d’Aragon , où Pierre 
de Castille a l’avantage. 

>359 Orcan, âgé de quatre-vingts ans , 
meurt, et en même temps son fils So- 
liman , d’une chute de cheval. 

Amurat surnommé le Héros > fils 
d’Orcan , lui succède. Il prend Audri- 
nople,oùil met le siège de son empire, 
et établit les janissaires. 

Edouard descend à Calais avec cent 
mille hommes et onze cents vaisseaux, 
assiège en vain Rheims, où il espéroit 
de se faire couronner roi de France. Le 
dauphin défend Cbalous et Troyes. 

Casimir, roi de Pologne, est défait 
dans la Vaiachie par les habitants du 
pays, qui renversent sur son armée des 
arbres à demi coupés. 

1 38* Hugues de Lusignan, roi de Chypre, 

meurt à Rome. Son fils Pierre lui suc- 
cède, digne par sa valeur d’un meilleur . 
royaume. 

La paix de Bretigny est ménagée par 
le dauphin Charles avec toute la pru- 
dence que permettoit l’état des aflfaires. 
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Plusieurs provinces sont cédées en - — ^ ~ 
pleine souveraineté au roi d’Augle- 
terre. On donne troismillions d'or pour 
la rançon du roi, qui est reçu dans son 
royaume avec une incroyable démons- 
tration d'amour et de joie dans tout son 
peuple. 

Jean, pour payer Édouard et ra- 
cheter ses enfants et son frère donnés 
en otage , accorde sa fille à Jean Ga- 
léas Yisconti, avec le comté de Vertus 
en Champagne. 

Pierre, roi de Ch}’pre , joint aux 
chevaliers de Rhodes , se rend redou-- 
table enAsie, où il fait de grandes con- 
quêtes. 

Pierre le Cruel empoisonne sa 
femme Blanche, et, pour avoir les 
trésors d’un roi maure qui s’étoit ré- 
fugié auprès de lui, il le fait mourir. 

Louis meurt à Naples sans laisser 
d’enfants, et Jeanne songe à se re- 
marier. ^ 

Innocent vi meurt, admirable s’il 
eût moins aimé ses parents. Urbain v , 
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'"" bénédictin , son successeur, réforme 
]acour. 

Édouard célèbre le jubilé de sou 
règne avec de grandes libéralités; il 
ordonne que les actes publics no se 
fassent plus en françois , mais en 
anglois. 

Casimir, roi de Pologne, nourrit 
le peuple dans une grande famine, et 
le fait travailler à fortifier les villes. 
i 363 Jeanne épouse Jacques d’Aragon , 
fils du roi de Majorque. 

Les rois de France, de Chypre et 
de Dânemarck se croisent à Avignon. 

L’Italie et la Dalmatic sont affligées 
de grandes sauterelles venimeuses ; 
les œufs des poules , qui les man- 
geoient, éloient empoisonnés. 

Le vent les jette dans le golfe de 
Venise , et la puanteur qu’elles ex- 
citent après leur mort cause la peste. 
,364 Les Cretois se révoltent contre Ve- 
nise; Gènes les refuse. 

Jean repasse en Angleterre à la 
place de son fils Louis , duc d’Anjou , 
qui s’éioit échappé, et meui't àLondres. 
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Charles v son fils, appelé le Sage , 

est couronné à Rheims avec Jeanne 
«le Bourbon sa femme.’ Le comté de 
Tours revient à la couronne; le duché 
tle Bourgogne y étoit aussi revenu un 
peu devant la mort de Jean ; Charles 
Je donne à son frère Philippe, à qui 
Jean l’avoît destiné. 

Charles de Blois, homme pieux et 
réputé saint, est tué dans une bataille 
donnée en Bretagne contre Jean de 
IVIontfort, à qui il disputoit le duché. 

Par cette mort, Jean est reconnu par 
les Bretons et par le roi qui protégeoit 
Charles de Blois. 

Jean de Bourbon , pour venger la 
mort de sa sœur , fait la guerre à Pierre 
le Cruel. Bertrand du Guescliu le suit, 
et délivre la Franee et le pape des 
compagnies de voleurs, dont il fait de 
bons soldats. 

Bernabos Visconti, cruel duc de 
Milan, souvent excommunié pour les 
entreprises qu’il faisoitsur l’état ecclé- 
.siastique , achète la paix et son abso- 
lution en donnant Bologne au pape. 

20 . 


Digitized by Google 



q34 histoihe universelle. 


Ani (le J . C 
1.363 


i366 


= Pierre , roi de Chypre , secouru 
* de France et d’Espagne, prend Alexan- 
drie , la pille, la brûle, et revient 
chargé de butin. 

Les compagnies de voleurs anglois , 
au nombre de cent mille hommes , 
après avoir pillé la Savoie et l’Alsace , 
et fait trembler toute l’Europe , sont 
défaits par l’empereur et par les pay- 
sans. 

il est couronné roi d’Arles, en Avi- 
gnon, |)Our attaquer Bernabos et le 
Milanez, compris dans ce royaume 
avec la Provence et le Piémont. 

Philippe, duc de'Bourgogne, épouse 
Marguerite , héritière de Flandre. 

Amédée , duc de Savoie , rend à 
Galo Joannes son parent Callipolis , 
prise sur les Turcs, que les Grecs re- 
perdent bientôt. 

Pierre , roi de Chypre, leur prend 
Tripoli et plusieurs autres places. 
Le sultan d’Êgypte est effrayé . 

Henri , frère du roi de Castille , 
soutenu par la valeur de Bertrand du 
Guesclin et des François , est cou- 
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l onné à Tolède. Pierre se réfugie en 
Portugal avec ses richesses, d’où il 
passe à Baîonne pour implorer la 
protection du prince de Galles, fait 
duc de Guienne par son père. ' 

Urbain v revient en Italie malgré 
les cardinaux. 

Le prince de Galles ramène Pierre 
en Castille. Henri plus foible com- 
bat malgré du Guesclin, qui est pris , 
et la bataille perdue. Ëdouard , re- 
buté par les cruautés et les perfidies 
de Pierre, l’abandonne. Le royaume 
iiTÎté par de nouvelles inhumanités 
se révolte, et Henri, qui s’étoit réfugié 
en France, est rétabli. 

Les Aquitains, indignés des nou- 
veaux impôts mis par le prince de 
Galles, appellent à Charles, comme à 
leur souverain. 11 temporise jusqu’à ce 
qu’il voie les choses où il les vouloit. 
Enfin il se déclare , et en même temps 
plusieurs villes de Guienne et tout le 
comté de Ponthieu se rendent à 
lui. 

Charles iv est reçu à Vit'erbe par le 
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pape, à qui il sert d’écuyer. Il fait 
Ans de J. c. Jqs Viscoutis utie paix peu glo- 
rieuse à l’empire. Il périt presque à 
Sienne, où le peuple crioit liberté , et 
retourne en Bohême, dégoûté des Ita- 
liens qui le méprisoient. 

1369 Calo Joannes ' vient à Rome pour 
demanderdusecours.il est bien reçu; 
mais les guerres entre la France et 
l’Angleterre faisoient peu espérer de 
la chrétienté. Il passe ensuite à Venise, 
où il prend de l’argent à grande usure, 
et où il est retenu par les usuriers. Son 
fils aîné Andronic refuse de donner de 
l’argent pour le Retirer. Manuel le 
cadet en donne un peu, et se met en 
otage pour son père, qui tourne tout 
son amoui’ de son côté, et donne lieu 
à de grands troubles par la jalousie 
des frères. 

Pierre le Cruel est battu et pris en 
fuyant d’une ville assiégée par du 

* Lisez Jean Paléologue. Les Çalo-Jeans 
♦'toient. rnis de Bulgarie. Le dernier de ce nom 
étoit mort en 1 20'j , et il s’agit ici de l’empe- 
reur grec de Constantinople. 
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Guesclin et les François. Les deux - ■ 
frères se rencontrent et se battent 
dans la prison. Pierre est tué, et jBenri, 
dit le Bâtard, est reconnu; mais Jean, 
diic de Lancastre, qui avoit épousé la 
fille de Pierre, prétend au royaume. 

Du Guesclin, après avoir pacifié la 
Castille, va chercher la guerre en Sar- 
daigne, d’oùCharlcsv le rappelle pour 
le faire connétable et comte de Lon- 
gueville. 

La gloire de la France est réparée. 

La Guienne est presque toute soumise , 
le roi de Navarre contraint d’obéir, 
et Jean , duc de Bretagne, qui s’étoit 
uni aujt Anglois contre son serment , 
obligé de rentrer dans son devoir. Le 
prince de Galles malade retourne en 
Angleterre, et meurt devant son père , 
après avoir fait déclarer son fils Ri- 
chard héritier du royaume. 

.Urbain v rebuté des Italiens rc- >37* 
vient à Avignon , et y meurt bientôt 
avec autant de piété qu’il avoitvécu. 

Grégoire xi, Limosin, lui succède. 

David, roi d’Ëcosse, et Casimir, 
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I 37'j 
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= roi de Pologne, appelé le Grand, 

• meurent ; le dernier brisé d’une chiite 
de cheval. Louis, fils de sa sœur, roi 
de Hongrie, lui succède, peu agréablo 
aux Poloiiois. A David, homme cou- 
rageux mais malheureux , succède 
Robert Stuart, en épousant la fille de . 
David. Ainsi la royauté passe de la 
famille des Bailleuls en celle des 
Stuarts. 

Les Anglois perdent la Rochelle. 
Ëdouard s'étonne que Charles , sans 
jamais monter à cheval, lui fît tant de 
maux. 

Les Génois , irrités de la préséance 
accordée aux Vénitiens au couronne- 
ment de Pierre, roi de Chypre, fait 
roi de Jérusalem , prennent Fama- 
gousle, et se rendent maîtres de l’île. 

Uladislas le Blanc, fils de Casimir, 
moine a Saint-Bénigne de Dijon , so 
repent , et est reconnu en Pologne , 
en haine des Hongrois. L’accord sc 
fait, et Uladislas revient mourir dans 
son monastère, où il est enterré. 

Sainte Brigitte, Suédoise, illustre 
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par sa naissance, et plus encore par sa - — 

sainteté et par celle de ses huit enfants 
canonisés, meurt en ce temps. Ses 
révélations sont célèbres. 

Beriiabos Visconti exerce à Milan 1374 
des cruautés inouies , et ruine ses 
sujets par ses exactions. Il avoit cinq 
mille chiens de chasse qu’il faisoit 
nourrir à des personnes nommées, à 
peine de grosses amendes s’ils étoient 
maigres , et de confiscation de tout 
leur bien si les chiens mouroient. Il 
brûle comme hérétiques deux Corde- 
liers qui le reprenoient. 

Jacques , roi des Baléares, mari de 
Jeanne, meurt dans la guerre qu’il fai- 
soit pour le Roussillon contre l’Ara- 
gon. Elle épouse Gthon de Brunswick, 
et excite la jalousie de Charles, duc de 
Duras sou cousin, quoiqu’elle lui des- 
tinât le royaume. 

Grégoire XI se réjouit avec Ganta- «îj? ' 
cusène de son retour à l’église, pro- 
curé par les jacobins. 

L’empereur grec paye tribut à Amu- 
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L . '!”x-at, et est contraint de l’assister dans 

Ans de. J. C. ggg guefFeS. 

Les Italiens, sujets du saint-siège , 
sont, excités à la révolte pai- les Flo- 
rentins. Ils sont réprimés par des cita- 
delles bâties de tous côtés. 

Charles v règle la majorité des rois 
à quatorze ans, au lieu de vingt-cinq , 
où elle commençoit auparavant. 

Le pape, persuadé par sainte Ca- 
therine de Sienne, résout son retour à 
Rome, et partant d’Avignon, malgré 
tous les cardinaux , il permet l’élection 
, de Venceslas, fils de Charles iv, âge 

de quinze ans, jeune homme laid en 
tout , qui avoit sali l’eau où on le bap- 
tisa, et l’autel sur lequel on le cou- 
ronna roi de Bohème dans son en- 
fance. 

IÎ77 Calo Joaunes *, chassé par son fils 
Androuic et les Génois, est rétabli par 
les Vénitiens. 

Guerre sanglante entre ces deux 
peuples. 

* Lisez : 3 tan Paléologue. > 
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Grégoire rétablit le siège à Rome 
après soixante-dix ans ; trompé par les 
Romains et les Florentins, il se relire 
à Aiiagni. 

Joaii Wiclef , curé dans le diocèse 
de Lincoln, et docteur en théologie , 
irrité du refus de la priiicipalilé d’uii 
collège , . et plus encore de celui de 
l’cvêché de Vigorne, s’élève, et ses 
erreurs se fortilîent par la négligence 
d’Édouard dans sa vieillesse , par la 
jeunesse de Richard son successeur , 
et par la protection du maréchal Henri 
de Persi. 

Édouard meurtsanssacrements,daus 
les amours d’Alix de Pérès, qu’il rap- 
pelle dans son extrême vieillesse, après 
que son parlement l’eut éloignée. Ri- 
' chard ii, son petit-fils, que lesAnglois 
appelèrent Richard de Bordeaux , fut 
reconnu en présence du duc de Lan- 
castre, fils d’Édouard. 

Les François battent par-tout les 
Anglois , et contraignent Charles de 
Navarre de quitter la Normandie pour 
se retirer dans son royaume. Le pape 

fiojsuet. ComÎDurtiou. I. ax 
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- - ■ < et l’empereur tâchent de procurer la 

Ans de j.c. pouF rcpousser les Turcs, qui 
menaçoient l’Italie. L’empereur vient 
en France pour cela, et il y esï bien 
reçu ; mais Charles prend bien garde à 
ne lui laisser prendre aucune marque 
de pouvoir. 

1378 Le pourparler de paix commencé 
entre le pape et les Florentins est 
troublé par la mort du pape. 

Le conclave est troublé par les 
Romains, qui menacent les cardinaux 
de les brûler dans le conclave s’ils ne 
font un Italien. Barthélemi Boutil * , 
archevêque de Bari, est élu, et prend 
le nom d’Urbain vi, homme sévère et 
rude , qui est pourtant reconnu; mais 
un peu après, douze cardinaux ultra- 
montains ’•» , dont il y en avoit onze 
François , et le douzième étoit Pierre 
de Lune , d’une noble maison d’Ara- 
gon, se retirent à Anagni, et prôtes- 

* L'Art de vérifier les dates met Prignano, 

^ C’est-à-dire au-delà des monts , relative- 
ment à Rome et à l’Italie. 
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tent de la violence et de la nullité de 
l’élection. Ilsadmouètentle pape, qui 
étoit à Tivoli avec trois cardinaux , 
qu’il eût à quitter. Sur son refus , ils 
élisent le cardinal Robert, de Genève, 
frère de Pierre, comte de Genève, qui 
prend le nom de Qément vu , qui est 
reconnu en France, après de longues 
délibérations , de l’avis du clergé et 
de l’université, assemblés par l’ordre 
du roi. 

Les deux papes confirment l’élec- 
tion de Venceslas. 

Charles iv meurt, et donne de sages 
avertissements à son Hls > , le plus in- 
fâme des princes. 

Toute la chrétienté se partage entre 
les deux papes. 

Les Anglois se soumettent à Urbain , 
en haine de la France. Le roi d’Aragon 
se déclare pour Clément, avec quel- 
ques restrictions. Venceslas et le roi 

* Cetoit Venceslas, qui lui succéda à l’em- 
pire , mais qui fut déposé pour sa mauvaise 
conduite. 
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—TTTTr; de Hongrie, rebutés par Clément , re— 
Ans de J. c connoîsscnt Urbain. 

1379 Clément, défait par Urbain , e&t 
bien reçu à Naples par la reiim Jeanne, 
n craint les Napolitains, compatriotes 
d’Urbain, et se retire à Avignon , où il 
est reçu par les cardinaux; qui n’a- 
voient pas voulu suivre Grégoire à 
Rome. 

Urbain excite contre Jeanne Louis, 
roi de Hongrie, qui lui donne contre 
cette reine des troupes, conduites par 
Charles de Duras. 

Les Génois battent les Vénitiens , 
après même que Louis eut ôté aux dré- 
nois les troupes hongroises. 

Les Vénitiens, prêts à se rendre, rc- 
premieut cœur, excités par les condi- 
tions trop dures que leur imposoieut 
les vainqueurs , et font une paix équi- 
table. 

Henri le Bâtard, roi de Castille , 
meurt pieusement. 

Les Ècossois ravagent l’Angleterre 
affligée de peste , et en remportent uii 
grand butin. 
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Les Flamands se révoltent contre — 

comte Louis J qui les chargeoit de An» de j. c. 
dépenses inutiles. 

Urbain dépose Jeanne, sachant ï 38 o 
C harles de Duras dans le voisinage. 

Elle fait un- testament où elle laisse 
son royaume à Louis d’Aiijou , frère 
de Charles v, qu’elle crée duc de Ca- 
labre , et se soutient par la protection 
de Clément. 

Charles v , roi de France , meurt. 

Chapes VI, appelé le Bien-Aimé, lui 
succède on, bas âge, Louis d’Anjou , 
aine des oncles du roi, est reconnu 
pour régent. Philippe, duc de Bour- 
gogne , et le duc de Bourbon, frère de 
la reine, défunte mère du roi, sont 
chargés de l’éducation du jeune prince, 
selon les ordres que Charles en avoit 
laissés en mourant. Le gouvernement 
de Languedoc etdeGuienne est donné 
a Jean, ducdeBerri, troisième oncle 
paternel du roi. 

Un noble Génois reçoit’ un soufflet 
do l’infâme favori de l’empereur do 
Trébisonde, et ravage pour se venger 

ai. 
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— • — toute la côte de cet empire. L’empe- 
An»de J. c. j.gm. gg| contraint de livrer son favori , 
que le Génois renvoie sans lui faire 
autre mal que de l’appeler une femme , 
et fait accorder de grands privilèges 
aux Génois dans Trébisonde, 

La France est pillée durant la mi- 
norité du roi. 

Les Wicléfistes , au nombre de 
soixante mille hommes , troublent 
l’Angleterre , tuent l’archevêque de 
Cantorbéry , chancelier , et sont à 
peine réprimés par le châtiment de 
leurs chefs. 

Charles de Duras, appelé le Petit à 
cause de sa taille, et de la Paix, pour 
avoir ménagé celle de Venise et de 
Gênes, est couronné par Urbain roi 
des Deux-Siciles et de Jérusalem . Reçu 
à Naples, il renferme Jeanne dans le 
château neuf ; il la contraint de se 
rendre, et prend Olhon son mari. 

138.1 Charles de Duras fait étrangler 
Jeanne par ordre de Louis , roi de 
Hongrie. 

Clément couronne Louis, duc d’An- 
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jou, qui marche en Italie avec 'trente— "" 
mille chevaux, et des gens de pied 
innombrables, accompagné d’Amédé, 
comte de Savoie. Son armée périt, et 
Charles fait brûler un magicien à qui 
il en attribue la ruine. \ 

Charles, roi de Navarre, vieux em- 
poisonneur , offre aux Ângloîs d’em- 
poisonner Charles vi et ses oncles. 

Le jeune comte de Foix , fils de la 
sœur de ce roi, trompé par ses arti- 
fices, porte à son père un poison qu’il 
croyoit être un philtre capable de lui 
faire aimer la mère du jeune prince 
qu’il avoit chassée. 

Louis , roi de Hongrie , meurt. 
Marie sa fille est saluée reine , sous la 
régence de sa mère Élisabeth. Les 
jaloux de l’élévation de Nicolas Gara, 
quoique due à ses services, brouillent 
les affaires. Charles le Petit est appelé 
par les Hongrois. 

Philippe, fils de Jacques Artevelle, 
à la tête des Flamands rebelles, est 
battu àRosebecq par le roi de France , 
qui protège Philippe son oncle. Qua- 


Digitized by Google 



248 HISTOIRE UNIVERSELLE. 

' "" rante mille rebelles sont tués, et Arte- 
Ans de j.c. ygjijj ^ trouvé parmi les morts . est 
peudu. Les François perdent peine 
quarante hommes. Ils détruisent Cour- 
trai, en haine de là victoire remportée 
par les Flamands sur Philippe le Bel. 
Les autres villes se rendent au duc 
Philippe; mais ü s’élève durant l’ab- 
sence du roi une sédition à Paris pour 
des impôts. Le roi victorieux la châtie, 
et fait couper la lete à Jean Marais , 
avocat , accusé d’en être l’auteur , 
quoiqu’il fût innocent. . . > 

Les propositions de Wiclef ,* favo- 
rables en apparence, et en effet, per- 
nicieuses a la puissance royale autant 
qu’à la puissance ecclésiastique, sont 
condamnées par l’archevêque de Can- 
torbéry. * - ’ 

,383 Louis, comte de Flandre; :mourf. 
Philippe lui succède par sa fémme 
Marguerite. 

Urbain, arrêté à Naples, accorde à 
Charles tout ce qu’il vouloit. 

Il publie une croisade contre les 
François, et excite les Anglois contre 
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«ux ; mais ils sont mis en fuite devant 
Ypres. 

Pierre, roi de Chypre, meurt. Jac- 
(|ues, son oncle paternel, prisonnier à 
Gênes depuis la prise de Faniagouste, 
et renvoyé avec dix galères , laisse 
eette place aux Génois. Il est couronné 
roi de Jérusalem à Nicosie. 

Léon , roi catholique d’Arménie , 
chassé par le sultan d’Égyple, et dé- 
livre de prison à la prière des rois 
de France, de Castille et d’Aragon , 
vient par-tout chercher du secours, 
et n’ohtient qu’une subsistance pro- 
portionnée à sa dignité. 

Ferdinand , roi de Portugal , meil- 
leur justicier que guerrier, laisse en 
mourant une grande guerre pour sa 
succession enti*e Béatrix sa fille, femme 
de Jean , roi de Castille , et les Por- 
tugais ; ces derniers se donnent à Jean 
le Bâtard , frère do Ferdinand , qui 
l’emporte, les Portugais ne pouvant 
souffrir la domination de Castille. 

Sozen , fils d’Amurat, et Andronic , 
fils de Jean , s’accordent contre leurs 
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TrTT"T^ pères occupés ensemble en Asie contre 
Ans dej.c. jgg Xoircs révoltés. Les deux pères dé- - 
couvrent la conspiration , et , de coti- 
cert, fout crever les yeux à leurs en- 
fants. 

Ix)uis d’Anjou , traversé par les 
croisades d’Urbain et par les finesses 
de Charles son concurrent , souffre 
des maux extrêmes en Italie, et meurt' 
enfin du travail qu’il avoit souffert à 
empêcher le pillage d’une ville prise. 

Charles n’ayant plus de concurrent 
ne craint plus le pape, et le maltraite. 

Il se prépare à passer en Hongrie , où il 
est appelé par les seigneurs. 

Un carme découvre au roi d’Angle- 
terre une entreprise faite contre sa vio 
par son oncle le duc do Lancastre ; 
mais quoiqu’elle iilt véritable, il est 
condamné à mort, faute de preuves. 

Jean Wiclef meurt , et est enterré 
dans la paroisse d’où il étoit curé. 

«385 -Urbain traite cruellement six ou 
sept de ses cardinaux qui avoient 
résolu de le déposer. 

Il excommunie Charles de Duras , 
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qui l’assiège dans Lucérie , prend la —--- ' - 

ville et la brûle. Le pape se sauve de^”**^*'*^- 
la citadelle sur les galères de Gênes , 
soigneux d’emmener les cardinaux 
prisonniers, qu’il continue de traiter 
inhumainement. 

Charles arrive en Hongrie. Les deux 
reines s’opposent vainement à ses des- 
seins. Il est couronné de leur consen- 
tement. Les Hongrois se repentent , et 
Charles est presque tué dans l’église 
où on le couronuoit. 

Charles vi médite de passer en 
Angleterre , et il en est empêché par 
la guerre de blandre. Ceux de Gand 
sont contraint^ de se soumettre , et 
Philippe leur accorde la paix. 

Jean le Bâtard soutenu par les An- 
glois est reconnu roi de Portugal , 
après plusieurs victoires siu* les Cas- 
tillaus, que les François secouroient. 

Le tyran Bernahosveut perdre Jean 
de Galéas, comte de Vertus, son ne- 
veu , qui fait le simple et prend l’habit 
d’ecclésiastique ; mais il se déclare à 
propos , arrête son oncle , l’empoi- 
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■ I soune, se rend redoutable aux voisins, 
Ani dcJ.c. chasse les Scaligers de Vérone et do 
Vicence. 

1386 • Nicolas Garo, en haine de qui les 

Hongiois avoient appelé Charles de 
Duras, lui suscite un meurtrier qui le 
blesse. Il est mis en prison, où scs 
plaies sont empoisonnées; on l’étran.- 
gle, et sa mort est portée à Naples 
dans le temps qu’on s’ 3 ' réjouissoit de 
son couronnement en Hongrie. 

Ladislas, autrement Lancelot, son 
,fils, est couronné à Naples à dix ans; 
mais en mêmetempsThomas deSaint- 
Sévêrin, chef du parti d’Anjou , et 
Othon de'Brunswick, couronnent le fils 
de Louis' d’Anjou, et ont recours à 
-Clément. La mère de Ladislas s’enfuit 
à .Cajette avec ses enfants. Urbain , 
vindicatif , lui refuse tout secours , 
quoiqu’elle lui renvoie son neveu pris 
par Charles son mari. 

■ Clémentonvoié son neveu à Naples 
avec lé titre de vice-roi, ce qui trouble 
le parti .d’Anjou. 

• .En Hongrie, après la mort de Char- 
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les , Élisabeth et Marie sa fille , qui 

se croyoient en sûreté, sont prises par 
Horvat , gouverneur de la G’oatie , du 
parti de Charles. La mère est noyée , 
la fille est mise en prison. Sigismond , 
roi de Bohême, vient au secours. Hor- 
vat est contraint de rendre Marie. Si- 
gismond couronné déçlare la guerre à 
Horvat , au préjudice de Tamnistie 
accordée , et l’ayant pris avec ses 
complices, il les fait tous mourir avec 
d’horribles tourments. 

Jagellon, duc de Lithuanie, promet 
de se faire chrétien, et épouse Edwige, 
couronnée reine de Pologne. 11 se fait 
baptiser avec ses frères. 

Jean, duc de Berri, rend inutile 
la grande flotte préparée par Charles vi 
contre l’Angleterre , plutôt prête à se 
rendre qu’à résister , tant elle étoit 
foiblc et peu préparée. 

Le duc de Laucastre étant en Por- 
tugal avec toutes les forces du royau- 
me , le duc de Berri est remercié pu- 
bliquement par l’Angleterre. 

Léopold , duc d’Autriche , appelé 

Bottiiet., Continuation. I. 
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l’homieur de la milice et la gloire de 
Ans de J. c. la chevaîerie , est tué dans un combat 
contre les Suisses, qui vinrent au 
nombre de seize cents au secours d’une 
ville assiégée. La clialeur et le poids 
des armes ruinent la noblesse de Léo- 
pold., que la disposition du lieu avoit 
contrainte de se mettre à pied. Léopold 
le fils, dit l’Ambitieux ou le Superbe , 
en voulant venger son père est battu , 
et les Suisses se rendent considérables. 

Urbain découvre à Gênes une en- 
treprise faite contre sa vie par les car- 
dinaux prisonniers, et les fait mourir 
cruellement , à la réserve de deux , 
qui, s’étant échappés, vont A Clément. 
Urbain se réfugie à Lucques. 

» 387 Charles le Mauvais, roi, de Navarre, 

‘ est brûlé dans de l’eau-de-vie. Char- 
les III, appelé le Noble, son fils, re- 
connoît Clément. 

Pierre, roi d’Aragon , astrologue 
et chimiste, meurt à Barcelone. Son' 
fils Jean reconnoît Clément, persuadé 
par Pierre deUune. 

•• Le bienheureux Pierre de Luxem- 
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bourg meurt à Avignon en odeur de' 
sainteté. Il est béatifié long -temps 
après le schisme par Clément vu de 
Médicis, et pris pour patron par ceux 
d’Avignon. 

Clément presque reçu par -tout 
offre de se soumettre à un concile. 
Urbain, opiniâtre, ordonne une croi- 
sade contre Thomas de Saint-Séverin 

t ■ 

et OthoD , qui ne sert qu’à montrer sa 
haine. 

Clisson , connétable de France, est 
attiré sur parole, et emprisonné par 
le duc de Bretagne qui vouloit faire 
plaisir aux Anglois. Le gouverneur à 
qui il le confia empêche son maître de 
le tuer, et son maître le remercie de 
l’avoir détourné d’un si grand crime. 

Les Bolonois quittent Urbain, les 
Florentins attendent le concile. 

Charles n épouse Isabeau de Ba- 
vière, et son frère Louis, Valentine, 
fille du duc de Milan. 

Victoire signalée des Ëcossois sur 
les Anglois. 

Urbain meurt. Son neveu privé 


25 ') 
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f "" des châteaux qu’il lui avoit donnés, et 
Aatdei.c^ 32i famille, pour laquelle il avoit tant 
travaillé , est tout éteinte. 

Quatorze cardinaux élisent Boni- 
face IX , qui méritoit d’étr^.' pape dans 
un meilleur temps. 

Charles vi visite Qirtnent, qui sacre 
Louis d’Ânjou , fils de Louis , roi des 
deux Siciles et de Jérusalem. Le roi 
d’Âragon lui donne en mariage sa fille 
Yolande. 

Voyage célèbre de Charles vr en 
Languedoc, d’où il retire son oncle 
Jean , duc de Berri , à cause des con- 
cussions qu’il y laissoit faire à ses 
gens. 

A’muraf, victorieux des Tribal- 
liens et de plusieurs peuples chrétiens, 
en rcconnoissant lui-même les morts 
est tué d’un coup de poignard par un 
Trîballien mourant. Il avoit gagné 
trente -sept batailles rangées; bon, 
sévère , homme de parole , libéral. 
Son fiIsBajazet, appelé Gilder, ou le 
Foudre , défait les Triballiens et les 
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Bulgares, et leur prend Nicopolisrenr'S ==5 
capitale, lâchement défendue. 

Tamerlan commence à se rendre 
illustre à la guerre. 

Charles vi envoie son oncle le duc 
de Bourbon au secours des Génois , 
que les Sarrasins d’Afrique tourmen- 
toicnt. Les Vénitiens se croisent avec 
eux. Les croisés retournent victorieux. 

Jean deCastilletenteen vain d’établir 
son fils en Portugal. Il meurt tombé 
de cheval, et laisse son fils âgé de 
douze ans sous des tuteurs impru- 
dents et intéressés qui ruinent le 
royaume. 

Robert , roi d’Ëcosso , meurt, prince 
accompli. Son fils Jean, nommé Ro- 
bert III, homme tranquille, lui suc- 
cède. 

Deux nobles Vénitiens , sous les 
ordres de Zichin , roi de Danemarck , 
découvrent l’Islande, le Groenland, 
et les autres terres du nord. 

Clément approuve le mariage de *^91 
Marie, héritière de Sicile , avec Mar- 
tin, neveu du roi d’Aragon. Ainsi toute 

22. 
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^ la Sicile est soumise aux Aragonois 
An* de J. c. JJ g’y élèvc des séditious infinies. 

139a Boniface ne trouve nulle sûreté en 
Italie, et vague d’un lieu à un autre. 

L’assassinat de Glisson trouble la 
France ; quoique CUsson soit guéri de 
ses bléssures , le roi n’en entreprend 
pas moins la vengeance. Il déclare la 
guerre au duc de Bretagne , auteur de 
■cet attentat, et l’entreprend avec trop 
d’ardeur. 11 ne dort ni jour ni nuit, et 
déjà échauffé par ses débauches, la 
tctc lui tourne. Clisson est chassé par 
ses oncles déclarés régents, et sç dé- 
fend en Bretagne contre le duc. 

1 39 3 Bajazet médited’attaquer la Hongrie 

après avoir ravagé la Yalachie et la 
Bulgarie. SigismQiid .est averti de ses 
desseins par Manuel ; mais le Turc, qui 
intercepte les leltjres, assiège Constan- 
tinople par mer et par terre. Sur le 
bruit que Sigismond marchoit à Nico- 
polis, il s’avance et bat les Hongrois. 
Sigismond demande secours au roi de 
France. Bajazet retourne contre Cons- 
tantinople, et se laisse apaiser par 
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l’empereur, qui donne une rue , un rrrr ! fs ; 
gouverneur et une mosquée aux Turcs «le.JrC* 
dans Constantinople. La ruine des 
Grecs est diflférée par les victoires de 
Tamerlan. 

Le roi , guéri , danse le ballet des 
sauvages , où il pensa être brûlé par 
l’imprudence du duc d’Orléans. Il re.- 
tombe un peu après dans sa frénésie. 

^ Les Wiclefistes réprimés en Alle- 
magne s’introduisent en Bohême. 

Jean Hus, dont le nom signifie oison, 
embrasse une partie de leurs erreurs. 

Ven.ceslas, roi d’Allemagne et de 
Bohême , plongé dans de honteuses 
débauches, les laisse croître. 11 tombe 
dans un tel mépris, qu’il est souvent 
mis prisonnier à Prague par le ma- 
gistrat. 

Boniface en danger à Borne est <394 
sauvé à peine par Ladislas, qui y étoit 
allé pour aviser avec lui aux.aâaires 
de la guerre. 

L’université de Paris propose les 
trois voies de finir ïe schisme.: la ces- 
sion , le compromis , le concile* 
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-'■I Le duc de Berri fort attaché à 
ad( de J. c. cîéinent empêche l’effet de ces saintes 
propositions. 

Clément meurtd’apoplexie, et laisse 
trois cent mille écus à. la chambre. 

• Pierre de Lune est élu contre les prières 
du roi de France , et prend le uom de 
Benoît xin. 

139$ Les universités ne s’accordent pas 
sur les moyens de finir le schisme , ce . 
qui donne lieu à Benoît de les éluder 
tous. 

Jean, roi d’Aragon, au sortir de 
table, où il avoit mangé excessive- 
ment à son ordinaire, est troublé par 
la rencontre inopinée d’un grand loup, 
et meurt. Son frère est mis à sa place 
au préjudice des lois, qui appeloient à 
la couronne Jeanne , fille du roi défunt, 
qui avoit épousé Mathieu de Foix. 

Jean Galéas , comte de Vertus , 
achète de Venceslas le duché de Milan 
quinze cent mille florins , et prend le 
nom de duc. 

I Jean , comte de Nevers , fils aîné 

de Philippe f duc de Bourgogne , est 
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mis 'à la tête du secours qu’on envoie — 
à Sigismond, roi de Hongrie. Il prend c. 
plusieurs villes où il tue tous les Turcs, 
et assiège Nicopolis. Bajazet arrive 
avec une armée immense. La témérité 
des François leur fait perdre la ba- 
taille. Les Hongrois prennent la fuite, 
et les François se font tuer en com- 
battant vaillamment. Soixante mille 
Turcs demeurent sur la place. Bajazet, 
furieux, fait couper la tête en sa 
présence à trois cents prisonniers des 
plus qualifiés. Un grand physionomiste 
sauva là'Vie à Jean de Nevers , dont 
l’esprit hautain et ambitieux menaçoît 
la chrétienté de grands maux. Sigis- 
mond est dix-huit mois sans oser pa- 
roître. Jean Galéas est soupçonné 
d’avertir leTurc,avec qui il entretenoit 
grand commerce. 

Les rois de France et d’Angleterre 
s’assemblent , et conviennent de la 
voie de cession, à laquelle Venceslas 
promet aussi de concourir avec eux. 

L’empereur Manuel envoie son 1397 
frère Théodore Paléologue, despote 
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1398 


— du Péloponnèse, pour obtenir du se- 
cours de France. Le roi le promet. 
Jean , fils d’Andronic , va en Italie 
pour le même dessein. Le triste état 
de l’église fait qu’il ne remporte que 
des espérances ; mais l’Italie profite 
du voyage de Jean, et Chrysolarus, 
qu’il mena .avec lui, enseigna le grec 
à Rome, d’où la conuoissance de cette 
langue se répand. 

Deux augustins entreprennent de 
guérir Ch^irles par art magique , et ce 
détestable moyen est accepté , mais 
manque de réussir; ils sont^pendus. 

La foiblc cervelle du roi fait que 
tout commence d’aller en désordre 
dans le royaume. 

Richard , roi d’Angleterre , fait 
étrangler à Calais Thomas , duc de 
Glocester, son oncle paternel , et fait 
couper la tête au comte d’Arondet. 

A Naples, Louis ii, duc d’Anjou, 
s’abandonne aux plaisirs. 11 est trahi 
par les seigneurs, et Ladislas s’affermit. 

Charles vi, durant un de ses bons 
intervalles, confère avec Vcnceslas , 
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venu àRheims pour traiter des remèdes — " 
du schisme, et ils conviennent 
deux de se soustraire de Pobëdiencc 
du papequi refuseroitla cession. Pierre 
d’Ailli et Boucicaut ne la peuvent per- 
suader à Benoît, llestassicgèdansson 
palais à Avignon. Le secours du roi 
d’Aragon lui est inutile. La soustraction 
d’obédience se fait en France, et même 
à Avignon, par les cardinaux. Elle est 
improuvée par Glémengis et par l’uni- 
versité de Toulouse. 

Venceslas ne peut rien auprès de 
Boni face. 

Le roi envoie du secours à Manuel 
sous la conduite de Boucicaut , et les 
Turcs n’osent combattre, se souvenant 
combien les Fi'ançois leur avoient chè- 
rement vendu leur vie, 

Bonifaceix établit les annates dans 
son obédience , sous prétexte de sou- 
tenir le pape et les cardinaux. Les seuls 
Anglois les refusent. Les autres ex- 
ceptent les évêchés. 

11 est reçu à Rome, et fortifie le 
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■ ‘ château Saint-Ange pour empêcher les. 

Am de J. c. révoltcs du peuple romain. 

Henri, fils de Jean, duc de Lan- 
castre, chassé d’Angleterre, vient en 
France. Il est rappelé en Angleterre 
par le parti contraire à Richard , qui 
' est abandonné par les siens et renfermé 
dans la tour de Londres, où ou le* tue 
après lui avoir fait céder le royaume à 
Henri. 

i4oo L’empereur Manuel est reçu à Paris 
plus magnifiquement que Charles iv. 
Il n’obtient nul secours, ni de la France 
malade avec son roi, ni de l’Angleterre 
dans le nouveau règne encore mal af- 
fermi. 

Constantinople pressée n’est sauvée 
que par la craiute que Bajazet eut de 
Tamerlaii. 

L’infâme Veiiceslas est déposé par 
les électeurs et les princes. Fridéric iv, 
duc de Brunswick, vaillant et habile, 
est élu et bientôt tué. Robert le Petit , 
duc de Bavière et comte palatin , il- 
lustre en paix et en guerre , est mis à 
sa place et confirmé par Boniface. Les 
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François sont long-temps sans le re- 
connoître. ^ 

Sigismond se plaint de l’injure faite 
à son frère ; mais Venceslas content 
SC retire dans la Bohême, où il cède 
des droits importants pour quelques 
charrettes de vin. 

Ladislas est reçu à Naples ; Louis 
prend la fuite ; une grande partie du 
royaume demeure en sa puissance ; il 
revient en Provence et se soumet à 
Benoît. 

Ladislas maltraite les seigneurs par- 
tisans de Louis, et même les Saint- 
Séverins qui l’avoient trahi. 

XV' SIÈCLE. 

I 

Tamerlan fait de grandes conquêtes i/$oi 
en Syrie, bat le sultan d’Ëgypte, et 
marche contre Bajazet. 

Robert, roi des Romains, appelé 
par le pape et les Florentins contre 
Galéas , est repoussé en Allemagne. . 

Sigismond est emprisonné dans son 
royaume. Ladislas appelé vient à Zara 

ContinuatioB. I. 
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pour observer ce qui se passe. Sigis- 
Anidc j.c. jiioiid J délivré, va en Bohême, d’où il 
ramène une armée et reprend la Hon- 
grie. Ladislas rend Zara aux Vénitiens, 
fait sa paix avec Sigismond , en re- 
commandant les perlidiesdesHongrois 
à sa justice, et s’en retourne à Naples. 

i4oa Tamerlan, deux fois plus fort que 
Bajazet , le bat et le prend auprès d’An- 
cyre, au même champ de bataille où 
• Pompée avoit défait Mithridate. 

Bajazet meurt en prison. Ses quatre 
enfants se font la guerre douze ans 
durant pour l’empire. Tamerlan prend 
Smyrne et la détruit. Les Génois de 
Péra qui se soumettent à lui se sauvent, 
et Constantinople avec eux. Le vain- 
queur s’en retourne content de la gloire 
qu’il avoit acquise , et fait de grandes 
conquêtes dans les Indes ; mais ses 
enfants dégénèrent. 

Les chrétiens ne profitent point de 
la division des Turcs, et Manuel se 
sauve à peine. 

Les querelles de la maison d’Or- 
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léans et de celle de Bourgogne com- 
mencenh 

Jean Galéas , après avoir remporté 
de grandes victoires , médite de se 
faire roi d’Italie, et meurt de peste à 
Bologne dans ce dessein. 11 laisse le 
duché de Milan à son fils Jean Marie, 
et quelques villes à son autre fils Phi- 
lippe-Marie, ce qui divise son état et' 
sa maison. 

t 

Les chevaliers de Rhodes réduisent > 4«» 3 
Saladin , sultan d’Êgjpte , à une paix 
honteuse , et se font rendre toutes les 
places que le sultan leur avoit prises 
en Syrie et en Égypte. 

La guerre se rallume entre Gênes 
et Venise pendant que le maréchal de 
Boucicaut , gouverneur de Gênes pour 
le roi de France , est envoyé pour dé- 
livrer Famagouste , que Jean , roi 
de Chypre , assiégeoit. 

Bendit xiii fuit de son palais d’Avi- 
gnon. L’obédience lui est rendue par 
la France. Il la perd de nouveau par 
sa rigueur et le refus qu’il fit de con- 
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• ' nfirmer les élections faites pendant la 

Au d« J. c. soustraction. 

Le royaume d’Angleterre est trouble 
par la guerre que ceux de la maison 
de Persi et le comte Duglas font au roi 
Heuri , qu’ils regardent comme usur- 
pateur , et que cette guerre met eu 
péril de perdre la vie. 

En ce temps la fameuse histoire de 
la sirène de Harlem , qui apprend à 
filer ) vit de pain et de lait , adore la 
croix, mais demeure toujours muette. 
Tous les auteurs contemporains at- 
testent cette histoire , et disent qu’on 
l’enterra eu Terre sainte comme chré- 
tienne. 

i4o4 Philippe, duc de Bourgogne, meurt, 
et sa femme renonce à sa succession à 
cause de ses dettes. Jean son fils , 
nommé le Hardi , dont la fille avoit 
épousé le dauphin Louis , tous deux 
fort jeunes , lui succède. La mort de 
Philippe , qui tenoit les affaires en état, 
et l’humeur violente de son fils mettent 
tout en péril. 

Le roi d’Angleterre vent dépouiller 
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les églises. Un autre Thomas , arche- - . 

vêque de Cantorbëryj s’oppose à 
desseins avec toute la vigueur que 
mëritoit la cause qu’il soutenoitettout 
le respect qui est dû à l’autoritë royale. 

Boniface meurt. Les cardinaux ne 
peuvent être empêchés de faire une 
élection. Ils élisent Innocenf vu , 
homme de mérite. 

Ladislas , sous prétexte de garder 
Rome , y tient une armée, et relève le 
parti des Gibelins. 

Innocent se retire à Viterbe. Les i4<>5 
Romains chassent Ladislas et se met- 
tent en liberté. > 

Benoît appelé à Gênes par Boucî- 
caut , bien reçu de l’archevêque, mais 
ses troupes chassées , veut traiter avec 
Innocent, qui refuse. 

Les François , les Anglois et les 
Flamands se pillent les uns les autres 
sans qu’il y ait guerre déclarée. 

La frénésie de Charles augmente. 

Le duc d’Orléans veuf être maître et 
se joint à la reine pour avoir de son 
côté le dauphin, qu’il enlève de Paris. 

23 . 
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J —Le duc de Bourgogne, qui prétend 

Ans dcj.c. gussi au gouvernement, g^goe le 
peuple , et ramène à Paris le dàuphm 
son gendre. La haine entre les deux 
maisons devient .irréconciliable , et 
cause des guerres terribles. 

Los tronblesd Àngletcrreconlinueut 
sous d’a _tres chefs. Ceux de Galles, qui 
dans la révolte contre Richard lui 
étoient toujours demeurés fidèles en 
mémoire du prince de Galles son père, 
refusent de reconnoître Henri, qui perd 
contre eux son royaume et sa cou- 
ronne. 

14..6 Innocent est reçu à Rome , et ex- 
commnnie Ladislas qui avoit occupe 
le château Sainl^Ange. Il le rend , et 
la paix se fait; mais Innocent meurt , 
et les François tâchentd’empêcher une 
nouvelle élection, en promettant d’ob- 
, tenir de Benoît une cession, et de pro» 
curer une éleOtionou lesdeux collèges 
concourussent. Les longueurs qui se 
trouvèrent dans un dessein si salutaire 
les déterminent à élire Grégoire xii , 
homme docte, modeste et pieux , sous 
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promesse d’abdiquer si son compëti- ’ " 
tcur en faisoit autant. 

Les propositions d'accommodement 1 4« 7 

continuent entre les deux papes, avec 
dissimulation de part et d’autre , et 
seulement pour contenter les princes 
cl les peuples par de belles apparences. 

Le duc d’Orléans est assassiné dans 
Paris par ordre du duc de Bourgogne, 
qui avoue son crime à son oncle le duc 
de Bérri et à sou cousin Louis n, duc 
d’Anjou, roi de Sicile, et s’enfuit par 
-leur conseil. 

II apprend que le peuple n’a pas x4o8 
perdu l’amour qu’il avoit pour lui, et 
revenu de la guerre de Liège avec une 
armée victorieuse, il défend hautement 
son crime parla détestable proposition 
du docteur Jean le Petit, qui soutient 
devant le dauphin et toute la cour 
qu’on pouvoit tuer un tyran, et que le 
duc d’Orléans.en étoit un. 

Il se fait , par l’autorité absolue du 
roi , une paix plâtrée entre les deux 
maisons. 

La soustraction d’obédience se fait 
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■ ■■ ■ — par la France aux deux contendants. 

Ad* de J. c. Leg cardinaux de Grégoire l’abandou- 
nent et viennent à Fisc ; Grégoire les 
excommunie.' Il est visité par Ladislas, 
qui , sous prétexte de le protéger, se 
rend maître à Rome; mais son orgueil 
et son imprudence, qui approchoit de 
la folie, lui fait bientôt perdre cette 
ville. 

Benoît prévient par la fuite les 
ordres que Boucicaut avoit de l’ar- 
• rêter , et se retire en Aragon. 

La doctrine de Jean Hus, prêtre, 
est condamnée à Prague par l’univer- 
sité. 11 ne garde plus de mesures. Ses 
disciples , cuti'e autres Jérôme de 
Prague , se déclarent hautement. Il se 
cache dans un village, d’où il répand 
des écrits furieux qui animent tout le 
peuple. 

1409 Les deux obédiences tiennent un 
concile général où les deux papes sont 
déposés. Pierre Philargi ou Philarète, 
Grétois , homme de basse naissance, 
mais de grand mérite, est élu d’un 
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commun accord, et se fait appeler' 
Alexandre v. ’ 

Les deux prétendants persistent à 
retenir la papauté malgré le concile. 

Grégoire, qui tenoit à Aquilée un 
concile d’unpetitrestedessiens,'craint 
le patriarche Antoine, et, laissant son 
confesseur en habit de pape, sc sauve 
àRimini, où Ta seule autorité de La- 
dislas empêche qu’il ne soit tout-à-faifc 
abandonné. 

Benoît se retire de Barcelone. 

Il est reçu par Martin, qui avoit 
usurpé le royaume d’Aragon sur ses 
nièces, filles de Jean son frère aîné. 

Martin d’Aragon, roi de Sicile par 
sa femme Blanche, fille et héritière de 
‘ Fridéric III, après- de grandès victoires 
sur la Sardaigne rebelle meurt de dé- 
bauches. Le royaume est donné à son 
frère, qui meurt sans enfants un peu 
après. Blanche sa femme gouverne le 
royaume, en attendant qu’on fût con- 
venu d’un nouveau roi. 

Le maréchal de Boucicaut et les 
François sont chassés de Gênes. La 
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■■ - sage conduite du maréchal ne put 

c- empêcher que le désordre des Fran- 
çois et la légèreté des Génois ne pro - 
duisissent ce mauvais edet. 

«4i« Alexandre meurt. Il se disoil riche 
évêque, pauvre cardinal , pape men- 
diant. Jean xxiii, plus guerrier qu’ec- 
clésiastique, est élu à sa place par le 
crédit de Louis ii, duc d’Anjou, roi de 
Naples , qui s’approche avec une 
flotte. 

Robert, roi des Romains, meurt, et 
se fait enterrer à Heidelberg, où il 
avoit fondé une université. 

Le pape tâche de faire élire Sigis- 
mond, roi de Hongrie. Josse, marquis 
de Moravie, qui lui est préféré, meurt 
bientôt, et Sigismond est élu, s’étant 
donné à lui-même son suflrage comme 
marquis de Brandebourg. Il dit -en 
riant qu’il se connoissoit, et non pas 
les autres. Son frère Venceslas s’avise 
alors'de contester sa déposition, ce 
qpai fait dilFérer de quatre ans le cou- 
ronnement de Sigismoiid. 

Après la mort de Martin, roi d’A- 
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ragon, sans enfants, sa succession est - ' * - ' 
disputée. Trois électeurs choisis, 
premier par le royaume d’Aragon, le • 
second par celui de Valence, etle troi- * 
sième par la Catalogue, élisent, en 
présence de Benoît, Ferdinand , appelé 
le Juste, fils puîné de Jeaiii, roi de 
Castille , et d’Èléonore d’Aragon. Ce 
prince prépare la voie à son couron- 
nement par ses victoires, et se fait re- 
connoître roi de Sicile. 

La guerre civile à peine apaisée se 
rallume, parles querelles des maisons 
d’Orléans et de Bourgogne. 

Jean xxni est reçu à Rome par le ï 4«' 
secours de Louis d’Anjou, qu’il sou- 
tient aussi contre Ladislas. 

Ladislas est battu ; mais Paul TJrsin , 
général des armées du pape, ne le 
veut pas ruiner , pour se rendre tou- 
jours nécessaire entre le pape et Louis. 
Ladislas profite du temps, et sc relève. 

Louis, d’une humeur tranquille , ne 
peut souffrir l’inconstance et les trahi- 
sons des Napolitains , et revient en 
France. 
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L '-!S[ Les bouchers séditieux troublent 
Ànt de j.c. et favoriseut le duc de Bour- 

gogne. 

,412 Le pape Jean fait sa paix avec La- 
dislas, qu’il reconnoît roi de Naples, 
à condition qu’il abandonne Grégoire, 
qui se retire à Rimini , chez Charles 
Malateste son ami. 

Jean Hus profite de cette division et 
de la lâcheté de Venceslas , et déclame 
contre le pape et contre l’église. Il est 
«chassé de Prague ; mais ses sectateurs 
troublent le royaume. 

Jean Marie, fils de Jean Galéas, 
aussi cruel et aussi impie que son père , 
dans la haine universelle qu’il s’attire 
a peine à garder Milan. Il est tué dans 
l’église par des conjurés qui crient 
liberté; mais le peuple n’ose remuer, 
et Philippe, frère de Jean Marie , 
venge sa mort. 

* 4*3 Henri IV, roi d’Angleterre, meurt. 
Son fiïs Henri V lui succède à l’âge de 
vingt-six ans. Les Wiclcfistes con- 
jurent contre lui. 

Ladislas est introduit dauj; Rome, 
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et la pille. Le pape et les cardinaux se == 
sauvent à Bologne , qui appartenoit à c. 
l’église. 

Ou convient enfin de tenir un con- 
cile, dont le pape et l’empereur choi- 
sissent le lieu à Constance. 

La Samogitie est convertie à la foi 
par Ladislas, ou Jagellon , roi de Po- 
logne. La Lithuanie commence aussi à 
coiinoître Jésus-Christ. 

Durant l’infâme vie de Venceslas ,, i4i4 
les Wicléfistes etHussit'es remplissent 
la Bohême. La querelle pour la com- 
munion sous les deux espèces s’émeut 
par les séditieuses prédications de 
Pierre d’Esdre et de Jacoheî. 

Ladislas pille toute l’Itaîie. Un Juif 
le fait mourir par le poison, avec sa 
ülle , dont ce prince avoit abusé. 

Jeanne ii sa sœur, appelée Jeannette , 
veuve de Guillaume d’Autriche, lui 
succède, et épouse Jacques, comte de 
la Marche, de la maison de Bourbon, 
qui, ingrat envers elle, l’arrête dans 
une prison , avec Sforce son conné- 
table. Ils sont délivrés, et il est lui- 

Boshitet. ConliouHtioB. I. ?' '4 
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"'""— même arrêté. Jeanne se donne toute à 
Ani de J. c. gQjj amant Caracciole. 

Jean xxiii, défait de la crainte qu’il 
avoit de Ladislas ^ vient à Constance 
' au concile. Sigismond y est couronné 

roi des Romains par le pape, et fait 
sou entrée solennelle à Constance la 
veille de Noël. 11 chanta à la messe 
l’évangile exiit edictüm à Cæsare 
Aügusto. 

Jean Hus vient au concile comme 
triomphant, avant que d’avoir la sauve- 
garde de l’empereur. 11 la reçoit, et ne 
laisse pas, au préjudice de la sauve- 
garde, de semer son hérésie. 11 a peur 
et se sauve dans un char de paille; 
mais il est découvert et mis en prison. 

Jean promet la cession par ser- 
ment, si Grégoire et Benoît en font 
autant dans la deuxième session; mais 
un peu après il se sauve déguisé à 
Schaffhouse, à quatre milles de Cons- 
tance, où il demeure en la protection 
de Fridéric, duc d’Autriche. 

11 s’assure la protection du duc de 
Bourgogne, et écrit contre le concile. 
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L’université de Paris, dont l’autorité ■ 
étoit respectée partout le monde, 
condamne. Le concile lui fait son 
procès, et l’oblige enfin à la cession. 

Les sujets de Fridéric sont condam- 
nés par Sigismond et absous par le 
concile du serment de fidélité prêté à 
leur prince, ce qui donne occasion 
aux Suisses de se rendre maîti'es de 
son pays , qu’ils refusent de rendre 
après la paix. 

Jérôme de Prague, véna à Cons- 
ï'ance sur la foi publique, s’enfuit et 
est repris. 

Le concile dépose Jean xxiii, livré 
à l’empereur par Fridéric. Grégoire 
cède. Le concile envoie une légation 
pleine de menaces à Benoît. 

Jean Hus est condamné et livré au 
bras séculier. On le fait brûler vif. Ses 
cendres sont ramassées et honorées 
par ses disciples. 

La détestable doctrine de Jean le 
Petit est condamnée par le concile 
sans nommer l’auteur. 

Sigismond part pour détourner 
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■' - Ferdinand y appelé le Juste, roid’A- 

Ant do J. c. ragon, du dessein de protéger Benoît. 
Benoît craint, et se retire dans Hle de 
Paniscole. 

Jérôme de Prague se rétracte, s’en- 
fuit, est repris près de la Bohême , et 
ramené. 

Henri V, plus paisible en Angle- 
terre que son père , commence à vou- 
loir profiter de la foiblesse du roi de 
France et des divisions du royaume. 
Il fait desprôpositions insupportables, 
et aussitôt descend à Harfieur avec 
quinze cents vaisseaux. La pesïe se 
met dans son armée. En. France on 
le croit perdu, et on refuse des propo- 
sitions de paix avantageuses. Il est 
attaqué près d’Azincourt, sur le chemin 
de Calais, qu’il tâchoit de gagner. 11 
profite de l’avantage du lieu, et bâties 
François. Les ducs d’Alençon, de Bar, 
de Brabant, le comte deNevers, les 
deux derniers frères du duc de Bour- 
gogne, le connétable , l’amiral, sont 
tués. Les ducs d’Orléans et de Bour- 
bon , les comtes de Vendôme et d’Eu, 
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sont pris, avec beaucoup d’aufrcs. Les 
Anglois perdent aussi le duc d’Yorck, 
oncle du roi d’Angleterre, et le comte 
de SufFolck. 

Le dauphin Louis, gendre du duc 
de Bourgogne , meurt sans être re- 
gretté, à cause de son humeur sau- 
vage et particulière. 

Durant l’absence de Stgismond, ef 
par la trahison de quelques seigneurs, 
les Turcs entreprennent sur la Hon- 
grie, et y font trente mille prisonniers. 

Bajazet, (ils de Mahomet, est empêché 
par la mortd’attaquerConstantinople, 
et transfère le siège de l’mnpire de 
Pruse à Andrinople , pour être plus 
près de l’Europe.. 

Les Portugais prennent Ceuta en 
Afrique sur les Maures, qu’ils défont 
plusieurs fois. 

Ferdinand, roi d’Aragon, prêt à ï4is 
mourir, quitte Benoît. Son (ils, Al- 
phonse le Magnanime, hérite -de ses 
vertus et de son royaume. 

Le dauphin Jean meurt pour s’être 
trop échaulTé à la paume. Le dauphin 
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"JS Charles son frère , le dernier des 
Antde J. c. enfauts mâles de Charles vi j âgé de 
quatorze ans, épouse la fiUe de Louis, 
duc d’Anjou, roi de Sicile, enuemi du 
duc de Bourgogne. 

Sigismoud vient à Paris, où on ne 
lui laisse faire aucune fonction. Il 
érige dans un village près de Lyon le 
comté de Savoie en duché , parcequ’on 
ne voulut pas lui permettre de faire 
cette fonction à Lyon, Amédéc est le 
premier duc. 

• L’empereur passe en Angleterre 
pour traiter la paix entre les deux rois ; 
mais il ne peut réussir, les Anglois 
vainqueurs étant trop fiers. 

Jérôme de Prague est brûlé, après 
s’être plusieurs fois rétracté, et être 
retombé dans ses erreurs. 

*417 Benoît est déposé dans le concile. 
Othon Colonne, élu le jour de saint 
Martin, prend le nom de Martin v. 

Jean s’échappe des mains de ses 
gardes. 

Les Bohémiens, assemblés en corps 
d’armée au nombre de trente mille, 
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dressent trois cents tables en pleine 5=^^^ ^ 

campagne pour communier sous les 
deux espèces. 

Venceslas, presque tué par ces sé- 
ditieux , est sauvé par un de leurs 
prêtres , qui leur fait voir que ce 
prince leur est commode, parcequ’il 
est bon et lâche. 

Les îles Fortunées sont découvertes 
par un gentilhomme normand , qui 
tâcha vainement de s’en faire roi , et 
sont soumises à Jean n, roi de Castillo, 
sous les ordres duquel ce gentilhomme 
avoit entrepris le voyage. 

Les Canaries sont découvertes un 
peu après , et soumises au même 
prince. 

Benoît s’obstine, et proEtc du iné- * 4 «» 

contentement d’Alphonse v, appelé le 
Sage et le Magnanime , à qui Martin Y 
avoit refusé quelque grâce. 

Le concile de Constance finit, après 
avoir ordonné qu’on tiendroit de temps 
en temps des conciles généraux , pour 
reformer l’église en son chef et en ses 
membres. 
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— La guerre civile s’échauffe en 
flkBsdej. c. milieu la guerre étran- 

gère. Le comte d’Armagiiac défend le 
parti royal et la maison d’Orléans, 
contre Jean, duc de Bourgogne, qui 
entre dans Paris par intelligence , ef 
fait un carnage horrible de ceux qu’on 
appeloit Armagnacs. Le dauphin est 
sauvé par Tannegui du Châtel, gentil- 
homme breton. 

Le roi est mené en cavalcade, pour 
approuver tout ce que le duc avoiC 
fait. 

*4*9 Jean, fils de l’empereur Emmanuel, 
épouse Sophie, sœur du marquis de 
Montferrat. Son père , vivant , le 
fait couronner empereur, et partage 
son empire , déjà si foible , entre six 
enfants. 

Bologne se révolte j "Antoine Ben- 
tivole , chef de la sédition , se rend 
maître. Le pape s’en sauve à peine , et 
vient à Florence. Jeanne ii, reine de 
Naples, tenoit le voisinage de Rome , 
etBacciode Pérouse, qui protégeoit 
Jean xxiii, avoit occupé presque tout 
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le patrimoine ecclésiastique. Il se ~ 
rend maître de Rome , d’où il est chassé ^ 

par Sforce , connétable de la reine 
Jeanne, son ennemi. Il se réconcilie 
avec le pape par l’entremise des Flo- 
rentins , et en lui rendant quelques 
places il en retient d’autres comme 
vicaire. 

Jeanne se soumet à Martin, et en 
obtient la couronne, à condition de 
mettre son mari hors de prison ; mais 
il n’est pas plustôt délivré qu’il fait la 
guerre à sa femme, et battu plusieurs 
fois , il revient en France. 

Jeanne adopte Louis iii , fils de 
Louis II, duc d’Anjou, et lui donne un 
nouveau litre surle royaume deNaples. 

Il part pour se mettre en possession du 
royaume, et pressant trop la reine de 
l’en revêtir, il l’oblige à appeler Al- 
phonse v, roi d’Aragon, à son secours. 

Il vient, et la soutient contre Louis 
et contre le pape, qui le protégeoit. 

Elle l’adopte en rcconnoissance de ses 
services ; mais Martin continue sa 
protection à Louis , et Alphonse , de 
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1 son côté, protège Benoît , abandonné 

Ani de J. G. jg tout le monde. 

Jean, apostat de l’ordre des pré- 
inontrés, aidé par Jean Zisca,c’est-à- 
. dire Borgne, trouble la Bohême. Ven- 
ceslas s’en met dans une colère fu- 
rieuse , qui lui causa l’apoplexie dont 
il mourut. 

Zisca prend plusieurs villes. Sigis- 
mond, successeur de Venceslas, ainie 
mieux , par un faux zèle , marcher 
contre les Turcs, que de réduire les 
rebelles ; ainsi il perd la Bohême , et 
ne sauve point la Hongrie. 

Le dauphin , poussé par de mau- 
vais conseillers qui abusoient de sou 
bas âge, fait tuer le duc de Bourgogne 
’à Montereau-faut-Yonne , où il étoit 
venu sur sa parole. 

Philippe, fils du duc , entreprend 
la vengeance de ce meurtre , et s’ac- 
corde avec l’Angleterre, 
ifio Jean Zisca bâtit Tabor entre deux 
rivières , et fait lever ïe siège de Prague 
à Sigismond. 

Les orébites , autre secte de hus- 
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sites, àl’exemple de Zisca, bâtissent, 
sous la conduite de Jean Rorace , une 
ville qu’ils nomment Oreb et le mont 
de Sion. D’autres sectes s’élèvent dans 
la Bohême , qui est troublée par ces 
fanatiques. 

Sigismond fait une croisade contre 
les hussites, tente cinq fois d’entrer 
en Bohême; il est cinq fois battu , et 
quelquefois il se retire sans voir l’en- 
nemi. 

Jean le Borgne, devenu aveugle, 
n’en commande pas les armées avec 
moins de vigueur et de prudence , et 
prend un enfant pour guide. 

Philippe de Bourgogne gagne la 
reine Isabeau, femme de Charles vi, 
oblige ce prince foible à déshériter 
son fils , et à donner le royaume au 
roi d’Angleterre , eri lui faisant épouser . 
sa fille Catherine. 

Le pape reprend Bologne, et re- 
vient à Rome, qu’il trouve déserte. Il 
la rétablit , et souffre beaucoup de 
Braccio de Pérouse, qui le menaçoit 
de le réduire à ses messes; mais cet 
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i* , -‘homme cHtrepreoant périt tôt après 
Au de J. c. jgjjs un comBat. 

Sforce, piqué contre Caracciole , 
galant de la reine Jeanne, rappelle 
Louis III. Le pape y consent; mais 
Caracciole conseille à Jeanne d’adop- 
ter Alphonse , roi d’Aragon, qui fai- 
soit U guerre en Corse contré les Gé- 
nois, à qui il ôta cette île, et les afToi- 
hlit tellement, qu’ils furent tôt après 
contraints de se soumettre à Philippe , 
duc de Milan. 

L’île de Madère , fameuse par son 
vin et son sucre, est découverte sous 
Jear/, roi de Portugal, grand astro- 
nome. 

s4ai Les hussites tiennent un synode à 
Prague, où ils se divisent , les uns te- 
nant toutes les erreurs de Jean Hus, 
et les autres se renfermant dans la 
seule nécessité de la coupe. 

Le dauphin Charles prend la qualité 
de régent , fait un connétable de 
France , et remporte en Anjou urf 
avantage considérable sur lesAnglois. 

La mer engloutit soixante grosi 
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bourgs entre Dordrecht etlemoiif Ste- - — ■ • 

Gertrude. Dordrecht est en péril. 

Âmuratii, sultan des Turcs, assiège 
' Constantinople en vain; mais les Grecs 
sentent leur ruîiie. 

Jagellon, ou Ladislas, roi de Po- 
logne , et Vitonde, duc de Lithuanie , 
quoique ennemis de Sigismond , re- 
fusent des hussites le royaume de 
Bohême. 

Henri v,roi d’Angleterre, meurt au 
château de Vincennes à la fleur de son 
âge , et laisse son fils Henri vi âgé 
d’un an. Charles vi meurt un peu 
après j âgé de cinquante-deux ans , la 
quarante-troisième de son règne. 

Charles vu, âgé de vingt ans, est 
couronné àPoitiers, pareeque Rbeims 
ëtoit tenu, par les Anglois, avec, toutes 
les provinces de deçà la Loire. 

Concile de Pavie ', en exécution des 
• décrets de Constance. La pestoHedait 
transférer àPise. >11 est romputpsrrie 
pape, pai-cequ’Alphonsc, irrite contre 
Martin, qui -protégeoit - contre lui 

Boiiuet. ContiDualion. I. a5 
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Louis III > y vouloit renouveler les 
prétentions de Benoît. 

Jeanne abdique Alphonse qui la 
méprisoit ^ et adopte de nouveau 
Louis III. Alphonse sc retire en Aragon, 
et prend en passant Marseille , qu’il 
pille. . . 

Sforce, tombé de cheval dans une 
rivière, sc noie pendant qu il, tache de 
faire lever le siège d’Aquila a Braccio. 
Il laisse deux bâtards , Frafaçois et 
Alexandre, dont Taîné le venge, et 
iue Braccio , qui fuyoit dans un 
combat.' 

Benoît XIII anathématise en' mou- 
rant ses cardinaux, s’ils ne faisoient 
un autre pape après sa mort. Ses deux 
cardinaux font un Clément viii, cha- 
noine' de‘ Barcelone, qu’Àlphonse fait 
couronner malgré lui, eï lui fait creer 
des cardinaux. 

Jagellon aide, contre les Bohémiens 
reb^Hes , Sigismond , qui assiste au 
cowM^nnement de sa femme, avec le roi 
<le Suède et .le roi' de Norwège. 
ir.i Jeau-;24iscR meurt de peste allant 

• ï , 
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irouver Sigismond, qui lui faisoit es*- "'”' 
pérer Padministratiou , et même 
litre du royaume de Bohême. Il répond 
à ceux qui lui demandoient eu quel 
lieu il vouloit qu’on l’enterrât, qu’on 
donne son corps aux bêtes et aux oi- 
seaux, et qu’on fasse un tambour de la 
peau pour épouvanter ses ennemis. 

Les hussites laborites se divisent 
après sa mort en deux factions , dont 
l’une, qui retient le nom de taborites, 
a pour chef Procope, appelé le Grand, 
et l’autre, qui se nomme la faction des 
orphelins, obéit à Procope, nommé le 
Petit; les orébites choisissent aussi 
pour leur chef un prêtre marié tous 
trois ennemis, mais unis contre les 
Allemands, qu’ils appellent les Philis- 
tins et les Iduméen's , et appellent la 
Bohême la Palestine et la terre sainte. 

Jacques i, roi d’Êcosse,' après dix- 
huit ans- de prison en Angleterre , est 
délivré par une grosse rançon, et ré- 
tablit les affaires d’Ecosse. 

L’empereur Manuel meurt. Son fils »4a5 
Jean Paléologue est contraint par 
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' Amurat de ruiner une • fbrtêresse que 

An» de J. c. p^j.g avoit bâtiB avéc grand soin , 

à la tête du Péloponnèse. 

Charles le Noble , roi de Navarre , 
meurt. Blanche sa fille et son héri- 
tière , épouse Jean, frère d’Alphonse, 
roi, d’Aragon , qui est couronné avec 
elle à Pampelune. 

*4a® Jean, roi de Chypre , est vaincu et 
pris par le ,soudan d’Êgypte; toutes 
les villes sont brêlées, excepté Fa- 
magousté , qui est défendue par les 
Génois , et se sauve par un tribut 
annuel. Le secours d’Europe vint après 
la prise du roi, et se retira, dç peur 
que le Soudan ne le tuât, comme U les 
en menaçoit. 

Le pape .eondamne Alphonse , qui 
refuse deux légats, et entre autres 
Pierre , cardinal de Foix. 
i 437 Le cardinal Henri, Angloîs, légat 
du pape , venu en Bohême avec une 
armée capable de subjuguer tout le 
royaume, prend la fuite sans voir l’en- 
nemi. . < 

La Castille est agitée de guerres 
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civiles ppi^dant la jeuiiesse emportée tr'-V ... 
de Jean II, dont les sujets né 
soufirir la faveur d’Âlvare de Lune-, 
neveu de Benoît xiii. 

L’hiver, fécond en fleurs dans l'Ir *4'^ s 
talie,' est suivi d’une peste horriUô. 

Bologne, . rebelle contre le pape , 
est interdite. . ’ ‘ 

Sigismond , aussi peu heureux contre 
les Turcs que contre les Bohémiens, 
fait passer le Danube à une partie de 
ses troupes, et. les laisse tailler en 
pièces par l’ennemi. 

Ce prince se reconuoissant peu 
propre à la guerre donne le comman* 
dement de ses armées à Pipe, ou Plu- 
lippe, Florentin j qui cQ divers com- 
bats tue quarante mille Turcs. 

Alphonse', kmg-temps incertain , '^'^9 

cède enfin aux fortes persuasions dju 
cardinal de Fois , et fait cesser en( 

Aragon les restes du schisme. . r; 

Le &UX Qémcnt vin se dépose, et 
prie ses cardinaux d’élire uni: autre 
pape. Ils élisent Othon Colonne , .qui 
étoi t Mai^in V , et se déposent. 

2D. 
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: ■■ — La bataille des Harengs, oii sont 

Am «Je î. c. défaits les François et les Ëcossois 
leurs alliés, qui alloient au secours 
d’Orléans assiégé par les ‘Anglois , 

' réduisit les alTaires de Charles VII à la 
dernière extrémité. Jeanne d’Arc , 
nonimée la Pucelle d’Orléans, paroît, 
et se dit envoyée de Dieu pour Taire 
lever le siège d’Orléans, conduire le 
roi à Rheinis pour y être sacré, et lui 
annoncer que - les Anglois seroient 
chassés du royaume. L’effet justifie ses 
promesses; Orléans est secouru par la 
Pucelle, et le roi est sacré à Rheims. 
■Toutes les villes sur le chemin se ren- 
dent à lui. ' ; • ...... 

Les hussites, partagés en'b'ois ar- 
mées, ravagent la Hongrie, la Pologne 
' • et l’Autriche. Sigismond,' au lieu de 
'lësréprimer, s’amuse à semer des que- 
^relles entre Jagel ion el.Vitonde. 

I î 3 0 L’ordre de la foison d’or est institué 

Bruges à l’honneur de samHlndré, 
par Philippe le Bon , i due de>Bour- 
:gOgne;::... .* .. .ii'j ..ir', . 

La pucelle d’Oriéansesf prrse dans 
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un combat par les Ânglois, qui la 
condamnerau feu comme magicienne, *** 

et pour avoir. portë l’habit d’homme. 

Thessaloniquej vendue aux Yénir ,>43x 
tiens par les Grecs, qui dësespéroient 
de la garder, est prise par les Turcs , 
et tous les citoyens égorgés. Les Véni- 
tiens se sauvent dans leurs vaisseaux 
et battent les Turcs, mais ne les in- 
commodent pas. Amurat , victorieux, 
étend ses conquêtes par toute la 
Grèce. 

Jean Castrioï , roi d’Ëpire , pour 
avoir la paix et sa liberté, donne aux 
Turcs Croie , sa ville capitale , et 
Georges son fils, appelé depuis Scan- 
derberg, bien élevé par les Turcs. 

Sigismond lève une grande armée 
contre les hussites, qui ravageoient la 
Silésie et l’Autriche 1 

Martin convoque contre eux , et 
pour la rëformation , le (^ncÜe à Bâle, 

Il envoie légat en Bohême le cardinal - 
Julien, qu’il destinôit pour président 
du concile. | ' ' 

Il meurt, et Eugène iv, grand de 
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— - corps ét d’esprit, est élevé à la chaire 
de saint Pierre. ‘ < , 

Fridéric , marquis de Brandebourg*, 
marche contre les hussites avec qua« 
rante mille chevaux , et tout d^uii coup 
prend la fuite par uné terreur panique. 

Albert, duc d’Autriche, contraint 
ceux qui étoient en son pays de se 
soumettre au futur concile ét au car- 
dlhàl Julien. ; ■ ’ ' 

te concile est ouvert â Éâle. Le 
pape tâche de le dissoudre, et èn con- 
voqué un à' Avignon', ou il invite Si- 
gismond, qüi'va en Italie,' ét reçoit la 
couronne de fer à Milan. " ’ “ " ' 

*• 'Lejeune |roi d’Angleterre, âgé de 
douze ans, est mené à Paris, où U est 

** I » ’ ' » » ^ * 

qouronné â Notre-Dame. 

Jean, roi deCastil}eÿhatlQ$,M&nres, 
.qt aip;git., pu .prendre Orepade sans 
^y^are 4e tun<î,i qu'ils/ayqient gagné. 

• 4’ » : ' Le concile donne un seûf-conduit 

;aux Bohémiens liLe'pape esl obligé de 
le reconnoître, pressé par l’empereur 
Sigismond et .envore plus vivement 
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par le caidinal Jiüien. L’empereur s’en 
déclare le protecteur. ' Awdej.c. 

Jean Caracciole, galant de la reine 
Jeanne , fait grand maréchal, la mal- 
traite; elle le fait tuer, et ne laisse pas 
de favoriser le roi d’Aragon, qu’il 
soutcuoit. 

Les trois partis des hussîtescompa* ,413 
roissent au concile et y sont ouïs. Ils 
sont renvoyés avec des légats pour 
accommoder les affaires sur les lieux. 

Sigismond vient à Home, où il rend 
au pape les mêmes devoirs que ses 
prédécesseurs, et y. est couronné le 
jour de la Pentecôte. Il fait François 
de Gonsague mAi'quis de Mantoue. 

Les légats du concile rapportent 
quatre articles des hnssites , qui sont 
approuvés avec quelque léger chan- 
gement. La communion sous les deux 
espèces leur est accordée, à condition 
de ne pas condamner ceux qui com- 
munioient sous une seule , ét de quit>r 
ter leurs autres erreurs. Les taboriteç, 
et les orphelins refusent l’accord, et 
assiègent Pilsen^ 
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■— Le pape et le concile commencent 
Ans de J. c.^ sebrouUJer; mais Sigismond , qui 
assiste à la quatorzième session , joint 
aux autres rois , obligent le pape à 
adhérer au concile dont il avoif cassé 
les décrets. 

Une paix perpétuelle entre Sigis- 
mond et le Turc, est publiée dans la 
grande église de Bâle. 

*334 Les lettres et les légats du pape 
sont reçus à Bâle , et le décret de 
Constance pour la supériorité du con- 
cile y est publié. Cependant le pape, 
chassépar une sédition arrivée àRome, 
s’éïoit à peine sauvé à Florence. Fran- 
çois Sforce soutient le pape, dont les 
affaires se rétablissent par la mort de 
Nicolas Force-de-Lion *, auteur de la 
sédition, qui est tué. 

Les ambassadeurs grecs viennent 
au concile avec les lettres de Jean 
Paléologue, et de Joseph, patriarche. 

Le siège de Pilsen levé par le se ♦ 
cours du concile. Les taborites et les 

I 

* M. T/euri met Ifiicoias Force~Bras, 
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orphelins sont tuës en grand nombre, """' ■ ■ 
et le reste est brûlé dans les lieux où 
ils s’étoient renfermés. 

Sigismond est publié roi de Bohême 
par les deux- partis. 

Âmédée, premier duc de Savoie ^ 
homme.vain et d’une extrême mollesse, 
quitte ses états, et se retiré à Ripaille^ 
où, sous l’habit'd’ermite, il mène uné 
vie magnifique et délicate. . > 

Jagellon meurt à quatre-vingts ans , 
après en avoir régné quarante-neuf y 
homme de grand mérite et de grande 
piété. Son filsUladislas, encore enfant, 
lui succède. 

Louis III, adopté par Jeanne, meurt 
à Gosence, de lassitude et de chaud.. 

Jeanne meurt elle-même , après *455 
avoir nommé par testament ' René • 
(d’Anjou, frère de Louis niy pour héri- 
tier de son royaume, .et laissé l’aébni- 
nistration à seize seigneurs, en atten^ 
dant sa venue. >. , r •' 

' 11 étoit alors prisonnier, dei guerre 

entre les mains 'de Philippe, - diiCide 
Bourgogne; mais sa femme Isabelle 
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L- . Ja mène avec elle ses deux fds Louis et 
Antdvj.c. et est reçue comme reine dans 

tout le royaume. Alphonse ëtoit en 
Sicile , qui songeoit k faire valoir son 
adoption cassée par tant d’actes. Il 
prend Capoue par intelligence , et 
tâche de surprendre Ca jette. Il est 
battu et pris par les Génois avec son 
frère le roi de Navarre , et plusieurs 
seigneurs. Ils le mènent à Milan au 
duc Philippe J dont ils étoiênt alors 
sujets; Alphonse est reçu comme vic^ 
torieux j et rertvoyé après un accord 
fait entre loi et Philippè contré les 
François. 

Les Génois se ‘rfvoltent sous la 
conduite de François Spinola ^ et 
tuent leur gouverheür.^ < 

Gajdtte est surprise par Pierre, frère 
d’Alphonse» ' ' 

■ Le pape estpresque pris à Florence 
par la conspiration de l’évêque de 
Novarre , à qui il pardonne. 

’ Ttaité d’Awas crttre Charles vn et 
Philippe, duc de Bourgogne , par l’en^ 
tremiso du ooncilc. Les Angiois /re<- 
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refusent des conditions raisonnables. 

Sigismond réforme Perapire. “ Ansdej. c. 

' Albert d’Autriche son gendre bat 
les Twes. Un simple soldat retire' les 
Hongrois de la fliite , en fendant les 
bataillons ennemis pour regagner les 
étendards. Il est feit chevalier 7 etré- 
. compensé en toutes manièfés par Si^ 
jgîsmondj" * * ' ■ ‘ • 

' Üàns 'hi''éeè'sion Vîngt-nnième du 
coricîlh ôh' travaille à la réforme dû 
dergé, et dti abolit les àhhàtes, ce 
^e lé pa|jfe'sôiiffré peu vdlohtiers. 

Lés Gfecs, invités par le cbneile et 
ïe pape; detnandent uné Ville d’Italie 
où l’ettlpeVeur et le patrîàrché puissent 
s’àssembler avét le pépé , qui l’ac- 
corde et (Jn fait un fonds' pour les 
frais dû voyage. ” ‘ ’ 

Alphonse, roi d’Àragori', exclu de 
Naples par Eugène s’üirit au cohcilc 
qüi', dâhs la ’sésSîbn vingt-troiSième, 
relief le pâpé sur-tout à Pégàrd de 
ses proches. " ' " 

" Rouie ; p^squepHsc par Alphonse , 

roi d* Aragon, est sauvée par Jean Vitel, 

Vofauet. Contlnnstlon. I. 26 


Digilized by Google 



3q2 histoire universelle. 

ï===ou,Vit^lesshi, archevêque de Flo- 

AosdcJ.c. rence, et patriarche d’Alexandrie. 

. Assemblée en Moravie , ou Bochy- 
sana, avec quatre prêtres deshussites, 
so soumettent au pape en présence 
de Sigismond et d’Albert d’Autriche. 

Paris se rend à Charles yii. Cathe- 
rine sa sœur, veuve de Henri v, nieort 
après avoir eu deux enfants d’Oum son 
valet, bâtard d’un valet , qu’elle épousa 
pour légitimer ses enfants ; mais le 
valet fut condamné par l’es seigneurs à 
perdre la tête. Les deux enfants, Ed-; 
mond. et Gaspard, fqrent. créés par 
Henri vi, leur frère utérin, comtes de 
Pembroc et de Richemond. Edmond 
épousa,. une femme de la maison de 
Lancastre, et Henri vu, roi d’Angler 
terre , est sorti de ce mariage. . ^ 

• Gautier, comte .d’Athalie, conjure 

contte Jacques, rqid’Êcosse. Catherine 

Dugïas, dame d’honneur de la reine, 

met son doigt au lieu de verrou , et le 
laisse rompre. La reine,, qui se met 
entre le roi son mari et le. naeurtrier , 
reçoit deux coups; mais roi, percé 
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de vingt-deux , tombe mort. Le comte— ■ 
reçoit un châtiment digne de son 
crime. Jacques ii succède en bas âge j 
et le royaume est troublé. 

£ric, roi de Danemarck et de Nor- 
wège, chassé de Suède depuis long- 
temps par Engelbert , rentre en le 
tuant, et veut laisser ses royaumes à 
Bogislas, duc de Poméranie, (ils de son 
oncle, qui sé retire volontairement 
dans rîle de Gotblande avec ses ri- 
chesses et sa maîtresse. 

Tout se prépare à la rupture entre *43? 
le pape et le concile. Ils ne peuvent 
convenir du lieu où on rassemblera 
avec les Grecs. Les pères veulent Bâle; 
le pape propose Florence. Le pape et 
le concile envoient séparément leurs 
légats aux Grecs, qui reçoivent ceux 
d’Eugène. 

Jean Paléologue part pour l’Italie, 
quoique détourné par le Turc , qui 
craint l’union. 

Le concile fulmine contre le pape. 

Plusieurs pères quittent; ce qui donne 
plus de confiance àEugène, qui trans- 
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■ '■'■".^ fère le concile d’abor4 à Florence , et 

enfin, à Ferrare, lieu agréable aux 
Grecs. 

Sigismond puni^ les bérétiques Bo- 
béinieos, elles envoie p,érir d^ins les 
guerres contre les Turcs. Il meurt âgé * * 
de soixante-dix ans, du règne deHon-? 
grie le cinquante-unième, 4® Rou'® Iç 
vingt- septième, de Bobém® Ip dix-sep- 
tième, de l’empire le cinquième. Sa vie 
dissolue est imitée par sa femme, qui, 
après la mort de son mari, s’aban- 
donne à| l’intempérance avec un excès ' 
qui fait horreur. 

, Albert d’Autriche, mar| d’Elisabeth, 
fille de Sigismond , succède auroy aume 
de Bohème et à celui de Hongrie. Son 
beau-père le jugeoit dignede Tempire, 
et croyoit heureux les royaum®M^°l 
il seroit prince. 

i438 Le concile suspend Engène. Le car- 
dinal Julien et les autres cardinaux se 
retirent, à la réserve de Lonia, Alle- 
mand , cardinal, archevêque d’Arles, 
homme saint et docte. 

Le concile s’ouvrc à Ferrarc. Jean 
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PalëologUe arrive à Venise avec «lon sr=r==:r 
frère Démétrius , Je patriaPcJie Joseph, 
et environ sept cents prélats. L’empe- 
reur grec arrivant anprès du pape lui 
baise U main. Les chefs de saintPiërre 
et saint Paul, àvec l’évangile au milieu , 
le pape à la droite avec les Latins , 
l’empéreur à gauche , avec le patriarche 
et les 0recs, on commence les dis- 
putes. 

Albert est élu roi des Romains. 

La neutralité germanique entre le 
pape et le concile est également con- 
damnée ]par Eugène et à 

Charles vn défend aux prélats fraur 
5 ois d’aller à Ferrare , où pourtant 
quelques uns se trouvent. , 

Il envQÎe une ambassa.dc à Bâle 
pour empêcher qu’on ne prononce 
contre Eugène, et ordonne l’assemblée 
de Bourges , où la pragmatique esf 
faite selon les décrets de Bâle un peu 
modifiés. 

A Ferrare, seize sessions se passent 
jn disputes entre les Grecs et les La- 
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SL.: ""tins , et le concile est transféré à Flo- 

An»de J. c. |>ence d’un commun consentement, 

René paye une grande rançon a 
Philippe et va en Italie, fait la guerre 
à Alphonse , qui est contraint de lever 
le siège' de Naples après la mort de 
son frère j tué d’un coup de canon* 
Philippe , duc dé Milan , dans la 
guerre contre Venise t et Florence 
dounele commandemenldesestroùpes 
à François Sforce.’ i - i 

Édouard , roi de Portugal , meur! 
de peste par une lettre , dans une re- 
traite où il se jette pour Péviter. 
Alphonse v son fils lui succède , à 
Pâge de six ans , sous la régence^ de 
sa mère; mais les Portugais veulent 
des hommes , et la régente ^st obligée 
de se retirer. 


FIN Dü TOME PREMIER PE |.A QUATRIÈME PARTIE. 
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